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pour 1m mains et les ge­
noux des garçonnets. Enlè­
ve la saleté, prévient les 
gerçures et rend la peau 15c 
douce et souple.

CHEZ TOUS LES VENDEURS
GAKDBZ LK8 COUPONS

Un dirigeable allemand 
le district de Tyne.

survole Northumberland, 
Il jette des bombes dans 

plusieurs petites villes.

dans
[

LES RUSSES DANS LES CARPATHES
Leur avance a été 

Un rapport de
arrêtée par les Autrichiens autour de la passe d’Uzsok. 
French à propos de la bataille de Neuve-Chapelle.

PRECIS DE LA GUERRE

L’Allemagne est puissamment venue au secours de 
l'Autriche dans les monts Carpathes, particulièrement clans 
la région du col d’Uzsok, qui est la clef conduisant à la Hon­
grie et dont la conquête permettrait aux Russes, comme ils 
l’espèrent, de leur donner l’accès du vaste territoire, com­
pris au sud. Comme conséquence, l’avance des Moscovites, ^ 
qui semblait faire du progrès, il y a peu de jours, semble 
maintenant avoir été enrayée.

Au nord-ouest d’Uzsok. d’après le communiqué officiel 
autrichien, toute la position occupée par les Russes a été 
capturée.

Néanmoins, le ministère de la Guerre russe prétend 
que les troupes du Tsar Nicolas font toujours des progrès, 
et il déclare que toutes les contre-attaques ont été repous­
sées et qu’un millier d'hommes a été ajouté à la déjà 
longue liste de prisonniers, capturés par les Russes.

Dans la zone occidentale de la guerre, vu le peu d'in- 
tJrèt offert par la campagne sur terre, la tension du peuple 
anglais a été maintenue par la visite d'un Zeppelin allemand 
qui a effectué un raid sur Tyne, dans le comté de Northum- 
l'erland.

Le Zeppelin a traversé la mer du Nord, et il a lancé des 
h nCît's sur nombre de petites villes et villages; mais, on 
n‘a pu encore connaître l'étendue des dégâts, si, toutefois, 
il y en a.

I n rapport officiel des pertes des troupes britanniques 
à la bataille de Neuve-Chapelle, vient d’être publié par le 
feld-maréchal Sir John French, commandant des armées an­
glaises sur le continent.

>ir John French évalue les pertes des Anglais à Neuve- 
( hapelle à I2.SI 1 hommes, dont 2,527 officiers et soldats ont 
été tués et 8,533 officiers et soldats ont été blessés. Les 
pertes des Allemands ont été d’abord estimées à 18,000 
hommes, et les chiffres du commandant de l’armée anglaise 
approchent beaucoup de ce total.

LE T
DE

glaises donne des détails sur 
la bataille de Neuve-Cha­

pelle

LES PERTES ANGLAISES
A CET ENDROIT,"'"",::,'.'

tes de l’ennemi dans cette ba­
taille à plus de 12.000

Londres, 14 — Le Feld-Maréchnl,
Sir John French, commandant des 
troupes exptditionnairre angluiBea 
sur le continent, rapporte le total inJ*ni ^

Londres, I L — Le parlement anglais s’est réuni aujourd’hui, 
et presqu’au même temps, le rapport du Feld-Maréchal Sir John 
French sur la victoire des troupes britanniques a Neuve-Chapelle 
autour de laquelle il y a tant de rumeurs, a été livré à la publicité.

Néanmoins, ni l’un ni l'autre de ces événements n’ont satis­
fait la curiosité du public sur les choses vers lesquelles tous les 
esprits convergeaient depuis quelques semaines. La Chambre des 
Communes n*a siégé que pour trente-cinq minutes; et on a remis 
à des sessions ultérieures la déclaration des ministres sur les ques­
tions de la prohibition des liqueurs, la fabrication des munitions 
et le progrès général de la guerre.

La déclaration du sous-secrétaire de la Guerre. H. J. Tennant, 
qu'on n’avait pas i’ir.tention de défendre la vente de la bière dans 
les cantines de l’armée, la seule boisson qui y soit vendue mainte­
nant. indiquait néanmoins que la restriction que suggéra le gou- 
\ ornement ne sera pas aussi rigoureuse que quelques-uns ont pu 
1" croire.

- c rapport du feld-maréchal French entre dans les détails des 
, ..dations de l’armée expéditionnaire anglaise, au cours des mois 
ide février et de mars; et tandis qu'il fait le plus grand éloge du

général Sir Douglas Haigh. qui dirigeait personnellement les opé­
rations à Neuve-Chapelle, il blâme certains officiers, bien qu’il ne 
fasse mention d'aucun nom. Il trouve, par exemple à redire contre 
“un délai considérable après la prise de la position de Neuve-Cha­
pelle” et il dit :

“Je suis d'opinion que ce retard n'aurait pas arrivé si l’ordre, 
clairement formulé du général, qui commandait la première armée, 
avait été plus soigneusement exécuté”. Puis il ajoute: “Les diffi­
cultés, énumérées dans ce rapport, auraient pu être surmontées 
plus de bonne heure dans la journée si l’officier général, comman­
dant le quatrième corps avait pu amener ses brigades de réserve 
plus rapidement à l’action”.

.Dans l’ensemble, on peut dire que le rapport du Feld-Maréchal 
French paraît vouloir dire que les troupes britanniques auraient 
réussi à emporter tout le territoire, qu’on s’attendait à enlever 
dans le temps, mais qu’avec un feu d’artillerie plus effectif dans 
certains secteurs, et un meilleur maniement des réserves aurait 
fait remporter la victoire avec beaucoup moins de pertes.

Les pertes anglaises sont de 12,000. Mais le chiffre n’a pas 
provoqué de surprise parce qu’il est presque le même qui a été pu­
blié, il y a quelque temps.

Les pertes allemandes, d’après ce rapport^ comptent plusieurs 
centaines de morts, 12,000 blessés et beaucoup de prisonniers.

Le commandant-en-chef rend hommage aux aviateurs et aux 
ouvriers de la Croix-Rouge, et il a un très bon mot à l’adresse des 
Canadiens, dont une partie fait part du régiment d’infanterie lé­
gère de la Princesse Patricia, et qui ont eu une grosse participa­
tion à la bataille, tandis que le reste du contingent défendait d’im­
portantes tranchées au cours du combat.

Depuis les batailles dont parle le Feld-Maréchal French, les 
Anglais ont pris un repos, dont jouissent également les autres al­
liés sur le front occidental, après leurs efforts sur l’Yser et la 
Woevre.

La bataille d'importance pour le moment, se déroule dans les
Carpathes et autour dans le voisinage du col dTzsok, où lea Autrl- |p„,e ,t i iruenuri, „ et» fort «- 
chiens et les Allemands ont presque arrêté l’avance des Russes »orPaniBf«- b»'» d’opinion que ce
rh I ^ ^ , . ** délai ne serait pas arrivé si l’ordre,
Dans la Galicie Orientale, les Autrichiens et les Allemands tentent clairement formulé, du commandant- 
encore des attaques en flanc pour surprendre les Russes. «"‘"ù.'’.'nùnroïme’nt obM^i r*"

Les Autrichiens, dans leur communiqué officiel annoncent OTT.m“:î“»
qu’ils ont capturé toutes les positions russes au nord-ouest du col. i <1?.PT de la '-il!e- El,e l’1; !1 "Le b février, une brillante action 

des troupes du premier corps amélio 
ra beaucoup notre position au sud du 
canal La Passée. Au cours des nuits 
précédentes, des détachements des

i L'8r divisions du cinquième corps n’a­
vaient pas eu d'expérience antérieure 
dans la guerre européenne et un cer­
tain nombre d’unités, constituant ces 
corps, venant junte de retourner de 
service dans les climatn tropicaux. '
Kn conséquence, les misères d'une I 
campagne d’un rigoureux hiver ont
lourdement pesé sur ces divisions plus | ___
que sur les autres.

j "(îrAce a ces causes, le cinquième I n dirigeable français abat uni 
corps, A partir du mois de mars, a dirigeable allemand et les of«
été constamment engagé dans des liciers Teutons sont faits pri-

. contre-attaques, en vue de reprendre sonniers 
les tranchées et le terrain qui avaient
été perdus. Dans leur tAche pénible . .
et ardue, néanmoins, les troupes ont j Hordeaux. H In récit palpitant 
déployé la Plus grande bravoure; et d’intérêt d’une chasse excitante dans 
c est en rendant hommage A l’énergie les airs e| d’une bataille à une alti- 
et à l'habileté de leurs chefs que je (ude de 8,000 pied», entre un ballon 
puis dire combien elles sont surmonté, dirigeable français et un ballon diri- 

I toutes leurs difficultés, et que le ter- geable allemand, vient d’étre reçu, 
ritoire, d'abord enlevé par elles, est ici, aujourd'hui, pal le lieutenant 
encore intact et gardé avec moins de t’ambre, un des observateurs tic ce 
pertes que 1rs troupes des autres sec combat, et qui se trouvait dans la 
lions de la ligne,’’ machine française.

Décrivant une attaque sur les Iran- , *'a l",,,r*hRc commença A Reims et 
chées allemandes près de rit-Kltd, le ',llrtt ve que les deux machi-
28 février, par le régiment de la nrH eiiasent atteint Chalons, situé en- 
Prlneesse Patricia du contingent t’a- ''I.^,n ” ,l,,p distance de 2!i milles La 
nadien, sous le commandfinenl du "al!on dirigeable allemand lança au 
lieutenant Craobe. le commandant mo‘n® uno 'entame de cartouches qui 
en-chef dit. : n? '|r<*nl A la machine française

"Le lieutenant l’rabhe a déployé d autre mal que celui de traverser ses 
une grande bravoure, et il a corvluit a' °H- coup de feu, que ti
son régiment jusqu’A 80 verges d une r’nMy ,rs aviateurs français, provo- 
tranebée, s’y trouvant arrêté mr une <,Uli chute de la machine allenmn 
barricade tie sacs de sable. t> régi .. e* f'" atterrissant le tlirigeaoln 
luent, de même quo d’autres, tenver (,Meiers teutons ne rr-
sèrent alors un parapet allemand. ‘•ureniti l’flK de blessures, et ils furent 
Nombre d’Allemands ont /té tués et l’on8,itufs prisonniers.

faits Londres, H. Une dépêche A l’Kx 
change Telegraph de New-Castle, dit

’’Le» services, rendus par te vail 'i? nivela ?" **?*"?
lant corps d’armée, ont continué à ‘ lui i in ‘ 'hll i ^ ^

-------  être fort appréciables depuis que j’ai North,S ♦ ''T u dP
I» I.nmmunrfun* An* frniinM «’occasion de faire mention Nortln,niber«*n‘b ^ ^aton et Burps
Le commandant des troupes an- im dans ma dernière dépêche, n

été intelligemment organisé et lien, 
entraîné; il était commandé | «r le 
lieutenant. Col. F. D. Farquhar, dont
iw-,r /•T*'- T'I'TT !n 'T* LE* NEGOCIATIONS ONT
alors qu il s est fait tuer en t.lri-

hlessés et quelques-uns furent 
prisonniers.

dans le comté de Durham, lançant 
de» bombes sur chacune de ces villr-t.

•§•4

géant l'érection d'une tranchée, le 20 
mars. Rn perte sera profondément

E( HOUE

H- Le feld maréchal 1 
sir John French écrit ce qui suit ! 
dans son long rapport, sur les ba 
taillr 
Kloi

.Genève, viA Paris, 14. — Un a re<;i| 
A Genève une confirmation de» ru­
meurs qui annonçaient au mois der­
nier l’entrevue de l'empereur Gufllau-

Sir John French évalue les per-lï»!'- * N„„,.Ch.p,»c et de s. ! Et&L'TïïS?

•• 1.'événement qui . eu l« , 1„, I J"'n‘ *’0'r 'J™*™ *
grande portée, c’est la victoire rem- ! “ n «"P./ " d "" ,np8aa^ dn •’rim-a 
portée sur l’ennemi dans la bataille In ufii! ,»; arnbHB,ldeur 
de Neuve-Chapelle. qui a été .ivrée , "P Ha"on^nt ^ ^ :>ègo-
les I», Il et 12 mars j nations entre 1 Autriche et ritalie.

" La principale attaque a été li- , concessions terrlioria-
vrée par le» troupe» de I.» prem.èrr parJ Autriche comme prix de U

sous le commandement du 
des pertes anglaises, au cours de la bit Douglas Haigh, u.uvée
bataille de trots jours A Neuve-Cha- p,ir unp Puissante armée d’artillerie, 
pelle de la manière suivante : l,ne division de cavalerie e-w „r. rn,

Tués — Officiers, 190 ; soldats. 2,- d’infanterie de la réserve , énêrale. 
337, ;Dea attaques sanglantes furent li-

Bless^p — Officiers, 359 ; soldats, :vrécR BUf >»* de la seconde
8,174. ; armée.

Disparus — Officiers. 23 ; soldats, ; “ Tandis .pie le Huccès remporté
1,728. lest attribuable au courage indomp-

IdC rapport de SA- John French cou- |uh,<’ pt a «ft conduite Hup-rbe des 
tinue ainsi * j troupes du quatrième régiment et

"L’ennemi a laissé plusieurs mil- T corP" indien je considère que les 
liera de morts sur le champ et nous dispositions adroite» de ! officier g 
possédons des informations positives n*ral. commandant la première ar- 
qu’au-delà de 12,000 blessés ont été niée, ont largement contribué A la 
emportés sur des trains. Trente offi- défaite de l'ennemi et & la prise de 
ciers et 1,657 hommes ont été cap- CPttf P^ition. L’énergie et la vi- 
turés." gueur de eir Douglas Haith en font

La dépêche du commandant anglais , un chef de grande habileté et de 
sur la bataille de Neuve-Chapelle. qui beaucoup de ressources, 
a commencé de bonne heure en mars, "Une autre action d’importance

considérable a été l’attaque A l'im- 
proviste de» Allemands, le 14 mars, 
contre la 27ème division, qui occupait 
les tranchées A l’est de St-Pilol. Une 
troupe d’artillerie considérable était 
concentrée A cet endroit, lorsqu’une 
épaisse colonne de feu sembla sou­
dain vouloir s'approcher des tran­
chées.

A 5 heures de l’après-midi, cette

neutralité de l’Italie, avaient complè­
tement échoué.

L’empereur Guillaume ordona ds 
suite que son convoi spécial fdt pré­
paré et. accompagné de deux officiers, 
il fit diligence vers Vienne, voyageant! 
incognitt» par voie de Munich. La 
train s’arrêta près du chAteau do 
Schoenbrum, sur 1rs confins de Vien­
ne, dans laquelle Guillaume entre dauo 
une automobile.

Avec l'empereur François-Joseph sa 
trouvaient le baron von Burian. le 
ministre des Affaires Etrangères do 
l’Autriche Hongrie, et le comte Tisza, 
le premier ministre de |H Hongrie. 
L empereur d'Allemagne eut avec euv 
une entrevue qui dura, dit-on, troia 
heures. Puis, il revint A son train et 
rentra précipitamment en Allemagne.

est fort longue et elle dit entr’autres 
choses :

"Un délai considérable s'est pro­
duit après la rupture de Neuve-Cba-

LA CONFERENCE IMPERIA­
LE

'Londres, 14 (par l’Agence Reuter 
d’Ottawa) — A la Chambre des Com 
mîmes, cet après-midi, le Très Hon. 
Lewis Harcourt, Secrétaire d’Ktat, 
pour les Colonies, a fait une impor 
tante déclaration sur la conférence

De leur côté, les Russes disent qu’ils ont légèrement avancé. Il est 
évident qu’il doit se livre de furieuses attaques dans les monta­
gnes avant d*en venir à une décision finale.

CE QUE DIT PARIS
Paris, 14. — Le ministère de la Guerre a publié, ce soir, le 

communiqué officiel suivant:
Près de Berry-au-Bac, hier

qTrt’iwV .u-'v^on,,h.U'mir r' Va
par deux explosion» de mines, et dans , *H ■ , ■ . ’ P fcuu\ei nement
le désordre causé par ces explosions TÎ i ri J P PPl1 ronvT‘Mp
et la soudaineté de l’attaque, la po a " Irinnpr lé
sition de St Kloi fut capturée et zat ‘ .fu1..p'évpn"
dé, pendant quelques heures par l’en- de ' A‘l8tra*y lie était en faveur d une conférence

contre-att.qn,* M.n dtrl- devant «rq teouq en Mpll
gées et vigoureuses, au milieu des­

tin cinquième
de la guerre. 1* secrétaire d'Etat 
communiqua la chose prlvément aux 
premiers ministres de» autres Dorai-

garde» irlandaises et le troisième ba- . trmines
taillon des gardes de Coldstream 'Vnrmêe dènlovèrent beaucoup ■ nmnovico ne» auires uc
avaient réussi A prendre pied sur un ^ bravoure et de détermination, nous "‘on"r furent unanimes A a-
emplacement d où un feu convergent r^. ontinéHr lu nlace bon<«pr dans le sens du gouvernementpourrait être dirigé sur les flancs ,1e i .niréî d,, 15 mars * impérial, disant qu’il serait difficile,
.certains ama» de briques, occupés par M,ir "i,, bataille de Neuve-Chupelle, f;int1>n lmP(,8S»P«e de tenir la confêren- 

• , «b« Allemands, qui étaient devenus s.‘r ...b,, trench dit ce qui suit: c* da?" la Pérlode dpH hostilités,
soir, nous avons capture une pour nous, depuis quelque temps, une ‘ “|_,’uttaque principale fut livrée par iMM«TwiB «4«rt,ourt informa alors

tranchée allemande que l’ennemi, néanmoins, reprit. Au cours de br»rre dr vAr,tAblf“ «’«iibanas. a 2 i„n .mité» a, i>, nremiêre armée ap- . •18 premier ministre d’Aus-
uncnut.mx t.ux: . v.mcu.., nrunniu.n.s, repril. AU COUrs de hrs. p.m„ l’affaire débuta avec un p„yêTs par ^ trftiie’ dp dp8 D^‘nions.

la nuit, nous pûmes nous établir dans le voisinage immédiat dans v,?lfnt bombardement des amas tic firnifp et la réserve générale. 1* but ”p*ranr .tl" 11 r<’,’nnim trait la valeur
K u‘tnf’ briques et des tranchées de l’ennemi, de l'attaque principale était de cap- dt 1 0P‘aion ununlmf, deH aut^^,,, col°*

une tranchée neuve.. ; "Une vive attaque du troisième ba- tun.r i,s villages de Neuve-Chapelle ;niM' ^ P8{ T q,le ,it M’ Fi8hpr- d01
En Champagne, dans la région de Perth*, un détoek**.»

d'infanterie allemande a tenté de sortir de ses tranchées; mais, il ‘’'în™” H^rabîq'H^rrîe.p'ph.1;
fut arrêté par notre feu. payée par le feu de ta position laté- tend longuement sur l’historique de *chaq"p °"

4é» »,.<„. ri‘«''. ‘lui avait été saisie Ut nuit pré- la bataille de Neuve Chapelle, qui a TT, . î f0;onieB br‘fanniques
AUX fcparges. une contre-attaque eut heu a (ombres; mais, j eêdente par les même, régimes. commencé à 7.30 le matin du 10 mars Voulez-vous informer

elle fut enrayée sur-le-champ par notre artillerie.
votre premier

Dans la foret d'Ailly, nous avons étendu notre front et re­
poussé une contre-attaque.

Dans la forêt de Montmare, nous avons progressé à l'ouest
de nos lignes et repoussé deux contre-attaques. Queloues nrisnn. !qu,?mp Cur|>" Pp,‘dant «H période delà *'* “i!,n

^ M revue et principalement durant le dHns J.
niers et un canon de J< centimetres, beaucoup de fusils et une mois de février, ont été plus lourde» ^
grande quantité de munitions sont tombés entre nos mains.

CE QUE DIT RETROGRADE
Pétrogradc, via Londres, 14. — Le ministère de la Guerre a 

émis, aujourd’hui, le communiqué officiel suivant:
La bataille se poursuit dans la région du col d’Uzsok.
.Dunant lu. nuit du 13 avril nos troupes ont fait un léger pro-

fait, avec l’appui de lu 23ème briga- 
I Je, de tourner le flanc de l'ennemi.

* .La 21ème brigade poussa de l'avant, 
direction de Moulin-du-Frê- 

Plus au sud, la 24ème brigade
que celles subies sur les autres mc fat T"*0, PT 108
♦ a. I- fi.»n„ I I- :: cées dans les demeures, il en fut delions de la ligne. Je le regrette. m.rae pour la 2ième et la 25ème bri­

gades.

que»
"Le.» perte», encourues par

mais ne pensez pas, prenant en con-

LES TURCS BATTUS
Londres. 14. Les Turcs, d’après 

un bulletin officiel publié par le mi 
nistère de ITnde, qui avaient anem 
blé une année de 11.000 réguJera 
avec vingt-huit canons et quelques 
12,000 Kurds et Arabes, ont attaqué

sidération toutes les circonstances. j e il murs, l’attaque fut reprise l*" positions anglaises A Kuma.

LA auivrs à la paaa3\

qu el es on t fxce-slveinent nom- par je 4^01,, corps d'armée et le corps
4»; _ . » Indien. Mais, on s'aperçut qu’oo neLs position, alors occupée par le ferBit pas beaucoup de progrès aussi 

cinquième corps, avait toujours été longtemps que les mitrailleuses vo- 
une partie très vulnérable de notre miraient le feu de l'intérieur des mal­
ligne. Le terrain était marécageux 80ns. L’artillerie devait se charger 
et Iss tranchées étaient plus pénibles
A ériger et A maintenir, La 27s ti la (A suivre à la page 3)

Ahwaz et Shaiba, en Mésopotamie, 
le 12 mars. Ils ont été repoussés, 
néanmoins, laissant 300 prisonniers 
et deux canone aux malne des An­
glais.

Les pertes anglaises ont .*j de 
quatre-vingt-douze hommes blessés, 
d'après le rapport.
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BRETELLES
PRESIDENT
U5 PLUS COMFORTABLES

' FAITH* AU.CANAr)\-. |

U REVUE DU

Chronique des Sports
ENLEVANT PROGRAMME ILE JEU DE CROSSE EST 

DE BOXE POUR DEMAIN PLUS VIVANT QUE JAMAIS

GLANEUR
|.p« d^pfcht*» de la guerre noun ap­

prennent que les troupes anglaises se­
ront lueiitiM munies de .'>00 crosses 
pour lancer des grenades dans les 
tranchées allemandes. t’et article 
gaortlf plut At destiné A faire régner 
la paix entre les hommes en lea fai­
sant rencontrer sur des terrains de 
joute oft la dignité et l’honneur en­
joignent qu’il ne far* pas rudoyer un 
rival servira donc à des fins tout-à- 
fait contraires. Vraiment on y verra 
du jeu plutôt rude. Les arbitres ca 
nadiens ont IA des positions toutes 
trouvéfs pour la saison prochaine et 
plus d’un joueur de cross** refusant, de 
jouer cette année pour des salaires in­
duits pourront trouver de l’emploi 
da: s le« armées «le Sa Majesté, tju’ils 
n’aiUent pas manquer cette occasion 
unique d’augmenter leurs pourcentu 
|jca dfife les statistiques officielles.

LE CLUB ATHLETIQUE CANADIEN DONNERA. A SON 
GYMNASE, DEMAIN SOIR. TROIS GRANDS ASSAUTS 
DE BOXE DE 10 RONDES. CHACUN. — UNE FINALE 
SENSATIONNELLE ENTRE LEWIS ET LORE, PRECE­
DEE DE DEUX EMOUVANTES SEMI-FINALES — RE­
CORD DE “LEWIS” C HAMPION D’ANGLETERRE.

PLUS DE 250 CLUBS FONT PARTIE CETTE ANNEE DES 
SERIES DE I/O. A. L. A. — UNE ORGANISATION SEM­
BLABLE S’IMPOSE DANS LA PROVINCE DE QUEBEC’.

WHISKEY ECOSSAIS DE

BUCHANAN

Depuis la victoire de Willard tous 
«es ascendants et ses descendants ont, 
eu les honneurs de la reproduction
■photographique dans les journaux 
des Ktats-Dnis. Pour peu que cela 
continue et pour faire durer plus 
longtemps Willard con.me annonce
pour les promoteurs on reproduira les 
photos de «on chien, de >.on chat, rie. 
Si l’on veut bien regarder attentive 
rrent la binette du vainqueur de Jack 
îohnsop nous lui trouvons plus d’uno 
marque •> ressemblance avec celle de 
noire défunt géant Beaupré dont on 
«c rappelle la fameuse rencontre avec 
Louis Cyr au Parc Sohmcr. La car 
riére de Beaupré comme lutteur fut 
plutôt, courte. Espérons que c"llr de 
son sosie de la boxe s«*ra pins longue.

Si les autorités militaires veulent 
fden prendre notre avis elles retVn 
dront de suite les services de Didier 
Pitre, de Billy Fitzgerald, «le l.alon 
de, de Warwick, etc., pour lancer des 
grenades sur lc« Allemands. Ces ev 
perts au maniement de la crosse sont 
aptes A juger les distances et ne corn 
mettront sûrement pas In bévue de 
Itneer ces projectiles mortels sur leurs 
propres compagnons d'armes. La 
crosse mise dans les mains d’un inex­
périmenté pourra en effet causer plus 
de tort aux nlliés qu'aux Mlemands. 
Noire ministre de la Milice qui fut 
autrefois un des joueurn du club de 
crosse Toronto devrait savoir A quoi 
s’en tenir A ce snfet. Laissons lut le 
soin de choisir un bon club de jou­
eurs-tireurs. rat' il a un fameux cham­
pionnat A remporter contre les Alle­
mands qui se servent surtout du ho- 
dv-cheek au cours de la partie com­
mencée depuis le mois d’aoflt dernier.

La gent sporttv»* de Montréal se 
prépare A aller A lu grande séance de 
pugilat de demain soir au Gymnase 
du club Athlétique t’anadien, rue rite 
Catherine-Est. Les sportsmen n’ont 
pas été trop désappointés de ne pus 
voir venir Gallant ici pour le mo­
ment. I) ailleurs, ils se sont dit qu’ils 
ne perdraient rien, avec le substitut 
qu’on a trouvé au pugiliste canadien- 
frauçai», puisqu'ils auront l'occasion 
»le voir dans l’arénc le fameus“Kid" 
Lewis, de Londres, champion des 
poids légers d Angleterre, et le déten 
leur de la ceinture de Lord Dougs 
dale.

Cet assaut d** 10 rondes eu rc Lewis 
et Joininv Lore, de New-York, sers 
Indubitablement l'un des meilleurs et 
des plus 8**nsHtionnel8 numéros «;*• 
boxe, que nous ayons eus depuis long 
temps A Montréal. Le londonien et >c 
New-yorkais promettent bien de pe 
livrer une bataille acharnée et d*s 
plus enlevantes, dont l’Issue ne luis 
se pas de rendre perplexes mênv! l*s 
plus fins connaisseurs.

Lewis n livré une foule de combats 
qui ont été pour lui, A proprement 
parler, l’occasion d'autant de tn<>m 
phes. Il h commencé A s'illustrer «n 
L»'0 ; et, depuis, .1 n’a pas cessé d é 
tre une étoile jusqu’A ce qu’il con 
quiert suri glorieux titre de cham­
pion il'Angleterre. D ailleurs, <>n cons­
tatera par son record, publié plus 
bas, la marque qu'il a faite au cou-s 
d*-s deux dernières années.

Lore est une étoile de première 
grandeur. Il ts|e dur, très dur même 
Il ne laiKSe pas languir le match, et 
dans l'arène, c'rsl un "fighter” de 
première force. U frappe dru comme 
sans relArhe, et il ne paraît pa s'ex 
ténuer. ("est, sans contredit, l'un des 
meilleurs pugilistes de nos jours, et il 
n'y n pas lieu de s’étonner si le 
club Canadien juge A propos de lui 
opposer un homme comme Lewis.

Ce match qui sera de tonte beauté, 
sera précédé de deux semi-finales de 
toute valeur. Lu première oppos ra 
"Billy" Kramer et Charlie McCarthy 
dans un assaut de 10 rondes. La se­
conde mettra aux prises "Montana 
Pan Hullivan et "Bob” Labejlr dans 
un assaut de 10 rondes.

On le voit, la séan e de demain 
soir sera l'iinc des plus fortes, ja­
mais organisées par 1« club Athléti­
que Canadien. Nous sommes assurés 
que l'-s six boxeurs qui y feront figu-

' re, «auront tenir reasistance dans 
l'anxiété. McCarthy et Lahrlle «ont 
de Montréal et ils feront un effort 
siirlitimnin pour décrocher la palme.

De toutes façons, la aoirée pugilis- 
tique de demain sera assurément l'une 
des plus enlevantes et des mieux at­
trayantes, données en notre ville. 
Avant de clore cet article, nos lec 
leurs trouveront ici le record de 
‘‘Kid-’ Lewis pour les deux dernières 
années.

Record de "Kid’’ Lewis •
11 est né A Londres, Aug. Il pèse 

136 livres et mesure 5 pds 5 1 2 prs
U h débuté en 1910 par mettre hors 

de combat Young Kullivan, George 
' f’owell, .Jo«* Madden, Young Smith, 
Ted O’Neil. Fid Lcvcne. II a batt'i 
Sid \ ei.ner, Joe Lippan. A'f Jacobs 
et Curley Hume

En 1911 et en PHL il a livré non 
moins de r,0 batailles, qu'il a presque 
gagnées toutes. Mais, c’est en 1913 et 
r>n 1914 que Lewis s est surtout illus- 

Itré. i^u’*'n en juge de suite.

En 1913 :
il b»» Johnny Condon en 20 rondes.
Il bat Johnny Condon en 20 rondes 

(seconde f«é«i .
H fait match nul aver Knt Wd 

.liams cil lr> rondes.
11 met "knock-out." George Buswell 

1 en 14 rondes.
Il bat Young Brooks eu 15 rondes.
11 bat Joe Htnrrer nn 13 rondes.
Il hat Harry Sterling en L5 rondes.
il bat "Duke'’ Lynch en 15 rondes.
H bal Hurry Sterling en Lr> rondes.
Il met "knock out" T. Quendrcux 

en 19 rondes.
il in*M "knock out" Ale»’ Lambert 

en 17 ronde*.

En 1914 :
M me* "knock-out” Geo Buswell 

en 2 rondo.
XI gagne s'il un "foui ’ contre Paul 

Til en 12 rondes.
fl met "knock-out” Harry Terry tn 

3 rondes.
Il bat Ted Saunders en 6 rondes
Il hat Herb McCoy en 20 ronde*.
11 bat Hughie Mehegsn en 20 rondes.
Il bat Young Shugrue en 20 rondes.
Il est battu pat Herb McCoy en 20 

rondes.
11 bat Bobby Moore en 20 rondes.
Pas de dérision aver Phil Hlornm, 

en 10 rondes

Il est des gens nui croient que nos 
promoteurs d’events athlétiques e’en- 
réchlssent en moins d’une saison. Ces 
optimistes bornent leur travail de 
comptabilité A considérer les foules 
sans s’occuper le moins des dépenses 
occasionnées pnr l’administration de 
tels events. Plusieurs de ces comp­
tables A distance seraient fort décou­
ragés s’il leur fallait écoper aux dé­
ficits à la fin de chaque saison. Le 
sport professionnel ne paie pas à 
Montréal. Demandez-le A ceux qui se 
sont occupés de crosse professionnelle 
ou de n’importe quelle organisation 
senii-professionnelle depuis quelques 
années. Ce n'est vraiment pas le Pé­
rou pour nos promoteurs qui pren­
nent des risques considérables contre 
la mauvaise température et autres 
mndicaps.

E. C. St. P.

M. A. L. CARON,
PRESIDENT

Toronto, 14 — M. James
| Murphy de cette ville a tlécla 
I ré aujourd'hui qu’il anandon- 
• liera cette .muée la présidence 
f de Ir. N. L. C. M. Murphy oc­

cupe cette charge depuis bien­
tôt cinq années et ses affaires 
ne lui permettent plus de don­
ner à la crosse tout le temps 
qu’il devrait y consacrer.

Si le National se joint A la 
N. L. ÎT., Il est plus que pro­
bable que la présidence de lu 
ligue sera offerte A M. A. L. 
Caron, le président actuel de 
l’A. A. d'A. Nationale de 
Montréal.

m Eï LE OR 
ROLLER VICTORIEUX

Le Finlandais n'a pas semblé en 
condition mais Tigan a forte­
ment résisté au Dr Roller. — 
Des grandes luttes à l’affiche 
pour la semaine prochaine.

Les nombreux amateurs de lutte 
présents aux rencontres d’hier soir, 
au Parc Sohmer ont eu ce que ces 
rencontres avaient promis: de la lut­
te remplie de bourre du commence­
ment A la fin. L'Ecossais Esson a 
affirmé une supériorité évidente sur 
le Finlandais Grounland qui a paru 
trop avoir de graisse pour pouvoir se 
mouvoir librement. L’Ecossais prit 
deux chutes en 21 et 8 minutes. La 
deuxième renconlre mit Esson aux 
prises avec le Busse Tigan, au genre 
mixte. Le Cosaque affirma sa supé­
riorité au genre euoopéen d'une façon 
très conciliante dans la première re­
prise. Il tomna Roller avec une cein­
ture prise A terre en 31 1-2. La deux­
ième manche fut une exhibition plus 
ou moins rude. Esson qui avait ta­
quiné le gros Russe au point de l’ex­
aspérer reçut un coup de chaise dans 
le dos et l'arbitre accorda la rhûte A 
Roller sur un foui, au bout de 9 mi­
nutes La reprise finale eut lieu au 
genre libre et rette fois Roller domi­
na le Russe, qui se défendit vaillam­
ment. De fait, il est le seul lutteur 
européen que nous avons vu tenter 
des prises au genre libre dans sa pre­
mière apparition contre nn lutteur 
Américain. Dan* les pr liminaires. 
Montferrand et. Beaudet firent lutte 
nulle, Tberrien triompha de Cyclone 
Bell et Goulet fut défait par Richard. 
Mercredi prochain Tremblay et l’ara 
dis se rencontreront A catch weight* 
et Esson rencontrera Tigan. Il y au­
ra sûrement de la casse dans cette 
dernière rencontre.

LES LIGUES
MMEÜRES

Toronto, 14. — On peut se faire 
une idée de la popularité du jeu de 
crosse amateur dans la province 
d'Ontario en constatant que plus de 
?50 clubs font partie deette année des 
différentes séries de l'O.A.L.A. Le 
travail de Joe Lally semble avoir eu 
des résultats bénificiables, vu que les 
séries juvéniles comptent plus de 
clubs que par le passé.

Voici de quelle manière les diffé­
rents groupes ont été répartis :

SERIES SENIORS
Groupe No L—Young Toronto, 

Brampton. Maitlands, rit. Catharines 
et Weston.

Groupe No 2.- Almonte, Ottawa, 
Shamrock, Ottawa, l'rescott et Car- 
Irlon Plate.

SERIES I N' ET KM EPI AIRES
Groupe No 1. Owen Houud, Wiar- 

ton et Tara.
Groupe No 2—Dundalk. Orangeville 

Shelburne ei Markdtile.
Groupe No 3. -Chesley, Hanover. 

Walkerton et Durham.
Groupe No 4.—Mount Forest, Har- 

riston, Llstowel et Palmerston.
Groupe No 5. -Port Elgin, South­

ampton et Paisley.
Groupe No h. iSec. A» -Winpham, 

Clin'on, Goderich, Kincardine, Sea- 
fortb et Mitchell. tHec. Bi Listo- 
wel et Milverton

Groupe No 7. St. Mary's, London, 
Brantford et Woodstock.

Groupe No 8 Petrolea, Stmthroy, 
Chatham et Wallaceburg.

Groupe No 9. Blenheim, Glencoe. 
Thamesville, Dresden ot. Leamington.

Groupe No 10.- Fergus, Flora. 
Guelph et Arthur.

Groupe No 11. St. Catharines,Dun- 
das, Niagara Falls. Welland, Dunn- 
ville et Port Colborne.

Groupe No 12. Georgetown,Bramp­
ton, Weston, Milton, Acton et Mount 
Dennis.

Groupe No 13. Dra-bes. Markham 
et Stouffville.

Groupe No 14 Toronto, Iroquois, 
Bradford et Weston.
(•roupe No 15. Berlin, Elmirs, New 
Hamburg, St. Jacobs

Groupe No If. Dicton, Trenton et. 
Belleville,

Groupe No 17. -Whitby, Oshawa, 
Dowmanville, Port. Hope.

Groupe No IV -Perth, Brockville, 
Smith’s Falls, Cornwall.

Groupe No 19. Pembroke, Renfrew, 
Eganville, \rnprior. Alexandria.

Groupe No 20.-—Tweed, Marmora. 
Mad or, Stirling.

Groupe No 21.—Campbellford, Hast­
ings. Norwood, Havelock.

Groupe No 22.—Peterboro’, Mill- 
brook, Lakefield, Lindsay.

Groupe No 2.3.—Barrie, Collingwood 
Stayner, Meaford, Thnrnbury.

Groupe No 24. Orillia, Gravenburst 
Port Mr Nicoll, Bracebridge, Midland.

Groupe No 25.—Raiuy River, Fort 
Frances.

Groupe No 26.—Beaverton, Can- 
nington, Sunderland, Uxbridge.

Groupe No 27.—North Bay, Malta 
wa. CopperCliff, Sturgeon Falls,.Sud­
bury.

SERIES JUNIORS
Groupe No 1.--Meaford, Colling­

wood et Barrie.
Groupe. No 2.—Hanover, Durham et 

Walkerton.
Groupe No 3.—Wtngham, Heaforth, 

Mitchell, Goderich et St. Mary's.
Groupe No 4.—Mespeler, Galt, Pres­

ton et Berlin.
Groupe No 5.—Brampton, George­

town, Weston et Mount Dennis.
Groupe No 6.—St. Catharines,River- 

dales, Beaches, Maitlands et Iroquois.
Croupe No 7.—Parkdale, North To 

ronto, Y.M.C.A., Richmond Hill, An 
r<>ru t-t Newmarket.

Groupe No 8.—Alliston, Breton.Tot 
tenhum et Cooks*own.

Croupe No 9. -Bracebridge, Graven 
hurst, el Huntsville.

Groupe No 10. -Orillia. Coldwater. 
Victoria Harbor, Midland et. Port 
McNieoll

Groupe No 11. —North Bay, Malta- 
wa. Copper Cliff et Sudbury.

Groupe No 12.—Penetang et Elm 
vale.

SERIES JUVENILES
Groupe No 1. -Owen Pound Town 

League.
Groupe No ?..--Hanover, Durham, 

Mt. Forest, Walkerton.
Groupe No 3.—Orangeville Town 

League.
Groupe No 4.—Port Elgin, South­

ampton.
Groupe No 5.—Chesley. Paisley.Tn 

ra.
Groupe No 6.—St. Mary's. London.
Groupe No 7. Wingham, Clluton.
Groupe No 8.—Seaforth, Mitchell.
Groupe No 9.—Hespeler, Preston. 

Galt.
Groupe No 10. Brampton, Snel- 

grovc. Cheltenham. Inglewood. 
Streetsville, Meadow-vale.

Groupe No 1L—St. Catharines Citv 
League.

Croupe No 12. —Weston, Mount iien 
nis, Woodbridge.

Croupe No 13. -Benches. Rlverdales. 
Maitlands, North Toronto, Y.M.C.A.. 
Elms, Iroquois.

Groupe No 14.—Markham. Stotiff- 
villo.

Groupe No 15.—Tweed, Stirling,Ma- 
doc, Marmora-

Groupe No !«.—Campbellford, Hast­
ings, Norwood, Havelock.

Groupe No 17.—Millbrook, Lindsay. 
Lakefield, Peterboro.

Groupe No 18.—Cornwall City
League.

Groupe No 19.—Aurora, Newmarket 
Bradford.

Groupe No 20.—Barrie, Orillia,
Bracebridge.

“Black & White”
Celui qui se vend le plus.

AMUSEMENTS

Gu Solr
Soirée (te Détail 
Exposition

— DU —

“Fabriqué 
au Canada”

A L’ARENA
1 ;V, des recettes de l'entree 

à “The housewives league”
Fnnl'are des Grenadier (ruards 

Vues animées.
Admission. 2~tc; Enfants, Lu*

r II!) - - r- MAGNKFS
fYCGTaS Mvrrrrdi et «niredl.

Joui lu r.irmitie fol# à M.'iitrisl,

BRINGING UP FATHER
PRIX:— Soil. 26c h *\CH*

’ A Tim*.__

OJiPHDJfti V?;rrK ' sema ink

FRANK FOGARTY
l.o Mrni «t’..l 'to Pubiir» ** oi-* .vit-o« »cto« 
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S A V £ T Y Burlesque
0 . A Aornonn, ISr. In 2Sc.

Prices Kvonlntf. I.V. t*7Se.

Golden Crooks
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Théâtre FRANÇAIS
mo Sfr-Uatherini* K . Hu 12

avril, ri4b’jta «l** M Ptilmieri.

Les Charbonniers
Oi'éîrrlV ♦' » Dit.» u'*ft > • Y viuri»^ riU*
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THEATRE NATIONAL FRANÇAIS g n>i P.nvp ot
CBrrR SKMA1NK Y ÜIJAll |||

LA KOMMANDATUR
-GA

THEATRE CANADIEN-FRANCAIS
SEMAINE DU 12 AVRIL.

LE PETIT INCENDIAIRE
Mm» BELLA OUELLETTE «t toute lu trmi- 

pe JULIEN DAOUST.
7-G-A

iPa du Lutte
CHAMPIONNATS
DE LA

Cité de Montréal
GYMNASE M. A. A. A.

Ce Soir
IQ rl/CMTÇ ADMISSION, fine.13 even 10 s IK (.LS RESERVES, 11.00.

ligue nationale

Pittsburg. . . . 010300014 — 9 10 1
Cincinnati. . . . 000010001 — 2 8 4

McQuillan et Gibson . Ames, Schnei­
der et Dooin.
St-Loui*.... 000000020 — 2 8 6
Chicago...... 030211ft0x — 7 H 2

Sallee, Butter, Neihaus, Nieder et 
Glenn ; Vaughn et Archer.
Philadelphie. . . 100000101 — 3 5 0
Boston........ 000000000 ... 0 6 0

Alexander et Killifer ; Rudolph et 
Dowdy.

Brooklyn.... 003000000 — 3 6 3
New-York. . . . 43000531x —16 18 1 

Pfeiffer, Schmutz, Brown et McCar­
ty ; Tesreau, Meyers et Smith.

LIGUE AMERICAINE
A i’hiladelphie ; R. H. E.

Boston .........................000000000—0 1 0
Philadelphie ...........00000020x—2 7 0

Shore et Cady ; Pcnnock et Schang 
A Washington : R. H. B.

New-York .................000000000—0 2 3
Washington ............. 10Q13011x—7 11 1

Warhop et Sweeney ; Johnson et 
Ainsmith.

A Détroit : R. H. E.
Cleveland .....................100001300—5 7 1
Détroit .........................000100000—1 7 6

Mitchell et O’Neil ; Covelskt, Bo­
land et Stanage, Baker,

A St-Louis : R. H. B.
..............10ig)000200l03—7 18 4

St-Louis ........... 3000000000102- 6 8 1
Scott. Jasner, Faber, Cicotte et 

Schalk ; Wellman, Perryman et Se 
vereid. \gnew.

OIHICHE PflOCUMN LES ROÏAIS 
A

LES LUTTEURS ET
BOXEURS AMATEURS

C HEMINS DE FER

T
Stars vs Richmond à 1.30 p.m.; 

Caughnawaga vs Lu Casquet­
te à 3.00 p.m. — Arbitres: Mc- 
Ewen et Dugrenier; Pointeur 
officiel: M. Lavallée de Viau- 
ville.

Le gérant Howley ne laisse pas 
un moment de répit à nos jou­
eurs.

LES CHAMPIONS DE SOREL
I.IGUB FBDERALK

Korel, 12. Vendredi soir, le 19 
nars dernier, avait lieu dans les sal­
es du Club St-Laurent de Sorel la 
lernière partie devant décider du 
championnat de quilles entre les clubs 
Star et Snap. Ces deux clubs étaient 
arrivés égaux aver chacun 10 parties 
gagnées et deux perdues. Les Snap 
remportèrent les honneurs de la soi­
rée par une majorité de 187 points 
pour les trois parties de détail «et se 
trouvent par le fait même les déten­
teurs du magnifique trophée offert 
par M. Louis H. André Benoit, le pro­
priétaire de cette salle de quilles.

1UMWUUJPUUIWI M.iJ '*■
LE TEMPS DE GUERRE
K»t I» mrillrur temp* pour placer aur 
1er» hypotheque. Voyer la Pair fi.SM. 
Toute* a S", et ahaolumrnt garantir* 
par noua.
MAr.CIL TRUST l'-'i ^t-Jarque»

31» anné». Artlf H.OOO.oqs

LE CLUB BASE­
BALL (HERBIER

Le Club Cherner a eu hh grande 
ai» emblée et. a formé son comité 
pour la saison 1915. Ont été élu* 
président. Jules Bernier ; vice-prés., 
1*. Morin ; pr*s honoraire, W. La 
hnise ; 2ème vice prés., M. Mercier ; 
3ème vir» prés , M. George Tayldr ; 
trésorier. K. Morissette ; ser. cor­
respondant, Moïse Julien ; gérant. 
A. Lafortnne. M. H. Laporte a été 
nommé capitaine de l’équipe pour la 
saison 1915

Voici les joueurs qui formeront
l’équipe; W. Allard, Desrnarais, Pa 
radis, A. Dupuis, A. Taylor, M.
Taylor, Larivière. W. Taylor, M.
Jasmin et Jodoin. R. Morissette a 
été nommé comme entraîneur.

Le club aura sa première pratique 
dimanche. le 18 avril. Tous les 
joueurs et amis sont priés d’Ôtre 
présent*.

Le terrain se trouve situé au coin 
des rue* du Grand Tronc et N>PerV. 
Poinje v’t Chgr!;z.

000103120 -7 
101000213—8

Newark ....
Brooklyn ....

Moran et Hubn 
Kinnrrnn et Land.
Buffalo................ 00U0O001O- 1
Baltimore .... QQ02U12ÙX 5

10
11

Wilson, Upbam,

Krapp et Blair ; Quinn el Owens.
St-Loui* . . . 000000200000 2 8 
Kansas City 000020000001 -3 7

Crandall e» Hartley 
et Easterly.

Packard,Main

LA FRANCHISE
DES WANDERERS

On dit que des sportsmen locaux 
.ont offert une forte somme A M. 
Sammy Lichtenheln pour la fran 
rbise des Wanderers II noua a été 
Impossible de contrôler cette rumeur 
vu que M Lirhtenhein est actuelle 
ment absent de la ville, tin assure 
que les offres «ont très avantageuse* 

(pour le magnat actuellement pouscs 
jseur des Wanderers.

Comme nos confrères américains le 
font pour les ligues majeures de base­
ball nous répétons aujourd’hui que les 
aérien de la ligue Montréal s’ouvri­
ront dimanche prochain au Parc De- 
lorimier avec les parties suivantes A 
l’affiche : 1.30 p.m., Richmond vs 
Stars ; A 3.00 p.m., Caiighnawaga vs 
lot Casquette. Ces joutes seront dis­
putées au possible, car les juatre 
club* Intéressés comprennent qu’il est 
de leur intérêt de prendre les devants 
dès le commencement de la saison 
pour mener ensuite jtisqu’A la fin. 
IjCh gérants des équipes aux prises 
dan* la première partln opposeront 
Freddie Ashton A Rig Jim Moffat. Ce 
sera un beau duel A suivre, car ces 
deux grands pitchers ont autrefois 
donné de très belles exhibitions nu 
terrain des Shamrocks. Dans la 
deuxième partie au programme, Jo* 
Page paraîtra pour la première fois 
en scène avec une équipe complète 
d’indiens, l/es frères Kro qui se sont 
distingués aut Btats Unis comme lan­
ceurs seront dans la boite avec Nel­
son comme catcher. La grande ma 
jorité des Peaux Rouges de Page et 
de M. Kilby ont fait partie d’équipes 
de la Northern et ont été amenés cet­
te année A Caughnawaga A prix d’ar­
gent. La Casquette u engagé res 
jours derniers plusieurs bons joueurs. 
Généreux et Landry sont actuellement 
les lanceurs A la disposition du gé 
rant Dupras qui a retenu de plus ré­
cemment les services d’Albert Trempe 
qui s’attendait cette année à jouer 
avec le club Hamilton de la ligue Ca­
nadienne. Billy McBwen e» A. Dugre 
nier arbitreront et le score officiel 
sera tenu pur M. Lavallée, un r>pert 
que le Sporting Life ferait bien de 
prendre A son service. Tout marche 

, ra donc A l’ordre dimanche apr-'s 
midi. Admission aux joutes, 25 et 50 
cents. Les tramways des rue* Am 
herst, Mont Royal et Papineau con 
duisenl le* amateur* au terrain. Prié 
re de correspondre A la rue St Jérô 
me. Kn foule dimanche prochain, le 
18 avril, au Parc DeloHmier.

Hackensack, N. J., 14 — Le gérant 
Howley des Royals ne doune guère le 
temps à ses équipiers de s’engourdir. 
Aujourd’hui encore il a matché scs 

'"regulars” avec ses Yannigans et 
tout paraît très bien pour les pro­
chains succès du club. Btanley Dates 
le jeune gaucher a lancé pour les re­
crues et a montré beaucoup de vites­
se. On annonce que Billy Trucsdale, 
un Fédéral heureux de revenir au 
baseball organisé sera bientôt vu 
dans un uniforme de* Royals. Otto 
Deininger qui n’a pu en venir A une 
entente cette année avec M. Lichten- 
heln sera très probablement envoyé A 
Buffalo et sa position d'outfielder se­
ra remplie par la recrue de la Fédé­
rale.

FIGUE VA TUFS BIEfi
Il est confiant de gagner cette 

fois le Marathon de Boston.

Boston, 14. — Edouard Fabre, le 
: représentant du club Richmond de 
Montréal dans le grand Marathon de 
Boston est le seul Canadien qui 
s'entraîne depuis son arrivée en 

'cette ville. Il franchit quotidienne 
j ment une partie du parcours et son 
entraîneur Lefebvre le considère en 
très bonne forme malgré qu’il ait été 
contraint de cesser -momentanément 
son entrainement A Montréal A cause 
d’un mauvais rhume. Fabre est 
peu loquace, mais il est facile de 
constater dans ce mutisme qu’il a 
plein espoir de gagner. Le coureur 
Bell, des Shamrocks. est attendu 
demain en cette ville ainsi que Mar 
tinraii, uni démarrera comme indé­
pendant.

I Au Jardin xonlo^lquc
T.» R'fptPiur (d*van' la < *** d»- t ai* 

pliiin* i .le parle qije < cal encore du
faux. H»» ilttMu»** iiui-' «b- é'i* «n • «Uu-

itotds.

AVIS AUX SEMI-PROS
L* district régional de IjiiAbec de 

l’A. \. II. of (’., A son assemblée ré 
rente a adopté une résolution A l’ef 
fet d'avertir le* amateurs de ge bien 
itsrder «|e faire partie d'équipe* de 
bane ball aoi-dinant amateurs dan* 
lesquelles le* joueurs sont presque 
tou* payés. Tout joueur pris en fla- 
grant délit d'avoir reçu des Gree 
backs sera suspendu sans aucune con­
sidération. Avi* à qui de droit.

Ce soir commenceront à la M. A. 
A. A. les séries éliminatoires 
pour les championnats de 
Montréal.

C'est ce soir que commenceront A 
la M. A. A. A., 250 rue Peel, les 
championnat* amateurs de lutte et 
de boxe de la métropole.

Voici la liste des events de la pre­
mière soirée :

BOXE
158 lbs — A. W. Hughes, Y. M. C. 

A., vs J. Robinson, 8. A. A. A.
145 IhR — j. A. Rivet, M.P.A.A.A. 

vs E. Brosseatl, La Casquette Asho 
dation ; H. Logsdail, M.A.A.A., vs 
W. Holt, 8.A.A.A.

125 Ibs — R. Ourr, Calvin F. C. vs 
E. 8t-Pierre, M.A.A.A. ; E. Clonet 
te, La Casquette vs W. A. Pitt, S. j 
A.A.A. ; J. Green, Montréal vs A. 
Tuckwell, 8.A.A.A.

135 Ibs — J. Shaw, C. P. R. An­
gus A.A.A., vs J. Maxwell, 5th R. 
H. : N. H. Cameron, M. A. A. A. vs 
J. Brennan, 8.A.A.A.

Lourd (semi-finalei — L. Morel, 
M. P. A. A. A., vs H. Kamuels, 8. 
A.A.A.

LUTTE
| 135 Ibs - W. Bernier, La Casquette
vs J. P. Lncerte, Y.M.C.A.

145 Ibs W. J. Mander, S.A.A.A., 
v* A. Bonneville. M.P.A.A.A. ; E. 
Forar, H.A.A.A., vs J. Grenier, La 
Casquette.

158 Ibs - A. G. l’anim, Montréal, 
vs A. McLennan, 8.A.A.A. ; G. D. 
Marshall, H.A.A.A., vs W. J. Man­
der, R.A.A.A. ; M. H. rtrbneider, Y. 
M.C.A., v* J. Cowley, 8.A.A.A. ; K. 
Foran, 8.A.A.A., vs 8 Tremblay, M. 
P.A.A.A. ; R. A. Molberg. Y.M.C.A., 
vs W. Bernier, La Casquette.

105 Ibs. (semi-finHlBi E. Bé­
guin, 8.A.A.A., vs J. Cahill, 8. A. 
A. A.

Lourd isemi-finale) H Samuels, 
S.A.A.A., vs J. Cowley, S.A.A.A.

Voici lu liste «les officiers du tour 
noi :

Maître de cérémonies John Un 
vidson ; substitut, J. Paton.

Arbitre de la boxe - Jack Mc 
Brearty.

I Juges de la boxe — T. (’allai y et 
Fred Robert*.

Arbitre de la lutte A. \. Hnmil 
ton.

Chronométreur* L. Kuben*tein,
A L. Caron, N. L. Grandchamps, M.
<-hatnberland, J. B. Bakin et. I*. J. 
McCrorj.

Pointeur* C. C. Drew, H Himp 
son et F. J Corrigan.

P**eur A. R. Thompson. 
-------------------- «.4 ----------------------
VriU-i oilftr**/ du la u4vi«tlgitr. Coin 

me vui rc «tmi Iule*, A qui t'»l rnnueiH* 
du pin* nnnirpr * i<ps ilettn» , q ,.ni 
niipii* mnlotenani

Kt mol, plus mal. Je aun I uu île
•m créancier a.

EXPOSITION PANAMA-PAl II tql K . 
EXPOSITION P A\-C AU FORME, 
SAN DIK'iO — SAN FRANCISCO 

LOS ANOKJ.KS
Titu.x réduits. Toute* li-« rmitr» 
Billet* maintcniint en vente.

• URF.AUX DIS Mil > CTSt 141-141, St-iienw**
—•---------T»l. L'»ll. M*lnS12S

M»'*l Wlnil*fir, n*r*i Fl*e» 
Vlier *t d* la Ru» Wlndto-

CRA
EXPOSITION DK LA CA 1.1 FORME 

l.r rboii de* mute*.
Jti*<|ii'au .10 novembre.

Demande* In broehuotte iliuHtr- -.
132. rue Kt-Jurque*. -initlo M-Fr*n- 

■ n.*- Xnvier—Têl. Main 6905 
Hotel V\ imlnor *• Uptown 1187 
(iitre Unnuvt'Dture '* Main 82^14

Bureaux 
en Ville

NAVIGATION

LIGNE

ELDER-BEISTER
SERVICE POUR LE SUD 

AFRICAIN
l n paquebot, 20 Avril. de St 

Jeun, N. II., pour Cape Town, Port KM- 
xftbnih, K.1*1 l. -nlon. Durbrtn et T)«lr\*oi\ 
Hny. KntrepÂts frigorifique* *'ir eliodii* 
paquebot. ISapaci- pour quelque» pn**a 
irer* île rublne. Pour le* tnux de fret 
•t de pnewaR'-. et détails complets, an 
dreaear A

ELDER-DEMPSTF/R & ( O 
LIMITED

319 EDIFICE DU HOARD OF TRADE 
MONTREAL.

UN ECHEC FINANCIER
La Havane, 14. George Brandi, 

qui a implanté In boxe A Cuba, o*t 
loin de faire de bonnes affaire*, il a 
beau arranger «les matehs entre êtot 
les tie l'arène, c'est comme pour b* 
turf, presque personne im s'y mnd.

Brandt, qui est uu sport nmn pro 
fpHSioiiqel.h'a pas peu dépensé Je dol 
lafs pour intéresser les Cubains dan4 
le pugilat, mais jusqu’à présent. Il 
n’a encore remporté aucun succès 
Pendant les «leux Remaincn qui ont 
précédé le match de Johnson avec 
Wiilard, Il ne se passa point de soi­
rée sans qu’il eut quelque bon pro 
gramme A l’affiche, opposant un Cn 
ba'n A un Américain, aussi souvent 
qu'il le pouvait, mats, malgré rein, 
les indigènes ne s'y rendnent point.

Le gros fie l'assistance aux séance* 
de ririuidtétuil composé d'Amêilcain* 
venu* pour te grand match. Rare 
ment, le promoteur avait plus de - 3(ni 
spectateurs, cl son estrade pot» v ait 
rn con-teivir 12.00(1.

(Y-Oii: auaal en page 7)
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L’ANGLETERRE VISITEE
PAR UN ZEPPELIN

I
Il est faux de dire (|ue les Alle­

mands ont fait des provisions tandis 
•lU'ils méditaient leur effroyable for-

(Suite de la première page)

grès et elles ont repoussé victorieusement des contre-attaques réi­
térées de l’ennemi, sur les hauteurs, au sud de la ligne Volosate- 
Rukowecz. Nous avons capturé environ 1,000 prisonniers et deux 
mitrailleuses.

Des tentatives, par l’ennemi, de reprendre l’offensive sur les 
hauteurs au sud de Koziowka, et en Kukovine. sur la rive droite 
de la rivière Pruth, dans la région de ( zernowitz, ont avorté.

l'n calme absolu règne dans les autres secteurs, le long de 
notre front.

i
Partout, le dégel du printemps rend les chemins bien mau­

vais.
CE QUE DIT VIENNE

Vienne, via Londres, 14. — Le communiqué officiel suivant a à couper les fils de fer qui protègent les tranchées allemandes, 
etc publié, aujourd’hui, par le Ministère de la guerre: —— ~

En général, la situation n’a pas varié. Sur le front des Car* v,r* d*‘8 tramway* rt autres utlIitfH 'tr, contient paRcs ; c’est une des A accepter la conférence ; l'Italie était
publique* seraient confié* A des éditions les plus longues que ce jour prête A accepter la conférence ; la Examinons d’abord le froment. Voi-

pathes. Il y a des engagements d artillerie dans la majorité des femme* si la mobilisation réduisait n;»t ait jamais publiée*. Hussle était prête A accepter la «on quelle en fut la récolte de chaque
KPetpnrvi trop le nombre de* employé*. ------- férence ; et nous savons maintenant ! année:

' L’ALLEMAGNE ET qu’a pré* que la proposition anglaise1

Pourquoi les Alle­
mands ont faim

LNE SAVANTE ETUDE DU Dr BERTILLON

ge en Allemagne a été de 3,673.254 
j tonnes de l.UÔO kilos en 1913 (dont 
on a dû garder à peu près 250,000 
tonnes de semailles pour l’année aul-

L’auto qui est représentée dans la vignette ci-dessus est munie de deux couteaux qui servent

—

Au nord-ouest du col d’Uzsok, toute la position occupée par les 
Russes, a été attaquée et capturée par le 19e et le 26e régiments 
de l’infanterie hongrois.

Dans la Galicie sud-orientale etien Btikovine, tout est tran­
quille.

LA TENSION ITALO-
ALLEMANDE 

Elle ne fait que s’accroître
éienève, H. — l,et» Allemand* dé 

tiennent tnujoura tous le* wagon* d*

I 1 R|t| i' A RII*1 A cette conférence élit été
I.A f»l l.lt/VKlr. l'empereur de Hunaie proposa

La tranche de l’emprunt échue lui'm*me A l’empereur dAllemagne 
.... :i «.. . a*a ___ A~ que la question en littge frtt déférée Ile 1er avril na pas ete payée. A ,H (.0ïférenC(. (lp ljH „ayP.

F’ari*. H D’après une dépêche
Z ZZ Ai spéciale de Sofia un ‘'Petit Parisien” <1e ‘*e genre ; et «- est hui elle

' roarchandlMs appartenant aux hguea l Allemagne n’u pas pavé A la Bulga- rt0'* retomber pour toujour* l ent 
italienne* dont le renvoi en Italie a np |a lranche de l'emprunt bulgare responsabilité d'avoir plongé l'Ki

LA CONTREBANDE DE 
GUERRE

Washington, 14. — Le* cercle* offl- 
•icl* ont fort discuté aujourd’hui l’en 
roj par le* aciérie* américaine* de 
•loua marin* pur partie* au Canada, 
pour la marine anglaise. Néanmoins, 
on en est veuu A la conclusion que 
cet euvoi ne devait consister qu’en 
pièces non finies et incapable* d’être 
réunies pour faire un vaisseau.

UN AEROPLANE JETTE DES 
BOMBES

Londres, 14. — ün aéroplane alle­
mand. type zeppelin, e*t passé sur 
Dlyth, dans le' comté de Northumber­
land. à huit heures, ce soir, y jetant 
de* bombe*, dit une dépêche de lllyth 
au “Central New*”. Le* explosifs 
sont tombé* sur les extrémités de la 
ville.

LES PIRATES PRISONNIERS

le principal obstacle A l'avance des 
troupes anglaises consistait dans la 
position de l'ennemi à Moulin-du- 
Prêtre et sur le pont, situé au bord 
de la rivière Les Lys. L’artillerie dé­
ployait. une éuergie extrême et ren­
dait d’inappréciable* services.

Londres, 14. — Le texte de la note Puis, le commandant-en-cbef, fait, le 
présentée par le ministère allemand ; récit du combat de Ht-Eloi. Il paie 
des affaires étrangères A M. Gérard, jUn tribut d’éloges pour le travail du 
ambHHHHdeur des Etats-Unis en Aile-(corps d'aviation du 2 février au 5 
magne, au «ujet du traitement des of- avril, faisant remarquer que "les avi- 
ficiers et hommes d’équipage des aoU»-!ateurs ont été parfois attaqués quand

LE

AI.I.RMAfiX'R — Kéroltf en froment.
UMS......... X,.%66.0*i4 tonne» de l.OOn kilo»
iyi>4........  8.804,828
lltor........... S.S99.HM2
1 . . I,9S9,6M
1*01 8.4ÎMS4 —
Itto*............ 3.7H7.7B7
1909 ......... 8.765.747 — ~
1910 ........... ît.KB 1.471»
ll'll........  4,086,336
1912 ......... 4,860.624
1913 ............ 4.666.96B

I
DE

L'Allemagne refusa tout règlement : 
de ce genre ; et c'est kui elle que

tière !
... . ,. . , , ■ .« i- ft ,i. i ftftuv ift.fti^ftiie ■ — —  — — ~ - "l”

ete arrêté il y a huit Jour*. . qui tombait A échéance le 1er avril. V* d«nB 1» guerre, de « être engagée
Le* dépêches reçues A Genève des | a ^êpêche ajoute que l'on croit elle niême et d’avoir engagé la plus ses est venue l’année 1EM4. Je n’en ai 

ville* frontière* autrichienne* et ita- q„r l'Allemagne *e méfie de l’attitu grande partie du continent dans les pas le chiffre exact, mais chacun sait 
lienne* disent que la tension italo-al-,jr j,. |fl Bulgarie et. soupçonne cette conséquences qu'elle doit avoir. qu'elle fut mediocre en France et

pro­
vision avant lu guerre, ce qu’on voit 
par les chiffres suivants:

: fail. On prétend souvent le contrai- L’i'»Po»-t«tion a été de 3,288,.
(218 tonnes, dont la plu* grande par- 

re mais ceux qui le dvent ne se r-ont li<* (2,761,000 tonnes) vient de Kuh-
I pas donne la peine de verifier ee qu’ils ' *ie l'orge comme pour le blé,
r ' ,l " les Allemands n ont fait aucune pro-
avancent. Ils parlent par imagina-

^ tion. I.a vêrit»' est que l’orgueil îles 
Allemands était »i aveugle qu’ils cro­
yaient nous terrasser en un mois Ils 
Jugeaient donc bien inutile de pré­
voir une guerre de plus de huit mois.

Telles *ont le* vérités que je vais 
prouver chiffres en main.

T<»iin«*« d'orge 
«•on so minées

Kd. «Tor*»» 
rnnNnmniéK

Sur 190 k(k 
d’orce

iui P»r unImh (-••i^nminéa 
combien «ont 
ini|>urtè»7 ,

AllemaKne «Ml «III H II

I993-94 «.762.683 81 3419H4-06. 1,261,921 71 36
1906-06 4,756,664 78 43
1906-97. 6,086,990 82 43
1907-08. 6,394.849 86 39
1908-09. 6,118.9tï8 81 (4
1909-10 9 9 ••4 46
1910-11. , 6.230.326 96 66

1911-12 «i.378.046 97 47
1912-13 6,226.388 93 47

1913-14 . 7.199.122 107 62

Après trois années de vaches gras-

I lemandr
i Jour.

ne fait que croître chaque nation d’avoir
aux alliés.

décidé de *e joindre

(Suite de la 1ère pagci

d'attaquer les maisons ; mai* le* con­
ditions atmosphériques ne le permi­
rent pas. De plus, les reconnaissances 
aérienne* ne purent être faite* et l'in­
terception de* communication* têK

LA BELGIQUE
SOUS LA BOTTE

Le gouverneur von Bissing crée 
une nouvelle banque.

Berlin, 14. - L'agence des nouvelle*
d’outre-mer a communiqué aujour 
d’hui la dépêche suivante 

”1.6

LES ORIGINES ET LE
BUT DE LA GUERRE

Le discours de Sir Edward Grev

Nous savon* maintenant que l'Al­
lemagne avait été préparée à la guer 
re, comme pouvait l'êtie seulement 
un peuple qui projetait de la faire.

Ainsi que nous le savon* aujour­
d'hui, par le* document* révélé*,c’cHt 
la l’russe qui projeta et prépara la 
guerre actuelle. La même chose mt 
une foi* encore arrivée. Non* somme* 
léHolu* A ce que ce soit la dernière

Le* dépêche* nous ont donné l’au­
tre jour un résumé du discours de sir , , , . . ...
Edward Grey, A Londres. A la confé f«lH dl‘VOU‘ 1,1 ainBl pr<h’a
rence *ur la guerre. Le courrier nous 1 p ,>n Allemagne, 

u apporte maintenant plu* de détails Nous avions donné A la Belgique
— ------------------------ ----- général Von Hissing, gouver-1 Bur rrt important diBconrs, où *ir l’aBBurance que non* ne violerions pas

phonique* entre les observateurs de nel,r militaire de Belgique, a ordon Edward Grey a *ai*i cette occasion sa neutralité, aussi longtemps que le*
l'artillerie et leur* batterie* rendit ®é i ouverture d'une banque de crédit pom exposer une foi* de plu* le* ori- autres puissance* la irspecteruient.
impousible la précision du tir. Mais, ' qui avancera de l'argent, sur le* bon* j-jne* de la guerre et pour affirmer *1 vn avais fait la promeese A la Hel-

de réquisition donné* en paiement des ia résolution inébranlable de la (Iran- gi'iue, longtemps avant cette guerre, 
nombreuses marchandise* qui ont été de Bretagne et de* alliés d'en finir, A In veille du conflit actuel, j’ai de- 
salsie* par les autorité*. Le paie-’ une fois pour toutes, avec l'Allemagne mandé h, France et A l'Allemagne
ment total est remis A la suite de : prussifiêe : de faire la même promesse. L'Alle-
circonstancrs imprévues.” J “Ces» la quatrième fois, *>*1-11 magne a refusé de la donner.

ifs c

marin* allemands fait* priBonniern, 
r*t contenu dans une dépêche reçue 
aujourd'hui de Berlin par l'agence 
Reuter.

Le texte est ainsi conçu

üb n’étaient qu'A cinquante pieds de 
haut.”

Le général Frunch rend hommage 
aux troupes du Canada, qui “ont no­
blement Houtenu le* traditions de

“Le gouvernement allemand a ap- l’Empire, et qui ajouteront sûrement 
pri* avec étonnement et indignation 1A la puissance des troupes de l’An- 
que le gouvernement anglais ne con- gleterre.”
*idère pa* les officier* et homme* | Il a relevé la récente visite du roi 
d’équipage des sous-marin* allemands'Albert aux ligne* anglaises et lui a 
comme de* ennemis honorables, et ! xprimé sa reconnaiaHance pour l’ap-
que, pour cette raison, il ne le* trai­
te pas comme les autre* prisonniers 
de guerre mais comme des prisonniers 
de droit commun.

“Ce* officiers et ce* hommes ont 
agi comme de* brave* dan* l’accom­
plissement de leurs devoirs militaires, 
ce qui leur donne droit A être traités 
comme de* prisonniers de -uerre, sui­
vant les conventions internationales.

“C’e*t pourquoi le gouvernement 
allemand proteste énergiquement con­
tre une mesure qui est contraire A la 
loi internationale, et s'est vu, A re­
gret, obligé d’exercer les représaillen 
annoncée*, en traitant avec autant de 
dureté un nombre égal d’officiers an

pui rendu par le roi des Belges et sa 
vaillante armée au cours des deux 
derniers mois.

UN DISCOURS
DE M. VIVIANI

“Nous avons la certitude de la 
victoire*’, dit le président du 
conseil.

Guéret, 14.— A la séance d'ouverture 
du conseil général de la Creuse, M. 
Viviani. président du conseil de* mi-

glais, prisonniers de guerre en Aile-i D'?,tIr*A’i.H <’Ht fn c<‘,, t8rme";
magne. 1 Allemagne, qui n a pas compris

•«n,..«fti fti« i- -ft...—d'* !• France, est maintenant‘(Juand, de plu*, le gouvernement 
anglais fait remarquer que le* marins 
allemands A l’encontre de* marin* an­
glais, n’ont pa* *auvé le* homme* de* 
équipage* des navire* coulés ou dé­
truit* non* ne pouvons que rejeter 
simplement l'horrible insinuation 
qu'il était possible de sauver le* équi­
page*, mai* que nos marin* ont vo­
lontairement négligé de le faire.

“Le soussigné prie l'ambassadeur de 
communiquer, cette information au 
gouvernement anglais, et de faire le 
néceHsaire pour qu’il soit permis aux 
membre* de l'ambassade américaine A 
IftOndrc* de faire une enquête de la 
manière dont «ont actuellement trai­
té* ce* prinonnier* de* RouH-marln*. et 
«le donner mir la manière dont, il* *ont

punie de son erreur. Elle pensait 
trouver une nation divisée et frivole 
elle *'est butée A un mur de fer con­
tre la résistance héroïque duquel e*t 
venue *e bri*er la fleur de l'armée al­
lemande. Fuis, souple et incassable, 
ce mur de fer a commencé A se mou­
voir vers l’est, écrasant petit A petit 
cette armée dont, les chefs n’étaient, 
pas préparé* A une lutte h1 longue et 
■1 rude.

“La nation française, incomprise et 
tournée en dérision, *>st levée, prête 
A tous les sacrifice* pour préparer le 
chAtiment de l'Allemagne. Nous *om- 
mes certain* de remporter la victoire 
— la victoire de la juntice. — Nou* 
votilon* obtenir l'émancipation de

logéR, nourri*, et sur le travail au-j1 p'‘ur(1)po'lfi. libération de la Belgi- 
lucl lia «ont soumis, tou* le* détail* ldU*' ,a rMt.itutlon de* province* que 
voulu*. nou* avion* perdue* et l'écrasement

du militarisme prussien, puisque la 
paix du monde est incompatible avec 
■es aspiration* sanguinaire*. Nou* 
accompliron* cette tAchr avec l’aide 
de no* allié*.

“Nou* écrirons non seulement «lan* 
l’histoire de France mai* dan* le* an­
nale* de I humanité une page que nos 
enfant* liront avec émotion et or- 
gueil.”

voulu*.
“l/n manière dont «in agira à l'é- 

gnrd de* officier* anglais prisonnier* 
dépendra du traitement réservé aux 
l•liRonmerB allemand*.’’

Le ministère de* affaire* étrangère* 
anglais h ordonné A M. Hpring Rire, 
ambassadeur d'Angleterre A Washing­
ton, de «iemander au gouverne\ient. 
américain «le faire une ên'iuête sur le* 
condition* d'emprinonnement* impo­
sées aux officier* anglftin, victime* de* 
représailles allemandes.

NOUVELLE VIOLATION
DES CONVENTIONS

Paris, 14. — Une note officielle pu­
bliée par le ministre de la marine dé­
clare que le* Allemand* ont de nou­
veau violé le* règlement* de la con­
vention de la Haye dans leur façon 
de faire la guerre navale.

L'article h»r de la huitième conven­
tion de la Haye dit que le* torpille* 
doivent être munies d’un appareil au­
tomatique pour le* faire aller au fond 
si elles ne font pa* explosion, de fa­
çon A ce qu’elle* ne constituent p.i* 
un danger pour la navigation. La mi­
te déclare que de* torpille* alleman­
des non exploHée* ont été trouvée* 
récemment flottant dan* le* eaux de 
la Manche. L’examen de ce* engin* a 
prouvé que l'appareil automatique qui 
doit provoquer la submernion a été 
Holidement calfaté, de façon A ce que 
ces torpille* continuent à flotter et 
deviennent de réelle* mine* flottantes.

: r

Lorsque après cela les Allemand* 
envahirent la Belgique, non* étions 
forcés de nous y opposer de toutes 
no» force*. Si noua ne l’avion* pas 
fait dè* le début, lorsque l’Allemagne 
attaqua le* Belge*, lorsqu’elle fusilla, 
«an* distinction, combattants et non- 
combattants, lorsqu'elle ravagea le 
pays, de manière & violer !«•* lois de 
lu guerre, «les temp* récent* au»*i 
bien que de* temp* ancients, est-il 
quelqu’un aujourd'hui qui croie que 
non* aurions pu rester immobile* et 
simple* spectateurs nhuh encourir une 
honte éternelle ?’’

Tout cela avait déjA été dit, tout, 
cela, le Livre Bleu anglais, le Livre 
Jaune fronçai*, le Livre Orange rus­
se non* l'avaient appris, mai* ceci 

•est nouveau : c’e*t le résultat que 
le* allié* veulent atteindre en abat­
tant lu puissance de l'Allemagne.

“Le temps viendra où le* condi­
tion* de la paix seront prépentées par 
no* allié* et par nous même* ; mai* 
une condition essentielle devra être 
le rétablispiTncnt de l'existence et de 
l’imlépendanre de lu Belgique, de la 
libre possession de son territoire et 
de la réparation, autant qu’il aéra 
possible, «le tous les maux cruel* 
qu'elle a dû Houffrir.

Cela fait partie du grand but que 
nous voulons atteindre.

Ce grand but consiste, pour les na­
tions de l'Europe, A être libres de vi­
vre leur propre vie indépendante en 
travaillant elles-mêmes A fixer leur 
forme de gouvernement et A assurer 
en toute liberté leur développement 
national, et ceci que ce soient de 
grand* ou de petit* Etat*.”

plus médiocre encore en Allcmairne.
Naturellement, quand la récolte 

est abondante, l’importation diminue, 
et réciproquement. Voici les chiffres 
du commerce “spécial” (c’est-à-dire 
transit non compris):

Alftl.KMAUN K — Importation 4f froment 
«commerce apecial >

(Année agricole du 1er Juillet au .10 Juin)
1903*04.. 2.066,884 tonne» de 1,0<K> kilo»1904-06.. 2,086.042 _
1906-06.. 2.464.668
1906- 07.. 2.117.766
1907- 08.. 2.363,219
1908.09.. 2,008,211
1909-10.. 2.668.827
1910.11.. 2.4S3.6n:<
1911- 12.. 2.267.6*11
1912- 13.. 2.606.421
1913- 14.. 2.644,609

Os chiffres ont tendance à aug­
menter. parce que la population alle­
mande augmente do H60.000 à 900,- 
000 têtes par an et qu’il faut un sup­
plément de vivres pour tous ce* nou­
veaux verni*.

Aussi, pour bien apprécier ces chif­
fres, voici comment, il faut les trai­
ter:

Récolte «!•• l’année 1912 . 4.360,624 tonne»
A «lédnire In «innntlte 

nécesanire pour le» re­
maille» «le l’année aui- 
v*nte ....................... 330,114 tonne»

Récolte nette .......... 4.030,610 tonne»
Ajoiitf«n»-y le» importa- 

tlona ......................... 2.606.421 tonne»

Kt retrnnrhnna-rn Je» ex­
portation» ..........

6,636,931 tonne»
64S.06R tonne»

R<»te : ConHomma-
tion de l’Alli mutrne. .. 6.888,863 tonne»

Soit par tète d'habitant : *8 kilo» 
dont 32r{ »ont importé»

ment dignes d’attention:

I.a consommation d«‘ l’orge n’n paij 
cesse d’augmenter et la part de rmv* 
portation «l«* même. C’est ou’une par» 
tic «le l’orge sert a faire «le la biènV 
«•t !«• Allemands en boivent de plu& 
en plus. jj

Pas uns u la question d«'R cochon*,] 
très important! «niand on parle d’Al^ 
lemagne.

Un recensement de «lecembre 1913^ 
en a compte 25,591,794, tandis qu’il 
y en avait un p«*u moins (22 millions) 
lors «les precedents m'ensements, 
dont l’un date du 2 juin «!«• la mém<» 
année. En France, nous ne comptons 
«jue <» millions 903,750 porcs ( 1912)» 
On voit combien les .Allemands soiifi 
amateurs d«* dclikatesaen.

Cette énorme nuuntitc «1«* porcs suf< 
fit à peine à la consommation dot 
l’année:

AI.I.KMAGNF — N'ombrc dr parc» (*t 
porcelet») abattu» rn 1912 

Dnn» I.*» abattoir» public»... . 18,217.35#
Dan» I»*» abattoir» privi s (f«*rnu«».

chncutorics, etc»....................... 6,794,16$
- - -4

24.011.621

L’importation n'en est pourtant pas 
considerable (147,203 porcs en 1913 
et moins encore, 38,747, pendant la 
premier semestre de 1914; presque 
tous les porcs importés viennent de 
Russie).

Mais ce qu’on importe en quantité# 
énormes, c'est la nourriture de ce# 
animaux :

A I I.KM A«,NK — Importation en 1911
Son ................. 1,414.266 tonne» «le 1.000 kif
Tourteaux ....... 828.549 tonne» «I» 1,000 kit
Mai» ............... 918,636 tonne» d» 1.000 kil

Ces quantités représentent une par» 
tie importante de ce <]u«* dévorent le* 
22 millions d«* cochons allemands, car 
un porc a l’engrais mange par jour 
à peu près 500 grammes de tourteau 
et la même quantité de son. A en1 
compte 3(1 p. 100 «lu son, et 23 p. 100| 
des tourteaux qu’ils avalent sont im-*| 
portés. Ils partagent ru outre ave«ï’

Tonnm» «te blé Ktl.de blé Sur 100 kil.I'onsnuimr»'* runnnmméK <i.' blé
en par «•onuomméMJi'maitne nn hab. combien sont 

importé* 7
1903-04 . 6.104.166 87 861904-06.. 6.193,12» 87 831906-06.. 6.628,841 93 401906-07.. 6,417,669 88 331907-08.. 6.274.762 84 401908-09.. 4.916,36» 78 801909-10.. 6,660,684 86 381010-11. 6.367.773 83 341911-12., 6,412.182 81 811912-18 . 6.8*8.863 88 321913-14 . 6.318.726 93 32

On voit que la quantité de blé con-
sommée pur tète d’habitant n’a gué-

UNDINWOOD a.uNoeswooo, n, V»

LE PRINCE EITEL FREDERICK, second fils du Kaiser, qui a 
succédé au général Kluck.

Voilà notre iti^al, dit le ministre, 
et voici l'idéal allemand :

I
| “Nous avons été inondés de l'idéal 
de l’Allemagne par se* professeur* et 

. *«•* publicist en, depuis le c«>mmence- 
ment de la guerre.

leurs maîtres les pommes de terre, 
que le sol allemand produit en abon-», 
dance; chatiue porc a l’engrais eai 
mange 3 à 4 kilos par jour; on peut» 
remplacer la moitié «K* celte «lose par 
un kilo de maïs. Une récolte ordi-» 

tir. .. e-u i- «i . !»«'*■«* «I»* pommes de terre en Alle>. a fa,t p j™*™* calcul pour les magne est de 45 millions «le tonnes»
«,h»t0 cnitlf. °n “ obtfnU ieS- réVoit •■’8r’ kil°* Par habitant «en F ran-! 
fiultats suivants, qui sont extreme-|Cl,( |a nv()|,e moyenne n'est que «I«î' 

! 13,222,000 tonne', soit 8'îtî kilos par
habitant).

En tiiMiit leur- porc- comme ils 
veulent 1«* faire, le» Allemand* fe­
ront <l«>nc, en apparence, une écono-l 
mie notable de vivres. Mais dans 

J cinq ou si\ mois, que inungeront-il#
! lorv«|ue le cochon. I«*ur nourriture pré­

férée. leur fera «lefiritivement dé- 
I faut?

Le*' Allemands importent encor# 
une quantité «le produits alimentai­
res, et on peut presque dire ou’ils 
n’en exportent aucun. Il serait fasti­
dieux «le le* énumérer et, d’autre part, 
il est très difficile de totaliser de» 

„„ • » - ,, ... . . .. - marchandises aussi variées. Disons,
on>lto il xf'1 7 rmer l,eiUJre I pourtant qu’ils importent tiOO.OOOqu elle était I y a dix ans, en 1906 : tonnes de viulldes abattues de toute». 
Ce «,ui est plus important encore à sort sjins C(,mpter i-.jg.HO ton J 
notre point de vue, c est «jue la quote-1 nenux (|p ha l ongs salés. 104,000 ho
part de l’importation n’a pas aug­
menté.

Notamment, voici les quantité* de 
blé importées pendant le premier se­
mestre de 1914, comparées au chif­
fre du premier semestre des années 
précédente*:

AI.I.KMAfiNK — quantité dr blé importé 
i rommrrrr aprrinl)

vidé* sur pied, etc. La Russie leur 
envoie des volaille*, des légume* sec# 
(lentille*, pois), etc.

LES PREPARATIFS
DE L’ITALIE

On ordonne aux officiers de fai­
re brunir boutons et fourreaux

Home, 14 — A la ailite d’une «>r- 
donnance partie dnn* le “Journal mi­
litaire”, tous les officiers sont tenu* 
de faire brunir le* boutons «le leurs 
uniforme* et le* ftiurreaux «le leurs 
«libre*.

Après avoir été averti par le mi­
nistre «le la guerre qu'en cas de mo- 
hilisatbut le* école* publiques servi­
raient A loger les troupe*, le roiiBeil 
municipal *>*1 réuni pour discuter 
le* mesure* A premlre en cette cir­
constance. Il a été décidé que certai­
nes classe* seraient continuée* dan* 
des maison* louée* A cet effet et que 
le* iiiHtitutenr* appelé* *ou* le* dra­
peaux seraient remplacé* par de* ins­
titutrice*.

Il a été décidé également que le ser-

IIN’F VISITE AU FRONT I écrié, que la Frusse part en guerre ( rt «'on^iste A croire que le*
L'INÜ. IIMir- au rnvêixi coutr i Furone et non* somme* «lé- Allemand* «ont un peuple supérieur

DU PRESIDENT POINCARE ! cid,R à rP ce soit la dernière’’. tout est possible et contre le-
. j Quel toute résistance doit être sauva-

Accompafirné de M. Millerand. le VoilA le lmt (le la luttp formidabie f4«nenJt,/cr«B^- u’Aiiemagne doit être 
président passe trois jours au I qup l'Allemagne a conclue, préméditée libre d établir na domination sur 
front dans le Nord. I préparée et à laquelle clic nou* a "utes le* nation* du continent.

j tous acculé*, et sir Edward Grey a “Mai* moi, j’aimerai* mieux périr 
Dunkerque. M l.e pr Binent «i^montr^ en effet A spr auditeurs que °ii abandonner ce continent pour tou-

Poincaré et M. Millerand, niinlBlre c'PHt b|eQ l'Allemagne Qui est respon- jours que de vivre dans de telles eon- 
de la guerre, ont quitté Dunkerque KJtl)lr ,ir jK gi,PrrP. Le discour* de *ir dltions." 
aujourd'hui pour rentrer A Fan* Edward Grey est en s«>mme le résumé
après av«dr passé trois jour* au nu jjpp dorumPnts diploumtique» connua; (> discours a été, comme on peut le 
lieu de* troupe» françaises et belge* muj8 rr rê8,jmé constitue un réqulsi- 'Comprendre, continuellement Inter- t 

dans le nord de la France. to|rp pj j„êris, si irréfutable, qu’il rompu par de* applaudissement» fré-■ mate A
Le président n eu une longue con- ^ nécessaire de le mettre bous le* nétiqtie». 

versation avec le roi Albertan quar-j (jp nop jeteurs : 
tier général de l’armée belge, et a
aussi été reçu par la reine Eliza- j “L’Allemagne savait, par l’expê- 
beth. i r ence «le la conférence de Londres où

___ fut réglée la crise balkanique, qu’elle
‘ pouvait compter sur la bonne volonté 
des puissance».

Noua avons vu que l’Aileinugne al 
besoin de faire venir du dehors 1# 
tiers «Je son blé et la moitié de son 

iorge, etc. (en Homme la .sixième par­
tie des céréales qu’elle consomme)^ 
Non* avons vu aussi «jup, dans sont 

(orgueil intense, elle n’a fait aucun» 
provision tandis qu’elle préparait soi< 

'"■** guet-apens.
Il y a donc là pour les alliés ur| 

Quant à l’orge (dont le<! \IIe- *i,/*.rient de victoire qui peut être trêg 
mands consomment trois fois plus «me condition express#
nous: 90 kilos par tête et par an au d encercler nos ennemis et leurs pour* 
lieu de 30 kilos), ils en importent’en- j voyeur» par un blocus très rigoureux! 
core plus que du blé. La récolte «l’or-« Dr JACQUES BERTILLON.

1er sem 1909.. 941.469 tonne» de 1.0001910.. 1.068.741
1911.. 1.184.284 —1912.. 940.376 —
1919 1.124.910
1914.. 1,223.468 —

UN DIPLOMATE

mann. Les raisons de santé’ invo 
quées pour remplacer M. von Miiller 
apparaissent ainsi avec leur vérita­
ble caractère: l'Allemagne comprend

FX îkKPP AUIP !<*U aUX Bays Ba*. c«mime dans tou* 
IJIciliKAI L j |e* pays neutre*, elle perd du terrain 

et elle veut réagir contre ce cou- 
La vérité sur le remnlacement rant pn Procédant par la brutale

poigne est M. von Kuehl- “énergie", rétiBsi**» A amener !at>

LE TSAR DECORE ^ ..............«................._____________________________________________________
nps; FRANÇAIS NoUB »,'‘vonB recherché aucun | (ju nffujatre (I*Âllemiiim<k & lu méthode d'lntimidation qui lui e«t table significa 
llUftn I 1\A>1. .'\1. |triomphe diplomatque dan* la confé-| <1 .Allemagne a la familière. .considère à la

de* Balkan* ; nou» ne nous j Ma\ 6. Reste A savoir ni le* Pays-Bas
aucune

,, , i'rî ftrenre ure uaiKUlin , unun »u- nwim i Hav e.
Soixante otficiers, cin<| . goninu.p livrés à aucune intrigue | prêteront A retti

sous-otficiers et sept cents SOI- nou* avons poursuivi en toute Impar-1 i’np t,rjkVf dépêche nous »« anuria dation et si lu 
data reçoivent des décorations tinllté et honneur un p.miI but • îalqt,p lp gouvernement «le Berlin a 
russes. p»»*. (remplacé le mim*tre d’Allemagne A

D’aprè* l’expérience fournie par la : la Haye, M. von Müller, dont l'état 
Fails. H - l.e tsar a conféré «les conférence «le* Balkans, l'Allemagne «le santé eut fort précaire, parait-il.

décoration» A »«>ixante et. un «tfficier* savait qu'elle pouvait compter sur On pouvait trouver étrange que l’on
français ainsi qu’A cin«i cents «ou* notre bon vouloir et que nou* é«ion» se fût aperçu «le l’extrême fatigue «le daip savent, par l'exemple de !h Bel- mettra pas que là Hollande pratiqua
««fficier* et A sept cent» soldat», «iui prêt» A faire en millet «lernler ce «jue l'honorable diplomate nrécisément A (Pique. 9ne l'Allemagne ne nsspecte U,1P politique antiallcmande. L’AUe-
tou* *e ««mt distingué» depuis le «lé- nous avions déjA fait auparavant. I l'heure où une évolution très nette dro‘tH d,‘H Petits Etats «lue pour M’accommode pa* de la
but de la guerre. Le* «officier» reçoi Mal* l’Allemagne déclina toute tug-ide l’opinion néerlandaise HP dessine (autant «tue ce respect ne gém en rien neutralitê ; elb- «xige t.mt au moio# 
vent le» insigne* de* ordres de Saint- gestion, Pt c'eut A clic qu’incombe, et où le gouvernement de la Haye ,f,rH ambition* et ses convoitise* et ia complicité morale et traite en en-
\]adimir1 «le Sainte-Anne ou «le St- |)OUr toujours, la lourde responsahl- «'affirme plu* résolu que jamais A - due ces petit* Etats mettent quelque rirn)ib ,;.:x qui ne s’y prêtent point.

p* volonté* ' j<f.s petites nat

Hollande à modifier son attitude cfc 
A se départir de la politique rigou- 
goureuKenient lo>ule A l'égard d# 
tou* le* belligérants et conforme aux 
règle* du droit international «(u'ell# 
u su pratiquai jusqu'ici.

Ifte remplacement du ministre d’AI«j 
lemagne A la Haye ne prend sa vêrl-* 

at ion que lorsqu'on la 
l ruiiPiuf-i •- ii m lumière «le* polémi-j 

8<* que* que provoque la presse germa-* 
politique d'intimi-jnophile. Ce* journaux affectent une 
désignation d'un profonde surprise «U* ce que le peu- 

agent "de* plu* ênergitjues’’ pour p]P hollandui* n’éprouve ni colère ni 
occuper «l «ns l»1* « inconstances uc- .miertutoe A l'égard de* Anglais,“ce* 
tuelles le poste de ininiKlre d’Alle ,destrurtrurs impitoyable* de la gran- 
magne A la Have sera favorablement (],.ur hollundaise'', il* déclarent
accuctllic ett Nécrlaude. Les Hollan- ^utégoriqueniciit que l'«'nipire ne per-

Stnnislus ; les sons edficiers reçoi jlt^ cctt«' guerre, 
vent la croix de Saint Gorge*, et les | NoU(, étl(in(, prftp; 
soldat» la médaille de Suint-Georges.

LE NOUVEAU DIRIGEABLE ANGLAJS

I maintenir loyalement l’attitude de komolnisance A exécuter les volontés ; i„ep ,,Ptit-s nations *oucieu*e» «la
en juillet, A fai- «crupuleu»* neutralité «le» Pays-Ba*. wrmnniquc*. La stricre observation if„r dignité ont trop souvent Uocca-

w .v de même. Nou* avion* donné A Aussi, un important journal hollan- de neutralité ne pati*falt pus le de le constater pour pouvoir
La “Gazette ’ qui contient cette h* rAllema?:nf> da0B rp8 dernière» «n-1 dai*. le “Telegraaf. at il mi* le» gouvernement de Berlin. Le kai*er ,i>0ubller. 
■^■Ma»BBH»»aHHMaMMB»MBa»»»aiB»»» nées, toute assurance qu’aucune agrc* points mir le» i. Son correspondant ;e*tlme que *n» voisin* non beiligé- , t , ,

sion contre elle ne recevrait d’appui A Berlin assure que le gouvernement doivent tenir compte des nê-
( de notre part. Nou* nou* étions refu-, impéria*! estime que l’Influence de jeepsité* allemande*. A ueit,n
«é* A une seule chose, celle de lul|M. von Millier A la Haye pendant ces II paraîtrait que M. von Müller quo1> vous n-Rrrêteit. mastleurs u*
promettre «an» cooditlons que l’An-| derniers mois n’a pa* été aupsl con- .avait cherché A obtenir du gouverne- j8.:.nt . et pourquoi ^ 
gleterre resterait. passive, quelque sidérable qu'elle l’était précédem- ment hollandais de* farilité* qu'on ; voù« o*ez le «lemandor. in'sêrabl* 11

|agressive que l’Allemagne pût être A ment et qu’on veut remplacer l’ho- ne voulût point lui consentir. De IA Votre vente exi u preuve de votre crt-
| l'égard de «e* voisine*. norable ministre par tin "diplomate *a dis^rAee et son remplacement. ‘ ,nP \ our venez, «ie vou» rendre coupable

En Juillei dernier, avant que la ( des plu* énergique»’’, qui saura re- 'Mais (1 est fort douteux que M. von ' d>trèe de nourriture Aller, ouste, a*
guerre n'êclatAt, la France était prête j gagner l’influence perdue. Ce diplo- i Kucblmana. quelle que so1* son'ooste!
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Les colonies et la paix
UNE MESURE A ENVISAGER AVEC PRUDENCE

A la Commission eBt "lllv* ^aUnt,du rnêrae M F'r*'x'
. hou, qui signe les rapports sur it*s Scolaire terres de l'ouest sous l'administra* 

— tion de M. Oliver.
Nous regrettons que la Commission A première vue, doue, le public in- 

Scolaire n’ait pas suivi le conseil de dépendant jugera qu'ils ne valent i as 
l’hon. M. Héique, au sujet de l'affaire plus de créance que le premier et ne 

! Giroux. 80nl A0* d* simples pamphlets élec-
Après avoir pris connaissance du toraus. 

rapport du juge Mercier, M. Unique I.'hon. M. Oliver n'aura pas de pel* 
a émis l'opinion qu'il y avait matière ne A en démontrer les inexactitudes 
A un procès civil, et que la Commis- l'outrageante partisannerie. 
sion pourrait poursuivre en recouvre- l'*1 signature qu'ils portent suffit

ce militaire prussienne, encore quel* 
ques efforts et elle sera déclarée...

Voilà l'oeuvre du kaiser... D’un 
trait de plume il a sacrifié vingt cinq 
années d’efforts et de succès. Si les 
Allemands sont satisfaits de ce ré 
sultat, Us ne sont guère difficiles'....

L. K.

déjà pour que le public sache à quoi 
s’en tenir.

Une dépêche d'outremer annonce que M. Asquith, le premier-miniatre 
Anglais, a déclaré que les colonies et en particulier le Canada seraient 
consultés en ce qui tourhe le# conditions de la paix.

l.a nouvelle est d’une extrême importance, et avant tie la commenter 
plus en détail, il serait nécessaire de bien connaître les termes mêmes de 
cette déclaration.

l.a question en effet dépasse les termes mêmes de la paix A conelure, 
et elle met en jeu un principe qui tient à notre existence nationale et A 
notre avetiii le plus lointain.

Que le Canada prenne une part quelconque aux délibérations de la 
paix, cela peut présenter des avantages immédiats pour notre pays, et 
être une reconnaissance de la part que nous avons prise A la guerre.

Mais il ne faudrait pas que ce geste généreux pose la base d'un édi­
fice d* centralisation, oh l" Canada ne jouerait qu’ipi r<*>le anodin et insi­
gnifiant,- qu'il paierait trop cher pour les avantages peut être purement 
académiques qu'il en retirerait.

La mesure venant du gouvernement \squith, qui a été de tout temps 
jaloux de sauvegarder l’autonomie coloniale, sc pré ente sous d'heureux 
auspices.

Mais il ne faudrait pas qu'oile soit exploitée par les factions “impé 
rialisante*", encore fortes A Londres, et dont la guerre nous a valu une 
recrudescence nu Canada.

ment de fonds.
La Commission, par sa majorité, a 

décidé de ne prendre aucune action 
pour le moment. 11 est dommage que 
l'on retarde encore le règlement de 
cette affaire, ét que l’on laisse s'ac­
créditer dans le public l’opinion que 
la commission veut protéger aux d6- | -f 
pens des contribuables les deux éche ^ 
vins que le rapport Mercier lui a dé- 
signés.

L'attitude du chanoine O'Meara est 
1 particulièrement étrange. Il soutient
que la Commission a déjà perdu assez ‘><l 1 0,1 8e reporte en esprit d’un 
d'argent et qu'il n’en faut pas don-',in "''usinent en arrière, et qu’on 
ner davantage aux avocats. Cn tel eXw,nine la situation au point de 

principe est le renvernement même de vu<* européen, on reste confondu de 
tout l’édifice judiciaire. voir dans quel abîme est plongée

Hi comme tout l’indique, la Corn- 1 Allemu*ne actuelle, en regard de 
mission est dans son droit, elle doit. la Position avantageuse, privilégiée, 

| réclamer et obtenir justice devant les prépondérante qu’elle occupait alors 
tribunaux. vis-à-vis des grandes puissances. De-

On s'en est arrêté A un terme i vingt-cinq ou trente ans, en

-------------------- -------------------------- *
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(Pour le “Canada")
Hi l’on se

Ce que nous perdons
LE RESULTAT DU PILLAGE A OTTAWA

Il ne faut pas s'étonner si les turpitudes dévoilées par les enquêtes A 
Ottawa, turpitudes qui ont tévolté jusqu'aux organes conservateurs (an 
plais) eux-mêmes, ont une répercussion, en Angleterre, désastreuse pour 
notre réputation, pour notre prestige, pour notre commerce et notre indus 
trie.

Lorsque l'on a su, A Londres, cornent se sont pratiqués nos achats 
de fournitures militaires, on a dfi, nécessairement, se sentir tout boulever­
sé.

Lorsque l'on a vu le ministre de la Milice, en donnant A ses bureaux 
J’ordre de commander des fournitures, leur intimer, en même temps, qu'ils 
r.e devraient acheter que chez les fournisseurs inscrits A la liste de patro- 
nage;

Lorsque l’on a vu les bureaux de la milice donner des commandes pré 
lêrnblement à des entremetteurs amis du parti et refuser des offres de ma­
nufacturiers indépendants,

Lorsque l’on a su que les fournitures revues des fournisseurs favorisés 
f talent acceptées sans inspection, sans enquête sur les prix;

Lorsque l'on a su que les agents du gouvernement achetaient, les yeux 
fermés, de vieilles rosses fourbues, poussives, déformées, pour la remonte 
de la cavalerie canadienne;

On s'est demandé, naturellement, dans quelle caverne de bandits on 
p était laissé entraîner, en chargeant le gouvernement canadien de s'occu­
per de fournitures pour l'armée impériale.

Et. heureusement pour le pays, on n’a pas confondu tout le peuple ca 
tiadien avec la bande d'exploiteurs sans scrupules qui entoure et domine le 
gouvernement Borden.

On s’est dit le Canadien vaut mieux que cela et si l'on a pris la pré 
caution de se dégager du contact infectieux du gouvernement d’Ottawa, on 
», en même temps, pris la décision d’envoyer au Canada des agents honnê­
tes et de confiance, qui traiteront directement avec les manufacturiers e», 
les producteurs, qui ne seront entravés par aucune liste de patronage et 
qui verront A ce que les marchandises livrées soient conformes à la com­
mande.

Ce que le gouvernement canadien y perd en prestige et en patronage, 
les ouvriers canadiens auront quelque chance d'en bénéficier, puisque leurs 
patrons n'auront, pas de commission A payer A quelque a'-ej-.t -'nlitiqur.

Et ce sera, en fin de compte, encore avantageux pour le pays.
Mais dans les pays alliés oft l’on n’est pas au courant de notre situa­

tion politique, il est malheureusement A craindre que nous perdions, com­
me nation productive, par la faute du gouvernement Borden Hughes Ro­
gers, non seulement tout prestige mais surtout beaucoup de commandes’

moyen, remettant toute l’affaire A 
plus turd.

Mais va-t-on ainsi remettre n.léfi- 
niment ?

Voilà ce que le public se demande 
avec anxiété.

Cruelle énigme
l.a gouvernement Borden commence­

ra à percevoir aujourd'hui les taxes 1 " ,1(*rr lp,irs goOts, A capter 
de la guerre. ; confiance. A leur imposer des

Et le peuple qui paie se demandera 
combien il donne pour nos soldats et, 
nos blessés, et combien pour emplir 
les poches des entremetteurs et des 
amis du pouvoir.
—4 '» ■■ ■

Ils ont tout fait

effet, par un effort opiniâtre de vo­
lonté et de patiente organisation, le 
peuple allemand était parvenu à
triompher, sur les marchés du mon­
de, de tous ses concurrents. Son
commerce , son industrie étalent
prospères. (JrAce A leurs procédés 
rapides d'assimilation ou plutftt d’a­
daptation, ses représentants parve­
naient A séduire les clients, A sur-

leur 
pro- 
ger- 
des 

mon-

(duits «l’origine exclusivement, 
j munique. Cela durait, depuis 
années. Le flot grandissait, 
tait, menaçait, de tout submerger. 
On s'en aperçoit bien aujourd’hui, 
après la mise sous séquestre des 
maisons austro-allemandes. Les co­
lonies françaises et anglaises étaient 
virtuellement, devenues des succursa 

Dans tous les dépai tements, I achat ]es l’empire germanique. Nomi- 
• ics fournitures militaires par les naleinent, elles n’appartenaient pas 
agents conservateurs a été un gaspil- HUX Allemands. En fait, elles 
lage et un vol odieux. Il suffit d exa- étaient mises, par eux, en coupe 
minci un nouvel achat pour suscite réglée. Jamais encore on n'avait 
un nouveau scandale. vu un peUpiR remporter sur ses con-

M. Borden pourrait répéter le mot currents, ses ennemis de la veille, 
plus une ne rivaux, une pareille victoire éco­

nomique qui tenait du prodige et
fameux : "Nous n’avous 
faute à commettre."

Avant. prenait des proportions de triomphe. 
Encore quelques années de ce régi­
me, et l'Allemagne, suivant le mot 

M. Rogers reproche amèrement A si juste d’un confrère, “réalisait pa- 
ses collègues de lui avoir refusé les cifiquenient la conquête industrielle 
élections AVANT les enquêtes de la et commerciale de l’Europe endor- 
présente session. mie". Songea que rien qu’en France,

Et, jouant le tout pour le tout, il on comptait, pour la représentation 
insists pour qu’on les fasse AVANT d’un même article, trois voyageurs 
les enquêtes de la prochaine session, allemands contre un seul français «ni 

*.*”*' —‘ {étranger.L’humour au Sénat L’Europe assistait à peu près in-
---------- difféiente A cet évolution, à cette ré-

t’eux qui croyaient le Sénat une en voiuflon. Quelque» esprits timorés 
ceinte paisible et solennelle sont stu- manife8taient-lla de l’inquiétude? On 
péfiés aujourd'hui de t«ms les inei- jcur fermait la bouche d'un mot : 
dents qui entourent la grève de l'hon. ••c>st la n.ncurrenee, la liberté du 
M. Landry. commerce. Tant mieux pour le client

On voit que décidément nos séua qui trouve son compte dans un choix 
teurs ont eux aussi le sens de l’hu- plus grand, des prix plus avanta- 
tnour. geux". Il y avait d’autres raisons

-------------------- —♦‘S1 qui militaient en faveur du statu
Encore M. Ferguson «luo. L'Allemagne, armée jusqu'aux

______ dents, faisait les gros yeux chaque
L’ex-enquêteur du canal de f,,i8 était, question de mettre ii^s

Trent fait encore des sien­
nes

Pas de politique
dans l’armée

LE PROJET DE LOI CONCERNANT LE VOTE DES SOLDATS 
N’EST QU’UNE MANOEUVRE POLITIQUE 

ELECTORALE

entraves à son commerce extérieur ou 
de frapper d’un droit de douane ses

____ _ produits manufacturés. Et ceux-ci
fn «en™ le» plu. rifntllc.tlf. Pullulaient, pureil. il de. cbampl- 

de rapproche de. élection» fédér.lc.. Knon' *ur rou<',’'’' 1-™ 
c’eut le dépôt que rient de fulrc le <«“* «<>“'»*"« 1» P»1* " “valtnt 1“ 
gouvernement Borden-Roger* A In 
Chambre des Communes, de prétendus 
rapports
rnent, par un M. Ferguson, sur l’ad- 

, _ . ., . .. . . , i * T L arrogance germanique en était ac-ministration du département de 1 In- , ,
æ . . crue d autant, et le mal s étendait,se térleur dans les dernières années du propageait avec une rapidité fou-

gouvernement Laurier.
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Rome et Stamboul
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L'Italie hésite ei*:<»re. Bien don Ita­
lie!» sont partagés entre le désir 
d'entrer franchement dans la lutte et 
l'espoir de compléter l'Italie par ar­
rangement diplomatique. Ces hésita­
tions sont permises ; elles sont, mitu- 
relles chez un peuple «pii se sait de 
premier ordre comme diplomate et 
qui a si souvent, même vaincu, su se 
tirer d’affaire avec avantage. Anato­
le France disait :

i —A notre place, après Sedan, l’Ita­
lie aurait acquis la rive gauche du 
Rhin.

C’était une boutade, mais il y avait 
un fond de vrai. Je comprends donc 
que l’Italie hésite. Mais elle sera for­
cée. par la puissance des choses, de 
venir A nous. 1 a puissance des cho­
ses, ici, c’est l’instinct populaire, 
l’instinct national «mi pousse le gou­
vernement et. le jett«* de notre cAtê 
avec un élan bientôt irrésistible. 
C’est crt. instinct national qui, par 
la voix de la majorité des députés, a 
répondu A un discours, du reste très 
patriotique, qe M. Halandra, par le 
'cri de ; (Vive la guerre !) C’était la 
traduction populaire de ce discours 
même et personne ne s’y est trompé.

L'instinct populaire, en Italie, veut 
l’action, l’action franche, déterminée 
et décisive. Et cet instinct ne se 
trompe pas. Il sent que d’une neu­
tralité résignée ou indéfiniment tem 
porisatrice, l’Italie sortirait morale­
ment diminuée et ne ferait plus figu­
re «le gramle puissan-o. Il B*.nt que 
la lutte est, en ce moment, entre l'in­
dépendance du peuple et l’ambition 
allemande, et qu'il faut prendre par­
ti. 11 sent. qu’A s’abstenir, l'Italie 
perdrait l’amitié de la France et «le 
l’Angleterre, ori lui sont absolument 
nécessaires. If^mt que s’abstenir s<- 
rait «léchoir. L'Italie ne veut Pas dé­
choir. Elle sera avec ses alliés de 
Crimée et de Solferino. Elle com 
prendra Que ceux qui ont si puissam 
ment contribué à la créer sont néces 
saines A son existance et A sa pros­
périté dans le monde. Elle c«>mpren- 
dra, elle comprend déjà, que la “lati­
nité" n’est Pas un mot, mais une «ho 
se très réelle et très tanvinle, que 
l'Europe de demain est l'équilibre fer 
mement maintenu entre la latinité et 
le germanisme, que tous les pennies 
qui ne veulent point de la domina­
tion germanique sont, forcément et In­
vinciblement solidaires et que celui 
des peuples latins qui renoncerait A 
A cette solidarité subirait une dimi­
nution dangereuse et irréparable.

' Nos progrès dans les Dardanelles 
continuent. Cette guerre orientale
n>st pas le n«eud «le la guerre, rom 
me on l a dit ; mais elle a encore une 
importance très considérable. Elle
détruira un allié, qui u’est nullement 
méprisable, de l’Allemagne Autriche ; 
elle détruira, “une des «envies de l’AI- •.h'8'' n’a pan couvert. Paris puis-
lerungne," A savoir la force militaire ‘ine Paris est. fortifié, - elle a pris
des Turcs ; elle affirmera mitre puis f:PS positions vers 1 Est, dans in rê- 
sance navale ; elle nous montrera, les ninn de Reims.
Anglais et nous, maîtres des mers I^ général allemand (le de Moltks
les Turcs rejetés er» Asie, c'est un bat» ,Ir • vn donc se jeter sur la
tion avancé de l'Allemagne conquis et capitale, qu’il voit, A. découvert, de- 
rasê. C'est déjà un gran«l point. v,,nt ses divisions?
Ajoutez que ces succès déclancheront ’’n*5 du tout ' il fers la même ma­
les peuples balkaniques et les jetteront meuvre que von Kluck, ou plut At 
de notre rAtê. Les rouleurs huitIm «''est von Kluck qui vient de faire la 
françaises arborées sur Constantino- mH,ur’lvrr préconisée il y a cinquan- 
ple, c’est l'Europe occidentale arbitre tê-cinq ans par son maître 
et maîtresse de toute la question “Si n,,UH trouvions, écrit de Molt- 
d'Orient, c'est l’Europe occidentale r«rmée française rassemblée dans 
maîtresse de la Méditerranée et lH Mé l« légion de Reims, “il nous faii- 
diterranée «levenue lac franco-anglais, drait nussitAt nous détourner de la 
La Carte franco-anglaise s'allonge et direction rie Paris . Nous attaque, 
s’étend. et l’Europe centrale est. «le r1"»1" ll'" Français derrière l’Aisne, 
plus en plus investie. Il y a plus en- ^. disposant de la supériorité du 
core. 1,0 Turquie renversée par nous, nombre eu notre faveur, nous les bat- 
c’est une leçon de choses qui sera ferlons et les rejetterions au-delà de 
donnée au monde. Elle prouver,t que.ln Marne, «le la Heine, de l’Yonne et 
l’Allemagne ne porte pas bonheur A enfin «ierrière la Loire. “Alors nous

De Moltke et
Von Kluck

Pourquoi von Kluck n’a pas 
attaqué Paris

Combien de profanes se sont de- 
mamlé h se demandent encore p«nir- 
quoi le général von Kluck, aux pre­
miers jours «le septembre, ne s'eut 
Pas jeté sur pans ? De la fr«>ntlère 
belg«>, on peut même dire depuis la 
frontière allemande, la ruée alleman­
de ne paraissait pas avoir d'autre 
but que d'emporter la capitale • le 
long de leur route, les soldats Bo- 
ch«s n'avamnt qu’une question A la 
bouche : “Combien de kilomètre», 
d’ici à Paris ?" Et voilà que presque 
parvenu en vue du camp retranché, 
von Kluck oblique A gauche et gagne 
les plaines «le l’Ourcq et de la Mar- 
ne... Pourquoi se détourner ainsi de 
la proie qui parait être A portée de 
sa main ? Pourquoi infliger A son 
troupeau de pillards cette déception ; 
renoncer au sac de la Grand’Ville ?

C'est le général de Moltke qui ne 
'l’a pas voulu.

Voilà qui va paraître piquant et 
invraisemblable... Rien de plus réel 
cependant, comme vous l’allez voir, 
si vous voulez suivre, avec moi, le 
général Maltrot «lans un chapitre de 
ses belles études sur ‘‘Noa frontières 
de l’Est et du Nord".

On suit, qu’en 1859. la Prusse, in­
quiète et jalouse des succès de l’ar­
mée française A Magenta, menaça 
l’Empire d’une attaque Immédiate, et 
qu'il n’en fallut pas davantage pour 
arrêter bnuwiurment la campagne aux 
portes du Quadrilatère et déterminer 
la signature des préliminaires de 
paix A Villafranca.

Ce que l’on sait moins, c'est que, 
en vue de cette diversion, le gouver­
nement prussien avait déjà demandé 
un mémoire au général de Moltke.

Celui-ci proposa résolument “de 
con«'entrer la masse principale de nos 
forces “sur le Rhin inférieur avec dé­
placement «le l’offensive principale 
vers la Belgique.C’est exactement 
ce que firent, ses mirrcBseurs au mois 
d’noQt dernier.

Pour de Moltke, l’objectif de la 
campagne ne devait cependant pas 
être un arrrandlusement territorial 
aux dépens des royaumes des Pays- 
Bas. Non, il comptait au contraire 
sur leur appui militaire. C’est A l’Al­
sace Lorraine qu’il pense déjà. Tl en 
prépare même la conquête et l’ooeu- 
pation, mais ce ne sera qu’une opéra­
tion secondaire ; l’opération princi­
pale c’est le paeeage de la Belgique ; 
c’est la ruée allemande droit eur Pa­
ris par les vallées de l’Oise et de la 
Hambre, c’est l’écrasement de la 
France. N’est-ce pas encore es qui 
vient «le se passer sous no» yeux — 
moins notre écrasement, touteiols.

Mais cette offensive a d’abord réus­
si. comme l’avait prédit de Moltke.

“Quelques marches mèneront à la 
capitale de la France, et, comme en 
1814. le sort, de cette capitale déci­
dera du sort de la campagne."

Vous voyez que depuis quarante- 
quatre ans, on n'a rien inventé A 
Berlin ; on s’en est tenu* aux instruc­
tions du stratège de 1839.
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Mais, direz-vous, et l’armée fran­
çaise, «le Moltke la consldère-t-11 donc 
comme inexistante ?

Cas du tout ! Tl croit l’avoir sur­
prise, devancée, mais 11 sait qu’il va 
la rencontrer et. c’est, ici le point yé 
ritablement. émouvant de notre ex­
cursion dans le passé, I/armée fran-
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qui
but ; éviter les histoires. On se tai­
sait, on passait condamnation sur le

d'enquêtes ’faites' secrète- Pounce causé par l'Allemagne nu
commerce national, à 1 industrie.

.. _ porte pas_______ _
ses clients et que les peuples qu'elle pourrions marcher sur Paris." 
capte ne récoltent de son protectorat 
que le malheur et la ruine. La Tur
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Kt plus loin, il maintient qu'avant 
«le viser la capitale, l'offensive doit

t'es rapports de prétendues enquê­
tes, dont des rAfiiimês «ont communi­
qués à la presse conservatrice, incri­
mineraient certains actes du ministè­
re de l'Intérieur sous l’ancienne ad­
ministration.

avec une
droyante .

Ce n'est pus tout. A cftté des ques­
tions économiques, les Allemands 
avalent encore solutionné A leur pro­
fit les autres problèmes de l'activité 
européenne. Au point de vue scientifi-

quie ne nous était pas extrêmement avant tout, viser l’nrmêe française, 
antipathique. A cAté de ses défauts, Kncore une fois, n’est-ce pas exac- 
nous savions reconnaître ses qualités, tement ce «jui vient de se passer il y 
qui étaient réell«>K. Mais elle „ été a six mois, et la marche oblique do 
éblouie par l'Allemagne. Kilo s’est Von Kluck se détournant de Pari* 
laissé gouverner par elle. KUe verra, pour aller chercher l’armée français» 
elle voit ce qu’elle y a engné. entre l’Aisne et la Marne, cette mar-

Cette leçon ne sern p«s perdue pour ^h(, in‘d’in,v- CPttff marche qui nous------  ------ 11 —1.1- --o- pas
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les peuples que la grandeur de l'Aile- 11 . inexplicably
m.-igne s hypnotisés, iis MUfont de maintenant expliqués 
quel côté est la vraie f<>rce, «vec le 
droit et avec la civilisation. Il v a

n’est-rlle
elle avait été 

prévue et commandée par le grand 
homme de guerre allemand Klle est
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un peuple qui pmi un- grande balai! J'uiH'-nr» conforme aux plus êlêmen- 
le dans les Dardanelles, c'est l'Aile- Dures réel ch de la guerre.
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C'est évidemment un argument de 
parti que le gouvernement cherche A 
bc fabriquer en insistant pour don­
ner aux soldats en campagne le droit 
de voter, en cas d'élection, “pour lè 
gouvernement" ou "pour 1 opi»' s>- 
tion.”

En effet, Sir Robert Borden, M. 
Doherty et leurs coMêgues savent ntis- 
ci bien que nous que si ce projet de 
loi est jamais adopté par le parle­
ment canadien, il sera désavoué par 
le gou\emement impérial, ou, tout 
au moins, que les autorité» militaires 
anglaises — que l'on n’a pas consul­
tées — n'en permettront pas la mise 
en opération dans les tranchées.

L’opinion publique en Angleterre, 
qui ne tolère même pas qu’on fusse 
d« la politique au parlement impé­
rial. ne permettra pas. A plus forte 
raison, qu’on en f»**K«‘ sur le front de 
bataille.

L»» volontaires canadiens «jui sont 
actuellement, ou qui se trouveront en 
face de l'ennemi, au moment où h*- 
tiendra une élection, au Canada, ne 
devront se préoccuper «lue d’une seule 
chose, assez importante pour s’it-pr: 
mer toute autre préoccupation : bat 
tre l’ennemi.

Les soldats anglais ne votent pas ; 
jias plus les volontaires de l’armée de 
Kitchener que ceux de l’armée régu­
lière ; et c’est une dos raisons qui 
ont fait décider, par une entente nn.

tre les deux partis, qu'il n'y aurait 
i ns d'élection» pendant la guerre.

Les soldats français ne votent pas 
et. p.is pi S dons l’armée française, 
qui compte ntij lurd'hui pourtant la 

j pl s grande partie d*-fl électeurs fran- 
| çais, que dans la presse ou au parle­
ment nn ne ri nge A leur demander 
une expression d’opinb n politique.

Qu'il répugne de priver un citoyen 
(de son droit de vote, j>aree qu'il au- 
r;. offert le sacrifice de sa vie pour 
son :«ys, nous le comprenons et nous 
partageons très cordialement ce nen- 
timett. MaiR le devoir militaire est 
e.icore s ipérieur nu devoir du cito­
yen et le neul moyen d’éviter un c«m- 
flit entre ces «leux devoirs, c’est de 
faire comme on fait en Angleterre et 
en France ; Supprimer toute élection 
pendant In guerre.

IC’ar. au fond, il n’y a rien de plus 
dangereux p«> r une démocratie que 
Tintrod"uct ion «le la politique dans 

l’année.
Heureusement, comme nous le di­

sions en commençant, que la tentati­
ve du gouvernement Borden de ren­
forcer hh clientèle électorale par le 
vote «le nos soldats, (dus ou moins 
librement donné et plus ou moins 
honnèt-ment compté, est absolument 
futile. Le projet de loi ne «era pas 
adopté ; fnt il adopté, il serait désa­
voué, et s’il n'était pus désavoué, u 
ne pourrait être nus à exécution.

, , ..xx que, les intellectuels allemands tran-Le public ne doit pas s arrêter A * ’
cbsient sur tout avec un pédantismeces documente électoraux, Bans que

magne. H«jn prestige, même A scs 
yeux, s’évanouit. Son «euvre, pour­
suivie si longtemps avec la ténacité

Elle conduisit von Kluck A la dé­
faite ; de Moltke n’nvait rie» négli­
gé, rien oublié ; il avait seulement

les libéraux aient eu l’occasion de outrecuidant 
les discuter : ilfl sont supposés «on- 
tenir le résultat d’enquêtes faites l!* *Va‘*nt [iui {,ar fn im‘,ü8<-r au*

Compilateurs lourds, 
indigestes, compacts dans leurs écrits

“ex parte" et les accusés n’en on( autres peuples et, petit A petit, dans

eu nulle connaissance, ni aucune li­
berté de irrnsquestionner les té­
moins.

les lettres, les arts, au théâtre et 
horresco referens !— jusque dans les 
subtilités de la mode, la “kulture"

On se rappelle tout le bruit que les “ait Parvenue à s'infiltrer au rnê-
organes conservateurs ont fait au­
tour du fameux rapport sur le Trans

pris de la grà'f, de la beauté, du 
charme, de l’élégance. Elle était en

que l’on sait, éclate entre ses mains comn118 faute «le croire et d ensei- 
comme un obus mal chargé. Que de HI1,'r ‘D* ^ *a t-’uerre le nombre est
choses elle h cru faire, depuis I.i ger- Ses succeRseurs ont. exécuté son
manisation de l’Alsace jusqu'à la vas Finn ; ils avaient le nombre pour
sulisntion de la Turquie, «‘t ou'elie Hlx• “ 'l8 on^ échoué. Au lieu de
n'a point faites et qui n'étaient que francMr 'rt Marne, In Seine, 1 A onne 
des apparenees ' M y a eu beaucoup 'j* Î-‘01J*®^ j* u remonter
de chimères en Allen.agi»’ depuis qua­
rante-quatre ans. Ces chimères k« x .
disiipcnt et aucune naii n, désormais, n n * ’* ln'RS aucun plan pour
ne jouera dans le jeu de l’Allemagne, eette hyp«.thèse que son assurance ce­
ll est démontré comme étant trop^U8u**‘ peut-être <1 envisager.

"On ne lira pas ce mémoire sans 
une émotion poignante, écrivait le

BREVETS D’INVENTION
MA RICIN A MARIon, a«4 ru«* Dnlvsf- 

sltê. Knel* <V Is ru» Rt••Catherin». 
Tél Dell Dp «4 74.

derrière l’Aisne. De Moltke n’avait 
pas prévu la défaite «le la Marne,

POELES EN ACIER ET 
COFFRES-FORTS

PARADTH * BOISVERT Inc., 97« r«» 
, Cr»l(-E»t. Tél bail Mnla ««31.

ASSURANCES CONTRE 
UTNCENDÏE

Cl K wfktkrn inck.ndîe et ma- 
RINE - R BTCKERDIKB. G4r»»L 
«1 rua ftt-IMerr».

c«»ntinental, de MM. Gutelius et Htan- P«8«p <le conquérir le peuple au moyen 
t,,, de plates et basses vulgarisations ou

Il n'a fallu qu'une ou deux séances mieux, de bideuses vulgarités médica- 
de «il cussi >n publique aux Cummunes *p8- P*ncor,î deux ans, et 1 Europe eut 
pour démontrer la mauvaise f«ii des asservie par ta mentalité aile-
communlquês conservateurs au sujet mande.
de ce rapport, et p<jur démolir d’ail- Nous 1 avons, en dormant, échappé 
leur complètement les j.rêtentions b«-lle. Le réveil a sonné. Bar la 
qu’y émettait M. Gutelius. guerre qu'elle a provoquée, l'AUema-

Un se rappelle aussi le rapport Kne u f ,*nr rrt édifice go
d'une enquête sur l'administration du K»nte»que lub. rteusement échafaudé, 
canal ds la vallée du Trent, dont les »*8 ,1’ latent, " <• l’Oe
organes conservateurs tiraient de for- c^cnt'* 8e so,lt fermées tour A tour 
midables accusations contre les îibé- devant ses voyageurs et ses représen- 
raii:i tant». Ha flotte marchande est ané-

Pour celui IA, comme pour le rap- ^ '‘‘Die de 1 être, son tia-
port Gutelius, 11 a fallu que I. s libé- «c arrêté, son commet e anéanti, son 
rnux forcent le gouvernement A r«c- industrie morte. Tel est le bilan de. 
cepter une discussion publique aux l*1 première faillite allemande. La 
Communes. Et, l«*rn de cette discus- seconde eut celle de la marine de 
slon, ce rapp«<rt a été réfuté et répu guerre. d<»nt le Raiser avilit fait le
dlé- même par des ministres conserva- pivot «le sa politique extérieure, et
^eur(l dont il se plaisait A dire: “Notre

Or, eette enquête sur le rimai de la avenir est aur mer. Quand A lu
voliég du Trent et le rapport uni s'en troisième faillite, celle de la puissao-

pasKP aujourd'hui p<in(irai Maltrot, lorsqu'il le punliait 
’«ni*!! 'i . J'‘‘t commentait, en septembre 1913, 

car on y trouve déjà la trare des 
prétentions pangermaniques sur cer- 

n<
P

nos provinces perdues."
Nous vnions d’y découvrir aussi 

pourquoi von Kluck nu lieu de se 
jeter s'T Paris est allé se faire bat­
tre sur la Marne. O fut pour «ibêir 
A un plan du grand maître, élanorê

dangereux.
(“est re qui se 

pur toute l’Europe 
purler ainrd, la faillite des rnnquê 
rants. Les Allemands conquérants
de l’Alsace n'ont Paa pu la digérer et taino, portionil (1p aoir„ territoire et 
commencent A I abandonner ; les l us ,H Ilirinii«r, iner„lCe officielle contre 
ses, conquérants de la Polf.pne, êclai 
rés par la considérâtloiy du bon droit 
et Par l'Histoire, proclament l'autono’ 
mie de la Pologne et se montrent 
ainsi peuple rlviÜHé et généreux ; les 
Turcs, conquérants «les chrétiens d'Eu
rope, r^eulent devant lu chrétienté et . . .___,
redeviennent peuple asiatique. Par 1 ' ’ ' ' ans.
tout, les conquérants «< nt en déehénn 
re. Partout, les peuples conquis re­
deviennent libres. Ce sera l'honrvur 
de l'Angleterre, de la Russie et «le la 
France de s’être mises A la tête de 
cette croisade et «l'avoir collaboré gé­
néreusement et vaillamment A l’nf 
frnni’hlKHement du monde. L’Histoi­
re, en ce moment, remonte le cours 
de l’Histoire nour réparer ses fautes 
morales, qui son» toujours «les mala­
dresse», et pour se rectifier «lans le 
sens d«i droit et de la Justice, lumlê 
res A éclipses, mais imprescriptibles et 
éternelles.
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Feuilleton un "CANADA”

AU TEMPS 0[
L'ENQUÊTE SUR LES 

CHAUSSURES MILITAIRES
CHArSSVRES FOUR N I E S I f'ar Ira 180,644 pairra «If h.»ttf» du IJRoMNCK DR Qi KBEC. District «•

. !» . I Montréul, Cul R Ubî CIRCUIT.
PAU DES 1NTERMEDIAI. 'w ‘^nt on af plaint ont .N pou v.. u’.m;. ‘ c ut. i.indsay, i.td!

toutea (liâtrlhu^fs au» aol«lat«

a'^trndant jiia«iuf derrière le talon, 
jmaia il n'a pas autrement modifié Ira 

Apéciftrntiona et n'a rien fait pour
obtenir une chauasure mieux adaptée. «'HOaniens rirpuie le moia d'aoét der­
ail gertice actif. Kt, A différentea da | Au mois de novembre «lernier, le «lé 
te*, entre le 29 octobre et le 4 no parlement de la Milice donna ln»mic- te* b. maladie*, toui.Vle* «ouffran- îd*M<j«*0^' TeV^n*'e?UVf^r. % 

. vembre, il a commandé 40,552 paire* tion au principal officier de l'inten- 
de chausaure*, dan* le* même* condr d acheter dea cbaueanre® - le

lienotmli ura. « ^ J. t*. ««‘lUtliCN. I»éien- 
■ l'ur i.i 'J*ième jour «l'Avril, HM.%. à
mii r heuio* (j«. i Kv.»ni midi, au dumb lie 
ilu «lu Défeudeiir. .,11 No 172 i uc i.***! 

nier, malgré toutea le* plainte*, tor- l. Kuad. en la 'ill^ «ir Verdun, du Uit-

^•e CRNK»T ORtlORT

(Suite) No 91

—Il en est deux, Sire. La première 
fola, c’était à la parade dea Tuilerie*. 
J'accompagnai* mon colonel, le colo­

tion* d'échantillon «)u‘en «eptembre, nmr‘’lié local de Winnipeg ; 3,798 pai
LE RAPPORT DE LA MINORITE LIBERALE DU COMITE — A la seule exception de l'addition :re» cHauaairea furent ainsi ftche 

EXPOSITION TRES CLAIRE DES FAITS. — RESUMES û'unt douW* ■emelle *' d un relève- A Winnipeg, non pas directement

IMPARTIAUX ET LIMPIDES DES TEMOIGNAGES ET ^ du prix A M 00 par pair#- Kt
quelquea-unea «le ce* chaueeurc* A

DES DOCUMENTS. - CONCLUSIONS IRREFUTABLES double semelle ont été rapportée, au 
CONDAMNANT LA NEGLIGENCE DU GOUVERNE- jcomité dans une c«>ndition d'usure

complète après trois semaines d'usa­
ge.

fendant les mois «le n«>vembr«*, dè

c«s de* aoldata, malgré les rapports du Défendeur saisi* en rette rau*«\ «on
uatuiil tn l'ismi, iiieul>l«-e de inénagn. 

défavorables «lui «unt été faits depuia «'«mditlon* ; Argem t'uimuani.
.MouirCal, li Avili, lu 1.1.

MENT.

des manufacturiers, mais par des in 
termédlairea.

Comme les chaussures fourmes au 
premier contingent, expéditionnaire A 
Valcartier et en Angleterre n'étaient 
pas A notre disposition pour en faire 
l'examen, la uenve en «e <|ul les eon-

la première distribution.

GRAVE ET SERIEUSE 
NEGLIGENCE

La preuve nui est devant noue, apê

|0 i 9
KD. DEdROCHKS.

H. C. ».

I )Ko V l M K DK ul KRKC, Dlatriut d* 
I Aloull éal. COU U DK ClUCUIT

No 2.,g;. tiik national oor-
rlalement celle de M Tétrault, page {'^“j 41 «I*10h.«. D«uuMid«r**M va.

Nous donnons ci après la traduction du texte du rapport de la mino- 
nel Kramond, que l’empereur avait rité libérale du comité d'enquête sur le* chaussures militaires 
daigné nommer officier de la Légion Ce document, tj'une exceptionnelle gravité, dont toutes les propositions 
d honneur. Je reçus le même jour la 8ont appUyéea sur la preuve, mérite d'être lu avec soin et conservé par

tous les électeurs que n’aveugle pas l’esprit de parti.
Il faudra y référer, si le gouvernement Borden nous impose des flec­

tions cet été, car il contient, sous une forme judiciaire, une écrasante con­
damnation de ce gouvernement.

croix de chevalier et, en rattachant 
sur ma poitrine, Votre Majesté me fit . 
l’honneur de me complimenter.

- lit la seconde fois ?
Le soir de Friedland, Sire, quand

je déposai aux pieds de Votre Majes­
té un drapeau que j'avais pris aux 
Hussc*.

L'empereur se rnit A rire.

RAPPORT DE LA MINORITE
Votre comité est d'opinion qu’aucu­

ne partie de l'équipement militaire 
—C’est bien cela, et je ra'en sou- n'est plus essentielle A l'accomplisse- 

viens. On ne m'accusera pa* de man-' ment convenable de se* devoirs, A «i‘'roctrol des commandes sur cet 
quer de mémoire. Je vous ai vu deux santé et A son bien-être, que lefl | chantillon le 10 aofit. 1914.

PAS D’INSPECTION

. » , »» cerne, sauf pour quelques ca* Isolés
cembre 1914, janvier, février, mars et „... , • . „ ,qui nous s >nt parvenus, ne s appuie 
avril 1915 on a reçu de nombreuses que -ur râpport(l <lM commissions
plaintes de soldats en service actif, régimentaire* Angleterre, sur ceux 
dans toutes les partie* du pays, au du Kénéra, Alder,on des autre, of- !
sujet de* mauvaises chaussures qui fici,rR de „H dlviflion ,t Pu|. ,R d(«cla. '
leur étaient fournies, lesquelles étaient ration de Sir (îeorge IVrley.
causes de maladies, les empêchaient, Le 7 d<icenihre 1914, un tribunal 
de suivre les exercice, et d'en profi-|d>nqufte glir )ea cbau8,arr8 fut conil. 
ter et leur causaient beaucoup d'en-[titué pitr le d4partfment df ln mi. 

pre pour des soldats en service actif, nu,*b de malaises et de difficultés de j |jC<i . j| jp ^ janvier 1915 rap- ^
par virtuellement tous les témoin* tout K«nre. | port 8ur qup8tiollB qul hli 4tnieul

qui ont déposé devant nous. Kn conséquence, pendant les mois 1 posées. Ce rapport non* « été réfé- ,

780 et lui van tes. démontre que le 
gouvernement aurait pu sana tr«>p de 
difficultés ou «1«> retard, «e procurer 
une chaussure

Le ministre de la Milice a person- précité*, plus de soixante dix commis- ré pur l’ordre de la Chambre consti-
Les ttslliliiH

fois comme je vois des centaines de chaussures qu’il porte en service ac 
vos camarades, et tout A l'heure je tif. Que dans la préparation des sol- 
vous ni parfaitement reconnu. Vous date canadiens pour le service actif,

nellement donné son approbation A sions légimentaire* ont été convo- tituant notre comité ,
é- nu**» »..!«««♦ » i.i . ’ tiens pour une chaussure A substituerc quees. suivant les règlements, par les , entendus par ce tribunal n'ont point ' ,, , »» „

I officier* enn-marwinn» i.,„ m a.a________ _ ^ celle que M. Vtickett appelle une
"chaussure d’été", dans le même dé

eD « • » A K K. DtfeuUsur. Lu •ilAme 
Juia «l Asiil, K*|.>, a «leuK i.eurti» U« 
1 .«i'iéa mull, A la r A ulf.uii a du du 
Dell lidrui, aux Nu# K- cl lo* rus Rie-Ce- 
tuenue K*t, «u la v ue de Muutrétxl, xe- 
loui vvuouH pal auiuriie de JUMta.e Ici* 

onvt'nable pour les S«>1 l>i*ua fl eifsls du di» DCleadeui •aisia ou
. . _ ___ .__ ... ,, .. .. ,, lettr «uuar. «uUMistaui en 1 i>muu, «u»UiiütR en rfi vice Actif. il ^tnit bien 6ii. ^ oüüiiiuun '• Ar-

connu que la chaussure fournis au dé s*'111 iin\.uuutit'itl, il Avril, ivi.v.
partement avant la guerre n'étnit pas K. AUMAl»,
une chaussure pour service a*tif. Kt ’ * H v.. fl.
le fait que le gouvernement ne s'est
pas procuré une chaussure convenu | >K iiVnu'éîfl. DKi uLhU DKf ^"kcuiI* 
Me pour service actif constitue une N'o TH K NATIONAL COF-
giave et eêrieuse négligence de sa KRlMCo « Ai'K. Dcfeud«ur. L«gilèias 
part. uiur «I Avul, imin. a trois injure# d*

il al>ré» niuit, A la l>l*<e d aftaire* du dit 
Il a été prouvé sous serment qu'on Deit-mimn. ttu No tua ru* M«-uiU, «>n la

«Iirnit mi ko nroruror toiiteu Uo fo. ‘lp Montréal, seront vendu# par «u-.iiirait jui se | i cun r D nies le* lot tnrite ,|«- Justice le# bien# et effets du
mes nouvelles dont on aurait eu bc du DCfemleur saisi# en «eitc «.au#», cou

sistaiii ru 1 «ash registre, tailles, chui- 
soin dans le délai «l'une semaine; que #«•.. «••< t'ondittoua Argent Comptant.

Montréal, li Avril, lui.».l’on aurait pu établir les spêclficit
ni i g

K. AUMAIH.
H. C. ».

officiers commandant les différents été assermentés, ils n* comprennent 
corps stationnés en différentes villes, que «les fonctionnaires du départe- 
depuls ('algnry et Lethbridge, dans ment ; lesquels, toutefois A l’excep

Il n’a pas été fait provision pour l’ouest. jusqu’à Halifax dans l’est. tiou d-lln 8eul sont venus devant le
f«es donc A F>ari8 Je vous croyais une responsabilité spéciale pesait et I une inspection convenable et sévère (>„ commissions ont examiné 11.054 comité oft jlfi l)nt dé ^ HOftp 8er
en Kspagne. pèse encore sur le gouvernement, qui des chaussures fournies avant la 11- paires de chaussures, lesquelles dans mrnt
-J’en suis revenu apr?s le premier voit à ce que les soldats ne soient vraison; et 12,926 paires ont été ac- bien des ras. représentaient des échan "(V tribunal

siège «le Saragosse, Hire. Ma santé aucunement gênés par aucun défaut ceptées A Valcartier sans aucune ins-
était. tr7s éprouvée; «m m'a ««rdonnê dans le genre de chaussures qui leur pection «inelconque.
quelques mois «le repos et remplacé A est fourni Kt qu'il aurait fallu et Après les premières commandes don- re qui est une preuve de l’universalité
mon régiment ; ne voulant pas cesser qu’il faut encore se préoccuper spécla- nées en août, d'autres quantités con- de* plaintes nu sujet de ces cbaussu-
île mrvir Votre Majesté, j'ai obtenu lement de leur fournir Ida rnDilleurea •idérablog ont Hé comtnatidéeB en Bep- .sente que opinion de Bea membrea,

d’enquête, en sus «le
, tillons de nombreuses autres chaussa- l’audition «les témoin*, a examiné les 
res dont les hommes se plaignaient, jcbaussutes d«mt fait mention son

rapport ; et son verdict ne repré

lai. Mais aucun acte officiel du gou­
vernement n’a été accompli, pour *e 
procurer une chaussure convenable, 
avant W* 18 février : deux jours après 
la constitution de notre comité.

LA HATE N’EST PAS UNE 
EXCUSE

res.

IIROVINCK DK QUKUEC, District d# 
Montréal. l'OUK DK CIRCUIT. 

No U'HîM J. i*. COTK. «le Maison 
neiiv». Doinandsur vs. N. HOULE. du
uiênie lieu, Dèfi-ndeur. Ln 2-4ièin# Joui
d Avril. D.'IA, A du heures «le l avant 
midi, au do mit. île du «lit Défendeur, nu 
No iîMU Avenue LsHnllt*. en la villo de 
Maisonnnuvo, District de Montréal, «tf
ront vendus i>at autorité de Justice les 
biens et «Jfet# du dit Défendeur aalsls en 
cette rauae, «onxiBtant en meubles «le 
tiiAnnge. et< . «'ondlttons : Argent Corop 
t ant.

Montréal, 1-» Avril. 191A.
R. HOBITAIIXE.

10 1-$ H. C. H.

d être attaché provisoirement aux bu- chaussures qu’on puisse obtenir, pour temhre. sans qu’on se H«dt préoccupé Sur le* 11,054 paires, les différentes qui ont ensuite rendu devant notre
reaux de la Guerre.

—Ktes vous rétabli maintenant ?
—Oui, Hire, et prêt A me rendre là l’empire, 

rjû \ otre Majesté daignera m’en-j Votre comité regrette de faire rap- 
*°y'r- ! port que ce devoir n'a pas été rempli

• I y eut un silence, mais bientôt les par le gouvernement, en ce qui con- 
questions de l'empereur recommencé- cerne les chaussures achetées et four-

assurer la sûreté, le bien-être et l’ef-'d obtenir de* chaussures plu* conve- commission* ont condamné 7,809 pal- ; ' ^ un^ têmolgn.tge ««infirmant les 
ficacité de nos soldats au service de nable* pour le pervice actif; dans res qui ont été rejetée*. Le mînistre po

quelques cas, on a accepté sans exa- de la Milice a déclaré qu'il avait ron
naissance de ces décision* et des rap­
port* de ces commissions.

A Toronto, on a brûlé 225 paires de 
chaussures d«inf on ne pouvait plus

nies aux soldats canadiens en service ~ 7 ""'T" T" '* cu rien tirer et. on en a brûlé un petit
» » .ou , temhre 38.867 paires de chaussures. . . . .». . ,

actif, tant au pays qu au dehors, de- 35, 27 et 29 septembre des nomhrc «ussi à Kingston, pour la
puis août dernier; qu'il parait y commissions régimentaire* ont siégé rrêm* rai"on-
avoir eu négligence et manque «le pré- A Halifax pour délibérer sur la con- i Nous avon* eu devant nous les offi 
cautions. Les faits suivants ont été |ditjon de(| chaussures distribuées aux ciers commandant différents batail- 

J avais demandé à être envoyé au amplement prouvés par les témoigna- HO|dnts en service actif au mois ,on" d<'H ,rouPp» expéditionnaires 
feu. Hire. J’ai servi devant Haragos- ges que nous avons entendus ; : d’août. Kt toutes ont comlamné les H‘n"' qu* 'l’autres officiers, et scus-
»e comme membre de l’état-major. { Les chaussures fournies à la milice j chaussures à elles présentées, lesquel- offfci,‘rs ^ soldats actuellement en 

- Me* effectifs ont été très éprou-1canadienne permanente avant la guer-, ie„ avaient été fourniea nar L. Gau- f,ervjce »» Canada, qui se sont accor- 
vés, n est-ce pas? re, étant semblables A la chaussure ■ thier & Cie, Pn vertu de leur contrat A condamner les chaussures four-

Três éprouvés. Hire. marquée du sceau officiel par les fonc-; antérieur A la guerre et étaient d’un nip" r’ar *i^P*rtement comme ne

rent.
- Vous étiez A Saragoss ?

Kn août dernier, oui, Sire.
-Hans votre régiment, alors, car il 

était A Lisbonne.

men convenable, de* échantillons four­
nis pai le* manufacturier* eux mêmes; 
et dan* d’autres cas on s est servi 
«les mêmes échantillon* inférieurs, de 
cette façon on a commandé en sep­
tembre 38.867 paires de chaussures.

Le* 25, 27 et 29 septembre, des 
commission* régimentaire* ont siégé 
A Halifax pour délibérer but la con-

1 réponses donnée* aux «iiiestions 
sées.

Kn ce qui concerne la valeur d«-s 
«'haussutea commandée* et distri 
buée* par le département, on peut 
résumer comme suit l’opinbin de ce 
tribunal d’enquête ;

Que les chaiiBsure* n’étaient conve 
nahles ni de forme ni 
tion, et que le cuir ne

Si la hftte avec laquelle on pressait 
l'envol du premier corps expédition­
naire avait empêché «jue l'on se ) r«v 
cure une chaussure convenable pour 
le* soldats de Valcartier, il y avait 
amplement du temps pour *e proeu 
rer cette chaussure pour ceux du
cond et du troisième contingent qui | a‘diV heuris «fc ï'avant-midi. A 
ont depuis traversé l'océan ou qui 
sont encore en entrainement au Ca­
nada.

Kn ce qui concerne la valeur des 
de fahrica chaussures fabriquées, d’après les 
comportait commandes données, par les différents

aucun élément d’imperméabilité. manufacturiers nous sommes d’opl-
Que les talons et. les semelle* n'a nlon qu’aucune de ce* chaunsures n'ê

IÏROVINCK 1>K QT EIÎEC. Dlelrlet ds 
Montréal. «JOUR DE CIRCUIT. 

No IM.M LA COMPAONIB CIRA- 
M« 1 VITRAI!,, rorp# politique et tnror 
|i«.>re «le Montréal. Demanderesse vs. 

HC- I.AMMKRT UK! ATR. de Montréal, Dé 
1 («‘iiileur. Le iîliéme Jour d'Avrll, 1915,

‘ ' 1 ' ------—'** " la Place
d'affalrea du dit Défendeur, «u Vo IWtH 
rue Ht I.atirent. en la Cité «le Montréal, 
seront vendus par aut«»rlté de Justtca 
lee biens et effets du dit Défendent sai­
sis en rette cause, consistant en tlxtures. 
ferronn«*rlee. etc. Conditions : Argent
Comptant

Montréal, IH Avril. lOlfl.
.T. H. VIN BT,

10-1 9 H. C. ».

J’ai su, commandant, que vous tionnaire* du département, de la Mi-'modèle semblable
vous étiez vaillamment conduit du-1 lice le 15 janvier 1911, sont des cbaus- 
rant la première partie de ce terrible sures qui ne conviennent qu'A des

aux chaussure* convenant pa* au *prvice actif.

siège.
—Mes camarades et moi avons fait 

de notre mieux.

hommes vivant en casernes et en 
temps de paix , et non pas A des sol­
dats en service actif.

échantillons fournies comme modèles I-** *9 novembre, le général Alderson 
pour les commandes de chaussures «'.Ablait R» département de la Milice à
pour les soldats canadiens en service Ottawa: "Que les chaussures mainte- 
actlf. H a été prouvé que ces chaus nant distribuées au contingent n’é- 
sures se sont effondrées, sous des con- talent pa* convenables pour un image 

Oui, vous êtes de braves gens sur ECHANTILLONS DE QU ALI- R<,rv*,’e actif, complètement laborieux en temps de pluie, et de-
qui on peut compter. Je ne vous oublie1 Tp /nfFRIFITRP ' "**** ftpr^ HVnlr ét* Potées pendant mandait l’autorisation d'acheter d'au-
rai ni les uns ni les autres. Quant A * ^ 1 ^ r | quelques jours. Dans certains cas. le* très chaussures en Angleterre. On
vous, mon cher, vous recueillerez les chaussures remises aux fournis- 8oIdalR ont été obligé, de remplacer réprmdit en lui envoyant 48,000
témoignage* de nia satisfaction. Pre *>n avril dernier par le départe- l'’" semelle* par de* pièces de bois ou paires de pardessus en caoutchouc. Le

ment de la Milice, comme échantil-l^M P^c#‘s dv toile A *ac. Trois sol- 5 décembre le général câblait de nou-
lons-modèles. conformément auxquel- on< contracté des maladies par veau- "On a constaté que les pardes-
les ils devaient fabriquer les cbaussu- KU'tf de !« défectuosité de leurs sus ne compensent pas la fabrication 
res de leur* commande*, étaient infé-;rhanMUrRR pt ont été forcés en con Idéfectueuse des chaussures; quelques 

. rieures A la chaussure type sous le H^,fuence de quitter leur régiment, paires sont ruinée* après dix jours
t es commissions ont décidé que les d'usage. On prépare un rapport spé- 
chausstire* examinées p«r elles de- cial."
\aicnt étir condamnées et que leur commissions d’enquête ont été
ruppor , ,, s ijet do\ait être trans- tenues en Angleterre par les officiers
nus A 1 K tut-major à Ottawa. de pluBieur8 de8 corpB canttdienis, le

Kn septembre dernier. M. Minister. 19 novembre, le 5 et le 21 décembre

ne/, son nom. Durer. Nous l’enver­
rons en Autriche; il en reviendra co­
lonel.

Que de reconnaissance, Hire ! mur­
mura Desroches, dont l'émotion bri 
sait la voix. Je m’efforcerai de res Br<,au du département, sous les rap- 
ter digne des bontés de Votre Majes ports suivants.
Lé. Dans les empeignes, le cuir de l’ê

De nouveau Napoléon se taisait, et «'hant,,,on était plus léger que celui 
Desr«)Ches, supposant, comme nous que de la chaussure-type; la différence 
l'entretien était fini, se dirigeait vers dans l’échantillon et.
la de la Minister-Mvles Sba. Go., de To- respectivement, où l’on 

ronto, à qui l'on avait, demandé de
porte. Mais l'empereur l’arrêta : 2 4 10 dans la chaussure-type.
Desroches. procurez moi un verre •'«n* les montants, il y avait la f ,

.. , . »»* „ .. . fournir des chaiissures semblablesd eau. même, différence proportionnelle entre .,. , ,
A n ....... ... . ' 1 échantillon inférieur, a refusé

valeur des 
corps

a discuté 
chaussures fournies

la
au

valent rien pour les protéger et que 
le remplissage des semelles était 
souvent de pauvre qualité.

Que les chaussures ne convenaient 
pas pour les noldats, pour l'usage 
auquel elles étaient destinée*, parce 
que :

• ai l*i forme eu est telle que le 
pied moyen n’a pas d’espace pour le 
libre mouvement des orteils, ce qui 
est gênant pour la marche.

ihi lie cuir est see, ne contenant 
aucune matière grasse et conséquem­
ment absorbe promptement l'eau ;

(C) Les semelles et les talons 
n’étant pas renforcés par du métal 
s'usent rapidement, surtout lors­
qu’ils sont humides.

Nous sommes d’avis que le bien 
fondé de ces réponse* a été ample­
ment prouvé par la preuve qui nous 
a été soumise.

Ce rapport a été fait le 7 janvier 
1916.

l’n comité de fabricants de chaus­
sures de Montréal, composé de MM. 
George A. Hlater, N. Tétrault, W. H. 
Lauson, de la Ames-Holden McCrea-

tait convenable pour le service actif. Iï RO VIN CK PB QDKBEC, District d# 
Montréal, COUR DE CIRCUIT. 

, No 53*9. J. K. KALARDEAU. d#LES FABRICANTS QUI ONT1 Montréal. Demandeur v*. K. LORTIE.
du meme lieu. Défendeur. Le 3 Itème COMPARU Jour «l'Avril, 1915, A dix heure# de l'a
vaut midi, au d«iinl<-lle du dit Défendeur, 
au No 419 Avenue Nortbrliffe, en laLes manufacturiers qui ont reçu des 

commande* et qui se sont fait repré­
sentée devant. notre comité sont : 
Ames, Holden A McCready Co., Ltd., 
Montréal.

Amherst flhoe Co., Amherst, N. K. 
McPherson Hboe (’o., Hamilton, 

lOnt.
The Murray Hhoe Co., Hamilton,

' Ont.
The Kelindo Hlioe Co., Toronto,Ont

(Vf de Montréal, seront vendu# par au- 
itorit* «le Juatlre les bien# et effet# du 
dit Défendeur hhimir en cette caUHe. ron- 

1 situant en I piano, meuble# de ménage, 
«•te (’on«!it i«>n# : Atsent Comptant. 

Montréal. I» Avril. 1915
K ROBITAÎLLK.

, 10-1 9 H. C. »,

>RC>VINCK DK QUBBBC. District de 
I Montréal. COUR DK CIRCUIT. 

'No — THE NATIONAL COF
CEE A HPIUE». Demanderesse vh. 

j FRIKUO CAKE. Défendeur Le 2tlèma 
jour d'Avrll, 1915, ft «me hedre de l'a 

,, . . iprA*-midi. A la place d'affaire# du d»«
«reorge A. Hlater Shoe Co., Mont- Défendeur. *u N<* 271 rue Ht e Uatherln*» 

rftai ! K#t. en la Cité de Montréal, seront ven­
du* par autorité de Juatlre le# bien# et 

The L. Gauthier Co., Québec. effet# du dit Défendeur saisis en eetle
, I rauae. ronaistant en 1 rash registre, ta- 

The Tétrault Hhoe Co., Montréal. Me#, rhaises. etc. Condition#: Argent
The Valentine & Martin Co., Water- ‘ ^ntréli. 14 Avril.

Une orangeade plutrtt fit l)ur«3c ,rR quant au poids et A l’épais-, f , ’ ' " r,<‘"r' tt TetUF* (lc vernement canadien
, faire parce que ces chaussures ne se- A «té fait aux ccen se levant avec empressement. Allez *rur- 1 _ en a etc tait aux cr

dy Co..agissant apparemment «lir leur 
expéditionnaire, par le gou- Pr°Pr* initiative, s est mis en rap- 

et rapport P°rt avec gouvernement, au com-

loo, Ont.
The Western Shoe l'o., Berlin,Ont. 
Les repré*»*ntantB de toutes re* coin 

pagnies ont déclaré qu'elle* avaient 
fabriqué et livré des chaussures con­
formes à l'é« hantillon.

LES FABRICANTS QUI NE 
SONT PAS VENUS

Les compagnies suivantes, invitée, 
par télégrammes à faire des représen-

!ini9
1915.

F, ARMAIS.
H C. ».

en

■vite, commandant. ! Renforts
-Non, d* l’eau, in«i*ta l’empereur, ;fort* *onl ^ zinc et da,,s ,ft chau"8U' 

vu verre d'eau bien fraîche. re type, ils sont en acier, et il y
Je cour, le chercher. Sire. a un dorri-rang de plu..

De.roches .e précipitait. Mais An-I 
géli -e fut A la porte avant lui ; je 

11 avais pu la retenir. Hon masque A

, „ __ ___ ____ colonels respectifs
Dans l'échantillon les ren-i rRienî’ pn8 prop^e•, A Port<*r en aerv‘- de chaque corps.

ce actif et a déclaré qu’il ne vou- j|
drait pp.s fabriquer des chaussure.
conformes A l'échantillon, sachant qi'r . . ^ #

, . .. , causé beaucoup de désagrémentpu elles seraient portée, par de. soi-
Aat . soldats depuis lour incorporationdats allant A la guerre et ne voulant . . . . » ,^ , dans tes régiments à Valcartier
pas faire de 1 argent au «iêtriment de

y p*t établi, entre autres choses, 
la condition des chaussures a

aux

vies humaines. qu’on les a trouvé tout à fait impro-
En septembre, in ••forme" Hpêcifiêe au 8ervic* et que *liTX* h'rn ,lpa

Aucun devis n'u été fournir aux dif­
férent* fournisseurs en août dernier ; 
on ne leur n imposé aucun détail, ni

, . _ aucune condition de fabrication, au­
la main, elle lui barra le passage. Il . „ ...... . ., . , «a trc que de faIrf gemblable aux échan-, —-------- ,, A
P»l«t m 1. '«lion. Intérieur, ci-do.»... mention-,^ I" d»,.„rtcmcnt „ «t» cond.mntc t'1**»» / f en<,"mn’“

-J’Implore cote, .ecour., .upplia- ,t ,.on (> comm,nd, Ar (B. Par un rntrcprrnr.ir qui a déclar» ne K>'"' "" 11 " ’ m' «'"Pit-
t elle A voix h»s*e. içon 65t000 pairt.8 dn chaussures en l,a8 vouloir courir le risque de fsbri- tcnipnt de

—Vous, vous Mademoiselle 1 a écria • quer de. chausRiire. .ur rette forme
t-ii. De grâce, ne restez pas ici. j Lu échantillons ainsi fournis aux 1J,,i ne nm,rrait s’ajuster A aucun

menceraent de janvier, parce qu’il re- tâtions au comité au sujet de la qua- 
connaissait la nécessité de fournir de Utê des chaussures fournies par elles.

IIROVINCE DE yUKBBU, Dl#trlct de 
I Monirènl. UOUR DE CIRCUIT. 
N«, 1954. - BKAUPOIN I .TUB. De-
raandeur# v#. JOSEPH TOUOAS. l)é 
fendeur. l<e 2*iènie Jour «1 Avril, I9ia, 
A midi, au domicile «lu dit Dftfen«ieur. au 
N«» lrt7 rue St Martin, en arrière, en la 
Cité de Montreal, seront vendus par au­
torité de Justice le# biens et effet# «la 

; dit IFfendenr saisis en cette cause, con 
ib'lstnnt on meuble# de menage. et«\ Con­
dition# : Argent Comptant.

Montreal. 14 Avril. 1915.
A. BROSSARD.

I 10-1 f H. C. 8.

Il voulut l'entraîner, mais elle rê-!manufacturlerg ont ^ pn8 parml un pied, (voir la déposition Tétrault!. 
8ta- certain nombre de «-haussures qui 1 n Bianufnrturier a déclaré, lors-Blht'a' eertaln nombre de chaussures qui

Je *ui* venue A cette fête P°ur| avaient été fabriquées par L. Guu- 
parler A l’empereur. Il faut que je lui thier & Cie., de Québec, et fournies 
Par,*« au département de la Milice par l'en-
J’étais accourue troublée, indécise, tremise de Charles E. Hlater, au prix 

ne sachant que conseiller, effrayée de de 13.72 1-2 par paire. i.« o;it «lu «lit 
voir se froncer les sourcils de Duroc Charles K. Hlater avait été placé sur

meilleures chaussures pour les soldats 
canadiens. Il s'est adressé A un co­
mité du Conseil Privé présidé par 
l’hon. M. Hazcn et lui a représenté la 
néi'fssité d’agir en ce sens.

Il paraîtrait qu'un sous-comité fût 
alors nommé, composé de M. Ge«>rge 
Hlater, M. Donovan, le colonel Brown 
et K. A. Stephens, lequel n préparé 
la spécification d'une chaussure qu'il 
a recommandé comme convenable pour 
les soldats en service actif. Cette 
spécification fut transmise au dépar­
tement le 21 janvier.

OPINION DE SIR GEO.
PERLEY

crxni’iTii’UTiiin iiii r T'ii n sxm i us# nu il •“ r » ja i-
, Ont.

Le 24 novembre, Hir George per- tement le 21 janvier. j Boot
ley, faisant fonction, «le Haut Corn- | u n(> parait pas que l'c«s ait tenu r,cton, N. B. 

du < anada, a câblé A Sir .aucun compte pratique du travail et
des recommandations de ce sous-co- 

rette chaussure", i "Autorité, considèrent chaunsures mité ; quoiqu’il ait été déclaré sous 
(Voir la déposition Tétrault). canadiennes beaucoup trop légèr«»s ;

I n autre manufacturier a déclaré «lieenf que rhaiissures lourdes seules

mai. dont aucun représentant n a ,
... ... , TIROVINCF. DK QUEBEC, District d.paru pour témoigner devant le corn! | Montreal. COUR 8UPE1UBURB.

t.é .ont :
The Aylmer Shoe Co., Aylmer.

Ont.
The Cook Kit/gernld Co., London,

Ont.
The J. F. Hell Co., Ltd., Montréal.
J. M. Humphreys & Co., St-Jeun,

N. R.
The Regal Sh«ie Co., Toronto,

Ont.
The K. J. Wright Co., Ht-Thomas,

«lu'on lui « demandé .on opinion de 
l'échantillon fourni par le départe- m,BKT*lc 
ment : "Il est ridicule «le chausser R^'1'‘îr, Borden 
un soldat me

qui suivait cette scène, surpris et mê- la liste de patronage par le ministre |llUe ,P" «'haiissures fait es suivant l’é- bonne» pour faire campagne, trouve avait préparée avait été 
content. de la Milice et de la Défense; et ledit ‘’hant,llon ,n,0rîeur "’uut pas pu être mécontentement général pour cette par le Conseil Privé et q

On n'approche pas l'empereur sans Charles PL Hlater a reçu en commis- de8*‘n^e8 8,1 service A 1 étranger et raison au s«ijet des chaussures don-

serment que Thon. M. Hazcn lui au­
rait aFSiiré que la chaussure qu'il

approuvée 
que le gouver-

Ü Shoe Co., Kreda- 

Shoe Co., Ltd.,The Williams 
Brampton, Ont.

John Ritchie R Co., Québec. 
W. .B. Hamilton, Shoe Co. To­

ronto.
The Perth Shoe Co., Perth, Ont. 
The J. Larkie Co., Vancouver, C.

sa permission, poursuivit l)e*r«icbes. sions sur les chaussures fournie* au t,UP’ ion 0binion, le gouvernement néeg A notre contingent rana«lien. On 
—Pour faire arriver jusqu’A lui nies ,d^bHr^8n,Pnt de la milice, la somme a dd* 'or>,<l9 R a 'PS commandos, dit qu elles ne supportent pa* la 

prières, ai-je le choix des moyens ? A d8 D5.275. rendre parfaitement compte que le*, boue, T eau et l’usage rude. On consi-
plusicurs reprises, j’ai sollicité une

•lue trop lourds pour la marche et de 
Peu de durée sur chemins durs. A 
mon avis, prochain contingent «le-

nement allait en commander 110,«)00 A.

Treize cent soixante cinq paires «le 
SONT chaussures, et trois cent quarunte-

paires

LES

audience; on ne m'a pas répondu Ici ica,lo#n de reH érl»antillons n’étnit pas »nage quelque peu ardu. (Voir la dé- 
il sera contraint de m’entendre. i""* ConvPnnb,c po"r ia Produc- Mathews.)
J’étais au martyre, partagée entre « '.'n ® c ,au,8u"« pour service actif. 1 un autre manufacturier encore a

rêté en conseil, M. J. R. Wiokett a r(«Kimentaire8 dHns tout lp pfty8> ont | d‘,x|”“?réa,Ar^’avrll 1915.

„ L* dit échantillon a été jugé impro- Wu i #««7*W*".s" 'Tait être pourvu de chaussures faites ^ nommf PrtnciPal ron8el,lfr du df' été soumises Aune inspection par ' a. BR088ARD1 ardent désir de voir Angélique réus 1 ; dMaré quc , échantillon inférieur n é 8UlvRnt ré l|ier . .. ! Partement de la Milice en ce qui con-|MM. Jobn A Hoar, de Halif xx, et ,o i 9 R v »
‘ ^ .................................. tait pas une chaussure militaire et eeriie 1rs chaussure*. Cette noniins- Magloire Câté, de Ht-Hyacinthe qui!

( HAUSSURES 
TROP LEGERES jhuit chaussures «lépareillées, faisant 

partie du grand nombre de chauasu-

Nn 307tt. — Pelle AGNES NADEAU, 
Demnndcre### v# EDOUARD LAD«>U- 
('EUII et al. Défendeurs. La 2«Uèma 
Jour «l'Avril. 1915, ft «lix heure# de T#.- 
vunt-initii. au «iomirlle «Je J. H. Blais, 
l'un des Défendeur# a«i No 50 rue 8t- 

I Zotlque Est. en la <’lté «le Montréal, se­
ront vendus par nutorl'é «je Justice 'e# 
bien# et effet# du «lit Détendeur saisi# en 

;<etie cause. ronNtsinnt eu meuble# «le 
ménage, etr. Conditions : Argt-nV t’omp- 

! tant ._
Montréal, 14 Avril. 1915.

J. B. COUTTJ.
10-1-9 H. C. ».

1 1 IROVÏNt K DV: QUEBEC District «1# 
I Montréal U«>UU SUPERIEURE. 

No 764. — LOUIS A. PKIMEAU, De 
mnndeur v*. «I. N. A. PRUNEAU. Dé­
fendeur. Le 2'lllmf lour «1 Avril. 191 f>. 
A dix heure# «le Tav»nt-midl. au» d_omicH- 
je «lu dit Défendeur, nu No 177d ru# 
Otnulnphe Colomb, en la Cité de Mont 
réal, seront ver «lu# par autorité de Ju# 
ti«e le# biens et effet# d«i dit Défendeur 
ralM# en cette . nuse. cons.#’ant e«: meu­
ble# de ménage Condition# : Argent 
('««inptant.

Montréal. U Avril. 1915,
ANTOINE LAPlKRRB 

10-1$ H. C. 8,

I )R« lVINCE DK QUEBEC, Dlitrlct da 
I Montréal COUR SI PERIK1 UK. 

No 4091. F. PERRA8. Demandeur 
vs J (' BARRY. Défendeur I,e 2dlftme 
jour d'Avrll. 1915. ft dix heure# do l'a­
vant midi, A lu pla< e d'affaires du dit 
Défendeur, au No -295 Boulevard Ht- 
!,auront, en la Ci*«* de Mon’réal. seront 
vendu# par autorité de Juetlce le# bleu*

1^ 18 février 1918 en vertu d’un nr- j * , , , 1 et effet# du dit Défendeur «çl#l# en rett»Ijc. in rcvncr i.i.u, en veitu a un nr refl condamnées par les commissions «-n«i#e ronsistant en fer. clou#, ote. Con- 
' ‘ - — • ' Campt&nt.

■ir dans sa démarche et la crainte i
DR B K AU TEIRT FBT UNE JÔÎÈtqUiI croyait pa8 qUf le8 «•h»'»'»"»-; A ce Probr’»« ü convient «Je faire ro- 

PDIIR TOUJOUR* ' res «uivant cet échantillon fussent " •’lrr <R18 |p* troupes qui s«uit al
■J^R^^T FEUX GODRAnn 8 Oriental ■ ê^nvenables pour service actif. (Voir ^es <’n Angleterre depuis le 24 no-

Cresm «tu Rénovateur Magique

ii
s?1*!,

déposition Adams,)
«luérit le J « . mêmes chaussures dont se sont
boutons, tâche# d* ; William Hilver, un de* inspecteurs ' . . , . ......roua ■ e a r , . ,'A . plaints le général Alderson et Sir

mouchas, employés par le département, a dit L».., _«ruotioaa . George Ueriey ; qu
Chai,.»„rc n «a.t pa. fa.U d, ,m|rn,

T.\.M aCt": rt «r "n""* ble. ,t qu. malgré !.. plainte, de.

vembre y sont allées cbausséps «les 
mêmes

que cette «iémarche audacieuse tour­
nât contre elle. Je sentais Desrocbeg 
en proie aux mêmes angoisses que 
moi. Une dernière fois il essaya d’é­
loigner notre amie.

— Renoncez A votre projet. Made­
moiselle, dit-il en baissant la voix, 
comme s’il eût craint d’être enten«lu 
par un autre que par elle. Au nom 
de rattachement que j’ai pour vous, 
je vous demande d'y renoncer. De-
mala. JUral au. Tull.rio. et CobU.n-! , rt 10 ^ on „
d~‘“"r,irî!s. ‘r. ,o“?i* »r-, i ^ ^ «o,ont *«» d..„n«.» au. „,»■ MrmU ''u,

Mais elle n écoutait plus riân, «le qu* nou# le g«>du>ni pour être ««n ce „.n nai , . , . »
plus en plus entêtée dans son idée, ne J*')1 dolt1 tXr\ M'accepte* aucune con- 1W" r< nditions qu en septembre et, à 
contenant plus sa voix, répétant

—C'est ce soir que je 
l'empereur.

'on n’a pas essayé

thin a été faite sur rapport du minis- un^ ]P rappoet suivrait
tre en dnt«’ du 11 février 1915. M.l

. . . . ,, . . Sur le nombre de chaussures susRicîcett dit que le ministre l a -.nstHl-
,, ,,. j *, . . » , mentionné, 265 paires ne valaientlé officiellement dans scs fonctions le

, , , . pas la peine d être réparées; 1.44813 janvier ; mais il n a pris aucunê 1 . . . '
. .. . ... . chaussures étaient réparables et 68part aux délibérations du comité de . ... .... chaussures n étaient pas originaire-

Ihon. M. Hazen. . t ......ment conformes A 1 échantillon

d'un modèle «lifférent de la chaussure 
type scellée de 1914 et des chaussu­
res fournies aux corps « xpêditionnal- 
re*. f"e*t en 1905 que le départe­
ment n adopté pour la première fols 
le modèle sur lequel a été fabriqué la 
chaussure de 1914; et c’était pour 
servii’e en temps de paix, par la mil!

: T '‘n°U8 bl<*8 ^ 1" plaintes des M R ^ 81 la proportion des chaussures
àTa besâu 1 ♦ 018 llU<* M,rt ‘hfU,88urr8 commissions régimentaires au Cnna- wilier en chaussures, est d opinion qrs dans ce lot qui ne sont pas conformes iv«,îr la déposition du
et rien p y *,on*’ trop légères pour 1 usage que da cn Angleterre et de tous les in- ' lf> <,h--uw,ures du type fourni aux sol- A l'échantillon est une bonne propor 
parait. Il a, I on en a fait. .têressé*. au sujet de ccs chaussures. :dat8 depuis le commence- tion moyenne pour toute la foumitu- ^ dépositions.

ues qui avaient ment de lo ,ont troP l?<èrcs re, le nombre de* chaussures fournies ' ^ f jut regpp(
pour le service actif ; il compte re- quf n'auraient pas été conf«»rmes

sous-direc­
teur de* contrats, M. McCann, No. 22

reçu des commandes 
continuer A fournir

en octobre de 
les chaussures commander une chaussure plus cntive-

. , ___ paveux voir tlsato) , "Unmni# vou# mexiiam*#. vous 
le# emploierez. Je rceopimaml# ••(lo«i- 

Ui,. «..« ,« rami'# Cream'' comme'la molu* «tange-Jue lui voulez vous donc, A 1 rm*'|-*u#e «le toute# le# preparation# pour 1% 
I 1 uir 7 «lenmnda une voix impérieu- P«au ” Ko vente rhe* tou# U# pharma- 
H - I elen# et marchand# d'articl## de fantai­

sie au# Etat# Uni#, t'amada #t Euiopa. 
—FBRD T. MOPKIN». Prop. S7 ras 

Jsses, NewJfojk.

KSrdn.tdnà dione* iv"haut Von^Vuos’ pa- j ” dttU"’ °n H commandé 30>00ü ^al* dont on se plaignait, quoique, dans | nnh,P dan" 1>n"‘*nlb1' et comportant
res de chaussures 

Le 24 octobre, le
certains ras, la livraison définitive t d’importantes modifications.

gouvernement a de ces chaussures n’ait été terminé* **-n Cf moment, il y a au départe

IA mttirrt)

donné ordre de faire un changement qu’en mars, longtemps après que le 
dans la chauRture-êchnntillon. en rem- comité eut commencé son enquête ; 
plaçant la fausae semelle mobile qu’on et qu’aucune commande u’a été con-
* traaiâiâ mjt uns doublé semellejtremandée

ment des réquisitions pour 20,000 pai­
res de hottes qui atttruient d’être 
passées aux fabricant., et il n’y a

l'échantillon, sur les 180,000 paires 
fournies, serait de 7,298 chaussures.

LES CHAUSSURES POUR LE 
SUD-AFRICAIN DIFFE­

RENTES /

respectueusement soumis.
(Signé) K. M. MACDONALD.

E. W. NEHBTTT, 
Chas. MURPHY.

Marieville — Le sommier Hercule 
No O est vendu par A. Monast. Il 
est tressé d’une façon patentée, ini-

Le. chaussures fournies aux soldat. ^abJ*' ^ Cornrn4?
kqus fort psu de «hauteur^, en stock, [qui sont allés au Sud-Africain étalent Jai faiblir™* ’ * * lô^f
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I.E MARCHE ETAIT ACTIF ET 
LES COURS EN GENERAL 
TENDAIENT VERS LA 
HAUSSE.

LE U. S. STEEL TRES ACTIF, m.\PLE LEAF. LE TORON- 
A ETE SOUMIS A UNE FOR-! |(> RAILWAY ET LE PE­
TE LIQUIDATION. TROLEl M ONT ETE LES

___  VALEURS EN VUE.

UN SYNDICAT DE BAN­
QUIERS AMERICAINS A 
ACHETE POUR $27,000.000 
DE BILLETS DE CETTE 
COMPAGNIE.

LES PROFITS DU DERNIER 
EXERCICE RESSORTI- 
RAIENT A 12 POUR CENT 
DU C APITAL.

•ptul p»»#. JI.OûO.ooo.
Hl Kh.U.' DKS ÜIKKCTKURH:

U. V. M*rcdllh. Frocldant.
Sir William C. Van Horn#. k.C.M.d.. Vlc#-PrMûi#nt.

Sir B. Montagu All*n B. «ordon Sir W. C. Mardonuld
R. B. An(U# Hon. Sir I.orner Goulu. Hon. R. Mark*
A Uaumgarttn Jf'ÇA®*®"
A. D. Braithwaita K B. Grrenihiolda
H. R. Drummond I'. R. Hoiintr

A. K. Holt. G«rant.
RI RKAl' r.T VOC TFS DK HUKKTE POUR DEPOTS

107 RUE SAINT-JACQUES • * • MONTRE Al
Surcuraalrat

Jean

Mon. R. Markar 
Sir T. G. HhaufhnéMf

K.C’.V .O*
Sir l•/•d•rlrk William# TayU.

8KANCK DE 1/AVANT MIDI.
1,action Toronto Uailway *>st 

niMintenur en vedette aver le plim 
grand nombre de transactions de la 
matinée et des cours plus élevés, ou 
rrant i'I 115 1 2, Il a monté A 117 I s. 
pour redescendre A 116 1 2. enregis 
trant un gain final, pour les deux 
premières heures d’opération, de I 
point. I.’Iron est égalemeut fort. . 
de 28, il passait A 29 pour abaudan 
ner, cependant, un quart de point. Le 
Power, quoique oscillant, a consolidé 
«on avance de la veille en y ajoutant 
un point, à 22... Le Tram. Power h 
ouvert en progrès A tO :l-4, fléchit' 
sant légèrement A 40 1-2.

Le Laurentic s’est maintenu fer 
mement A 167. Le Wayagamack a 
fait, un pas appréciable en avant en

New York, 14 — Le marché s en- 
core été actif aujourd’hui, plus de l, 
030,20m actions ont été échangées au 
cours »ie la journée. Le Uethlehcnt 
Steel s été beaucoup moins en vue 
aujourd'hui. Toutefois dans les dix 
premières minutes de la journée tl 
faisait, un gain de 20 points a 14.,. 
Mais ce fort, mouvement de hausse e 
été de courte durée chei1, cette valeur, 
et le cours est. descendu dans Is suite 
A 133. Le Bethlehem HteH est donc 
monté de k points aujourd'hui.

La séance de l'avant midi a été de 
beaucoup plus mouvementée que celle 
de l'après-midi, toutes les valeurs de 
premier ordre ont *té en bâtisse pen 
dant les premières heures,

I.a plupart des chemins de fer ainsi 
que les cuivres ont pris part au mou 
veinent de huiis«'\

Les moteurs ont ét<* irréguliers, etcours de séance, marquant facilement „ .
31. Le Brazilian, délaissé, cotait 57 iniques unes ^ <'*» valeurs sont
1 4. Le Steamship montait à 7; le
\mes-Holden s'établissait A 8 1-2 et 
le B. C. Packer se présentait A 110 1-4 

On constatait une avance de 1 point 
et demi dans le Canada Car A 52 1-2, 
et le Penman marquait 49.

Le sentiment général des capitalis 
t <*s ri rentiers s’orientait nettement 
dans le bon sens et l'augmentation 
«lu rhiffre des affaires était sensible.

M. G. H- Post, de New-York, télé 
graphiait hier matin A la maison ■ 
Pruneau et Dupuis que, pour lui, 1» 
cote new-yorkalsr a, pour le moment 
atteint, son apogée; à moins, pour­
suit-il, que le procès en cours soit, 
ces jours-ci, jugé A l’avantage du 
Steel. Ce qui donnerait lieu à une 
nouvelle hausse.

tombées au dessous du niveau d’hier 
Le C. S. Steel a été la valeur la plus 
active, mais elle a été soumise A une 
forte liquidation au cours de la der­
nière heure.

Les obligations ont été irrégulières. 
Le total des ventes par valeur a été 
«le .44,600,000.

Toronto, 14. Le marché local 
s’est bien comporté aujourd'hui. i.e 
ton général du marché était excel 
lent et les ventes se faisaient plus 
nombreuses. Les valeurs les plus «n 
vue ont été le Maple Leaf, b* Toron 
to Hallway et le Petroleum. Le Ma 
pie Leaf a attrtm un nouveau record 
de hausse A 53. Cependant il a du 
peu baissé avant la fermeture, tout 
en conservant A 52 1 2 un gain net de 
2 i 2 pour lu Journée. Le Petroleum 
a été la valeur la plus active, le to 
tal des a'lions échangées a été de 
5,100. Le prix a varié de H.20 A 8.10, 
pour fermer A 8.15. I* Toronto 'tail 
way était actif et en hausse A 117, 
soit un gain net de 2 1 4 pour la 
Journée. ...

Le Pacifique Canadien cotait 169 1 2 
mais il a baissé A 168 avant la ter 
meture.

Le Barcelona était nsse/. actif et en 
hausse de 1-8. Le Brazilian a fermé 
A 67 1-2. Le Steel était ferme de 
28 1 4 A 29. Le Packers se vendait de 
110 A 111 et le Canada Permanent a 
188.

Le Steamship était netif. Le cours 
de rette valeur montait A 9 et il 
fermait A re prix, faisant un gain de 
2 7 8 pour la journée. Le Steel of t’a

Il est généralement entendu que la 
New York, 14. - Cn syndicat «om- |J*««»fral Elwtrie a réalisé au cours de 

posé de ■). P. Morgan & C«), de la 1 . ........
K irai National Bank, de la National 
City Bank, de Lee Higginson & Co. 
et «le Kidder, Peabody Ai Co., a ache 
lé du New York, New Haven K Hart 
ford Kuilroad Company, 327,000,000 
de billets collatéraux payables dans 
un an avec intérêt au taux «le « Inq 
pour «ent. Le produit de cette vente 
de billets sera affecté par la compa­
gnie, ave«: en plus une somme de 
33,000,000 qu’elle a en mains, au paie­
ment «le 320.000.0il0 de ses billets qui 
deviendront dits le premier mai pro 
«•ham et au paiement de $10,000,000 
de billets A rmq pour cent du Har­
lem Hiver A- Portchester qui sont en­
dossés par le New Haven

Il est entendu que ces billets se­
ront mis en vente dans quelques lours 
bien que le prix auquel ils seront of­
ferts au public n’ait pas encore été. 
déterminé. Les banquiers s'occupent 
actuellement de former le syndicat 
qui s’occupera de la vente.

On croit généralement A Wall Street 
que lorsque ces billets viendront A 
é. béance l’an prochain la compagnie 
sera en position de faire un emprunt 

; A long terme. On espère obtenir une

C
«"■Igary. Kdmonton, «Jttaw#. Québ#c. Re(fini», S«nnt-Je*n, N.B . Ssint- 
lean, TN. Tnront-». Vaiieou ver. Victoria. W’innipe*

— - 1*7-1-»

[ OiS Tl
Vu les travaux de pavages que fait faire la ville de Maison-

Les tramways Pie IX circuleront de l’avenue Pie l\ à l’ave­
nue William David et retour.

Les tramways du Bout de Pile tourneront au bureau Lasalle.

STOCKS DK NEW-YORK *nada a fermé en hausse de 14 A 13 3-4 législation plus favorable A la corn

Fournis pai llOSs 
4 7 S t-Fi n n vois-Xavier.

RROTHKRS, courtiers. 
Tel. MhIii 2360.

SEANCE DE 1/APRES-MIDI.
Les prix ont continué d'être forte 

dans l’aprèn-midi, les valeurs les plus 
en vue sur ce point étaient le Domi­
nion Textile et le Canadian Car; la 
première montant A 71 et. la seconde 
à 55 12, avec un nombre de ventes 
assez considérable.

La Penman’s a aussi ajouté un 
point et demi A sa hausse de la ma­
tinée. Il se vendait A 53 1-2, et fai­
sait ainsi un gain net de 4 1-2 pointa 
pour la journée.

Le Canadian Cottons et le Montreal 
Cottons sont entrées au nomnre des 
valeurs libres en montant respective - 
ment. A 25 1 1 et A 52.

L'Iron c«>iTimun était un peu plus 
faible à 27 3-4, mais le Brazilian é- 
tait plus ferme A 57 1-4 et 57 1-2. 1^*
Toronto Railway a encore atteint 117 
avant la fermeture.

VENTES DE 1/AVANT-MIDI
Brazilian—15 à 57, 15 à 57, 10 A 

i A 57 1-4. 5 A 57,20 A 57, 15 à 
A 57, 1 A 57 1-4, 3 A 57, 1 A 57. 
Shawinigan—5 à 124 1-2, 10 A

57,

124

Wayagamark—10 A 28 1-2, 25 A 29, 
25 A 29 1-4, 25 A 29 1-4, 25 A 30. 
50 A 31, 100 A 30. 25 A 30, 25 A 30 
1-4, 100 A 30 1-2, 75 A 30 1-2.

HORS LISTES OBLIGATIONS.
Cedars Rapids-$1.500 A 86, $100 A 

86. $200 A 86, $800 A 86.
Wavagnmack—$300 A 74, $9,500 A 

74, $5,000 A 74, $11,000 A 74, $10,000 
à 74. $1.000 A 74, $2,400 A 74, $500 A 

116 3-4, 25 A 116 3-4, 74.

VENTES DK L'APKKS-MIDl 
Iron—50 A 28 1-2, 25 A 28 1-2, 2.>2

12, 7 A 124 1-2, 18 à 124 1-2, 25 A
124 1-2.

Bell Telephone—10 A 146, 5 à 146. 
Toronto Ry—25 A 115 1-2, 25 A 116,

80 A 116, 25 A 116, 25 A 116, 25 A 115 
1 2, 50 à 116, 25 A 116, 25 A 116, 25 A 
116 1-4, 10 A 116 1-2, 25 A 116 1-4, 25 
A 116 1-4, 5 à 116 1-2, 10 à 117, 35 A
I 16 5-8, 25 à 117, 25 A 117, 25 & 117 
1-4, 15 A 117, 35 à 117 1-2, 15 A 116 
12, 25 A 117. 25 A 117 1-8, 25 à 117 
1-8, 25 A 116 3-4, 5 à 117, 10 A 117,
10 A 117, 25 A 117, 25 A 116 3-4, 25 A 
116 1-2, 25 à 116 1-2, 25 A 11C 1-2, 25
A 116 1-2, 25 A 116 1-2, 20 A 116 1-2,
5 A 116 1-2, 25 A 116 1-2, 50 A 116 
1-2, 25 A 116 1-2, 25 A 116 1-2, 10 A 
116 1-2, 5 à 116 1-2, 5 A 116 1-2, 25 A ; 
116 1-4, 25 A 116 1-4, 1 A 116 1-4, 10
II 116 1-2, 75 A 116 1-4, 50 A 116 1-4,
-’5 A 116 1-4, 25 A 116 1-2, 10 à 116 
1-4, 15 A 116 1-4, 25 A 116 1-2, 25 A
116 1-2, 5 A 116 1-2, 25 A 116 1-2, 25 
A 116 1-2, 25 A 
25 à 116 3-4, 25 A 116 3-4, 1 A 116
3-4, 2 À 116 3-4, 2 A 116 3-4.

Steel Corp.—50 à 28. 25 A 28, 75 A
28, 25 A 28, 25 A 28, 25 A 28, 25 A 28,
25 A 27 7-8, 25 A 28, 10 A 28, 1 A 28,
25 à 28 1-2, 25 à 29, 50 A 29, 25 A
29.

Penman»—5 A 49, 10 A 49, 10 à 49, 
10 A 49, 10 A 49, 10 A 49, 10 A 49, 5
à 49, 10 A 49, 10 A 49, 5 A 49, 10 A
49, 5 A 49, 3 A 49, 5 à 49, 5 A 49, 5 
A 49, 5 A 49,5 à 49, 75 A 49, J0 A 49,
10 A 49, 5 à 49.5A49, 45 A 49, 23 à 49,
7 A 49, 3 A 49, 2 A 49, 95 A 49, 25 A
49, 72 A 49, 5 à 49, 10 A 49, 38 A 49,
5 A 50, 25 A 50, 25 A 50, 25 A 50 1-8, 
25 A 50, 110 A 50 1-4, 50 A 50 1-4, 25
A 50 1-4, 20 A 51 1-2, 25 A 51 1-2, 25
A 52.

Power—60 à 224. 83 à 225, 25 à 225 
1-4, 25 à 225 1-2, 25 A 225. 25 A 224 
3-4, 25 à 224 3-4, 75 à 224 3-4, 50 A 
225, 50 A 225, 50 A 224 3 4, 30 A 225,
11 A 225, 4 A 225.

Wuebe»' Ry.—50 à 
Detroit—5 A 62.
Ame» Holden—6 A

5 A 8 1-2.
Scotia—10 A 55.
MacPonald-aO A 7. 10 A 8 12. 
•’ariidp Car.—25 A 51, seller» 20

days flat . 50 A 51, sellers 20 days
flat ; 25 A 51, sellers 20 days flat ; 25 
A .'.2. 10 A 52 1-2. 10 A 52. 5 A 52, 50 A 
52 1-2, 25 A 53 12.

Can. Steamship Lines. 2.‘. A b, 15 A 
*>. 1 A 6, 2 A 6, 25 A C 1-2, 10 A 6 1-2, 

à 7, 5«> A 7,5 A 7.
Steel Co., of Can.—25 A 13, 25 A 13. 
Don.. Textile—10 A 70. 50 A 70, 20 

A 70, 5 A 70.
.Mont. Cots. Ltd.—20 A 51, 20 à 51, 

1- Ji 51, 2 A 51, 10 A 51, 3 A 51, 10 A 
... 25 A 51, 5A51.5 A 51, 5 A 51, 5 A 
'. 15 A 51. 5 A 51,25 A 51.
Spanish River—10 A 4, 2 A 3 1-2. 
Ogilvie—10 A 126.
B. C. Packers.—25 A 110 1-2, 5A HO 

1 ?.. 25 A 110. 25 A 110 3-4, 25 A 110 
3-L

Laurentide—10 A 167. 25 A 167, 10 
A 167. 25 A 167, 10 A 167, 15 A 167.

DEBENTCRE8 STOCKS.
Mont. Tramways.—$500 A 81x, $300 

A Six. $500 A 81 1-4.
ACTIONS PREFEVEKS

Illinois—5 A 91.
Canada Steamship Lines—/.5 A 59. 
Mont. Ciittuns Ltd.—1 A 99.
Can. Cottons—50 A 74, 50 A 73 1-2.

OBLIGATIONS
'Juebec Ry.—35.000 A 50, $500 à 52. 
Can. Cotton»—$1,000 A 78.

BANQUE.
Montréal—1 A 234 1-2.

MINES
Crown Reserve—300 A 96, 200 A 94, 

100 A 96. 200 A 96.
Atalilassr—10 à 34.50. 25 à 24.25.

Oui. Haut. Bas. Frrm. 1
Atrhi»on 105 P»3 1-2 102 1-2 102 1-2
«'opi-er 71 7-é a 72'*4 <4 1-8 71 7-8 73 1-4
ft II. S. . . 16 3-4 16 3-4 46 46 1-2
\ni. ’It-lep I2tt 120 Ô-8 120 120 1 -2
A ni. « ar Ftlv. RO 1-4 62 50 61
\m. Loct» as 40 a* 39 3-4
Aiaronda.. a.» 1-2 36 3-R 35 36 1-4 1

Smelters. . 72 73 71 I-R 71 1-8
H. K T. '.«1 M !•! 1-2 91 1-8 91 1-2
H. & O. . . a.* 77 1-4 76 1-4 76 3-8
Heth St«-"l 12S u D-n I4‘, 128 133

1 Am. Cnn . . 24 It-1 36 1-2 34 1-4 36 1-2
!< un. P:u-. . IS** 3-4 lïu 1-1 168 1-2 168 1-2
1 C. 1*. U 3-4 16 7-R 15 3-4 1C 1-2

C. F. 1 31 3-1 32 7-8 31 3-1 32 7-8
c. & u IS I-” 47 46 |.1 46 6-8
i en 1.rather 3s (•.-8 38 6-R 37 6-8 37 3-4
( hino. ' 1-4 44 l-« 42 1-2 11 1-8
Krie K. P. . '.'S 3-8 28 1-2 28 28 1-8

Do., ufd 14 3-4 45 ■14 14 1-4
«:as. . 121 1-2 121 1-2 121 1-2 123 3-1
«Jrcnt. Nor. 120 120 1-2 119 3-4 119 3-4
Goodrich 7.2 3-t 32 3-1 62 52 8-8
tien Motor*. 146 1-2
Interboro 18 19 1-2 17 1-2 19 1-2

Do, i M 7o 1-2 73 8-4 70 1-4 73 :;.4
Ani’n 1er 33 7-8 34 1-8 33 1-2 33 6-8
L V. .. . 112 112 1-2 HI 3.<t 1113-4
Mop. 16 16 3-8 1.7 1-2 16 3-1
Mex let , * HO 76 1-2 79 8-4
N. V C. . . 88 87 1-2 87 7-8
N. Il 61 7-S 62 1-8 BO 3-1 61 3.4
Nor Pur . | 109 3-4 pt8 7-8 MS 7-8
Penna. . |i*9 1-4 pci 1-4 109 109 1-8
Heading. . IM 162 150 1-4 150 1-4
Rubber. . 73 1-2 74 3-4 73 1-4 74 3-4
Sugar. . . MR 1-2 M9 3-4 108 1-2 109
S«x>. .IP* 7-8
So Pro 92 *.♦2 7-P 91 3-4 91 T-S

' St Paul. !>2 3-R 93 92 1-R 92 5-8
Union Far. .131 1-4 132 3-8 130 5-8 131

1 U. S. Steel. . .ri6 57 3-8 6,7 7-8 66 1-8
) Utah Cop. . 61 61 1-2 63 3-8 «4

G. N. O. 3** 3-4 40 7-8 39 39 3-4
Total de* ventes, 1,04.'..917.
Obligation*. Î3,i)6r».5«)ô.

i HORS LISTE 8

Tram, and Oowcr—25 A 40 3-4 , 25 A
40 3-4, 10 A 40 3-4, 25 A 40 1-2, 100 A
40 1-2, 16 A 40 3-4. 10 A 40 3-4 , 25 A

. 40 3-4, 10 A 40 3-4 , 100 A 41, 15 A 41,
25 A 41, 25 A 41.

i Cedars Rapids-- 10 A 64, 25 A 64 1-2,
25 A 64 1- •> 25 A 64 12, 10 A 64 1-2,

, 25 A 64 1 _2 , 10 A 64 1-2, 10 A 64 1-2.

tandis que le Twin City »e mainte 
nait A 98 1-4.

Les actions des banque» ne chan- i 
gealent pas de prix, bien qu’elles fus­
sent assez actives. Les valeurs miniè­
res étaient forte» en général. Le Té 
rniskaming était en hausse A 40 1-2, 
tandis que le Smeltera perdait un 
point A 99.

pagnie attendu qu'elle est en re m«>- 
ment. en bonne posture.

BOURSE DE LONDRES

l’exercice De«-itl terminé le 31 décem 
bre 1914. 12 pour cent de son rapi-
lal de $101,881,04Kb En 1913, les pro 
fits ressortaient A 13 pour cent du
capital. RI l'on tient compte de la ....... . « «
diminution imt.» le chiffre de» vente», ( neuve, la circulation des tramways sur la rue Letourneux sera
<>n ee convainc que le dernier exerciez diHCOntjnuée du 15 avril 1915. jusqu’à nouvel ordre, 
a donné de» résultat» satisfaisant». ' 

l^s recette» de 1914 ressortent A 
plu» de 12 pour cent du capital, 
mai» la Compagnie a pri» libérale­
ment sur ses recette» de l’année pour 
fins de ronstrurtion et autres qui 
sont porté» au bilan «ou» le titre dé- 
lienses d’opération.

Les ventes de la General Electric 
pour le premier trimestre de 1915 »e 
«ont élevées A $19,000.000. Ceci eon 
trnste un peu avec le» vente» «lu pre 

jmier trimestre de 1914, qui avaient 
été de $21,000,000, soit nue dtminu- 
tl«>n de 8 pour cent. Hi le» affaires 
avaient continué comme elle» étaient 
commencée» en 1914, le» ventes se se­
raient élevée» A pré» de $100,000,000, 
mais IA comme ailleurs le» affaires 
ont diminué aimés le premier aoftt 
1914. Le General Electric a été un 
peu négligé A la Bourse. Oette valeur 
s’est toujours maintenue A un prix 
élevé, pour la bonne raison que le di­
vidende n'a jamais été mi» en doute.
Le General Electric s’est vendu de­
puis plusieurs moi» A un prix plu»

: élevé que 75 pour cent de» valeurs 
■ industrielles.

L’INDUSTRIE DE L’ACIER

NOUV ELLES FIN ANCIERES

Le taux de l’escompte était plus -----
haut; les valeurs américaines Plusieurs compagnies de Pitts- 
étaient en vue. i burg ont obtenu de grosses

commandes de guerre.

Pari», 14 — Voici comment le "Ma 
tin" résume le» budgets français et 
allemand. A la date du 31 mars der­
nier

Allemagne Dépens*-». $2,720,000, 
000; recettes «les prêta, $900,000,000 ; 
billets lie la Rc*ich»bank, $400.000,000; 
totaux, $1.300.000,000; déficit, $1,420- 
000,000.

France — Dépenses, $1.759,000,000 ; 
revenu provenant de» prêts, $171,800,- 
000; Bous de la Défense nationale,

1 $682.200,000; avances de la Banque de 
France. $920,000,000; totaux, $1,774,- 
000,000, laissant un surplus de $15,- 
000.000.

Londres, 14. — L’argent a été très 
'abondant aujourd'hui. Le taux de 
l'escompte a monté A la suite de l'an­
nonce du taux qu'acceptera le Trésor 
pour s«'« bons de guerre.

La Bourse a eu un* excellente tenue

•Tusqu'lci ob a ajouté plus ou taclas 
fol aux nouvelle» d une grande ac­
tivité industrielle dans le district de j 
Pittsburg. On savait que de» ««'»«-," 
mand«*s de guerre impo.-tnuvs avaient

Compagnie des Tramways 
de Montréal

Une nouvelle intersection sera installée à l’angle des rue» 
Guy et Ste t’atherine, le ou vers le 17 avril, samedi, et le service 
sera interrompu à cet endroit, de 9.00 p.m. jusqu'au lendemain 
matin.

Les tramways Ste-Catherine de l’ouest descendront la rue 
Atwater jusqu’à St-.Iacques, remontant le Beaver Hall jusqu’à 
Ste-Catherine et l’est. Les tramways Ste-Catberinc de l’est des­
cendront Beaver Hall jusqu’à St-Jacques, remontant AD’.atcr 
jusqu’à Ste-Catherine et l’ouest.

Les tramways Windsor descendront et monteront l’Avenue 
Atwater jusqu’à St-Jacques, Place d’Armes.

Les tramways Guy Beaver Hall et St-Antoine-Boulevard 
Westmount circuleront de la Côte des Neiges via Atwater, dan», 
les deux directions.

Il n’y aura pas de tramways en circulation sur Guy et Dor­
chester, durant ce temps.

Les tramways Park Avenue et Mont-Royal passeront par U 
rue Windsor, aller et retour.
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en général. Les opérations spéculât!- été plaides dau» différente» maison»,

I D’après la statistique de l’Associa­
tion américaine de» chemins de fer 
«American Railway Assoeiationl , le 

surplus des wagons de fret inutilisés 
sur b » ligue» des Etats-Unis et du 
Canada, au 1er avril, »e chiffrait par 
313,073, cn diminuti«m de 8,674 wa­
gons, par comparaison avec le 1er 
mura.

Vendredi, le 16 courant, la maison 
Bruneau et Dupuis, courtiers de la 
rue «le l'HOpttal, ouvrira un bureau 
«le courtage A Morel, sous la direction 
«le M. J. K. Beaubien, autrefois gé­
rant du bureau de la maison "Mc- 
Ciiaig Bros, and Co.," dans cette vil­
le.

mais on ne les croyait pn» aussi tm- | 
portantes qu elle» le font réel'» ment. 
Hier on a appris de sources eertt.’ne» 
que cette activité extraordinaire exis- j 
tait.

La Westinghouse Air t’*ake Ci.mpa I 
ny vient de faire installer de nouvel­
les machineries. Le nombre d« s em- , 
ployés a été augmenté considérable­
ment. La compagnie a obtenu une 
commande de shrapnels et d'envelop­
pes «le cartouches dont l’sxéeutlon 

. . prendra au-delA d’un an. «..es shrap-Le Laurentide «1 obtenu les fonds Help serfmt Chargés par de» experts en 
nécessaires à l’exécution de, Europe.
ses derniers travaux à Grand’ ! G“ Westinghouse Electric & Manu-

facturiwp Co., manufacture de gros

Le Laurentido Co. annonce avoir 
I obtenu les fonds nécessaire» A l’exécu­
tion de» dernier» travaux «l’installa-

ves tint porté sur les pétroles, les 
mines, les cuprifère».

Les valeurs américaines ont acca­
paré l’attention et se sont engagées 
A la hausse A la suite du Atchison, 
du Steel et des caoutchouc». Les 
fonds mexicains ont été actifs, mais 
les valeurs anglaises «le pla«,ernent 
ont été calmes.

---------------------- #• ♦ •#■----------------------
LE LAURENTIDE A REUSSI

COURTIERS

Stock de New-York 
Grains de Chicago

47 ST-F.-XAVIER
Main 3940. Bo0*« Po#t*l# t4«l.

PETITES ANNONCES

297-n

\ LOUER. — Deux beaux loReinente,j 
5 pièces, bien êelmrêg. Mile End,| 

près rue Bernard, à louer ft bon marché.
AUSSI «iHAND logement, bien é.-|oi« 

ré. •; pièrr.s, chauffé par le propriétaire^ 
$25.«to. S'adresser Vüi Bernard Est, co If» 
St -Donéinique, H-S-p-A

INSPKt'TEl’R <frnnçai#> pour important» 
compagnie <!'Assurance sur la vie. Doit avoir 
de l’expérience et être bon organisateur. Bon 
salaire, dépen^cx de voyage et bonus. S'adre»- 
ser à Unite 2016 B. P. 10-'*-P.A.

' COMBUSTIBLE A VKNDRW. — Hol» 
pour allumer le poêle. $2.2.-> ; êrabt# cou­
pé. $.'t.2ft , blora de moulina (longueur 
de poêle.) 32.OU ; blora d’éplnrtte. 5<>U TENUE DES MES

projectile» pour le» besoins de la A la portée de toutes les intelli- ! uivra'd*** n’'mn*rteCnûéîianparuerdelt*» 
guerre bien que «ette commande ait; genres, enseignée Pqupcheyaux, J.

PAR CORRESPONDANCE
guerre bien que 
été confiée A cette compagnie par une 
autre maison américaine, 

l'iusieura autres compagnie» de

C. MAC!)! A RMI!) No H Canal B sait* 
coin dr# ruen (Jtiv et William Tétépbo- 
C MACDIARMID No H Canal Baeklra 
ne Main 453.

tion de son usine électrique de 90,000 moindre importance ont aussi obtenu 
H.IL, A Grand'Mère. des commandes de guerre, et leur»

La compagnie n’a pas fait savoir le i moulins fonctionnent A leur pleine ca-

I.a ’Willy» Overland Company" n 
déclaré un dividende trimestriel ré­
gulier de l 1-2 pour cent aux actions 
ordinaire» et en plus une prime de 5 
pour «-ent. L’Un et l’autre sont paya­
bles le 1er mai aux actionnaire» ins­
crits le 22 avril.

La maison de banque et de change 
L. G. Beaubien et Cie., vient de s’a- 
joimlrr A titre d'associé M. Htewart 
McNichols. M. McNichols est très fa­
vorablement connu «ians le monde des 
affaires et «on entrée A la maison 
Beaubien et Cie est accueillie avec 
une faveur marquée.

New-York, 14 — Les directeurs «lu 
F. IV. Woolworth ont déclaré aujour­
d'hui un divldemle trimestriel ordinal 
re de 1 3-4 p.«\, sur les actmns ordi­
naires. L’action ordinaire sr trouve 
sur le pied «le rendement «le 7 p.c.

détail de la négociation, ni les condi­
tions auxquelles elle a obtenu les 
fonds qu'elle recherchait. MM. George 
Chaboon, vice-président, et F. A. Sab- 
baton, directeur. étaient mardi à 
New-York ; on en peut tirer l'indica­
tion qu'ils y ont. négocié leur emprunt 
Il est probable qu’il «’.Agit d'un em­
prunt giigé par les $4,000,000 «l’obli-j 
gâtions autorisées mais non émises, ; 
plutôt que la vente des obligations 
elleB-m«'meH. 
ruit attendre le bon moment pour 
lancer une émission «lui certainement 
trouvera preneur» à bon prix.

On suit que l'an dernier les fonda­
tion» de l'usine furent construites et 
que les glaces ne les ont pas enta­
mée». Il ne reste plus qu’à monter 
la charpente de fer et ce travail vrai­
semblablement sera terminé 
f’automne.

I,# four* (’ommerei.nl “EXCELSIOR” rnm- I 
prendrn dix exhier* dont le premier vient de
r*CeHCour* ert trè# favorablement sccueilli :
Il eut aimide. facile et permet à 1 «coller. » 
Partisan, n l’ouvrier aussi bien <|U à 1 homme 
de profesnion d’npt'rendre a la maiaon la /T e­
nue de» Livres. l’Arithmétique commerciale.

I F rOMMFRrR DI! CIMENT rHi#tnire .lu rommerre. la comptabilité m- XàCA l UIvUtI Eiltl Va L»L l H»112«rxi (tagtrielle et commerciale, l’étude de la riches-
---------- ae. aa production, non organisation, etc.

M Inné* dp lu Canari a Cement i l« comparé ft relui de.aï. lones ae m $ anaaa t emem ; ^ ^ et iw-ignement mt fait
derlare qu il s améliore peu à, m françai..' Que nos jeunes Canadien, ambitieux de par­

venir profitent de l'aubaine 1
Demander, un rabier d'easal qui sera envoy# 

sur réception de 26 cents, adresse* ft

pacité afin que ces commandes soient 
remplies A temps.

■ ■ —-4

PERSONNEL

peu.

A 28 1-2, 25 A 28 1-2, 25 A 28 1-2, 25 
A 28 1-2, 5 A 28 1-8, 25 A 28 3-8, 15 A 
27 3-4, 10 A 27 3-4.

(’an. f’ottou»—15 à 25, 5 à 25, 10 A 
25 1-4, 5 à 25 1-4, 10 à 25 1-4, 10 A 
25 1-4.

Penman»—5 à 51 1-2, 5 A 52. 25 à o-,
25 A 52, 25 A 52, 10 A 52 1-2. 20 A 
52 1-2, 10 A 52 1-2, 5 A 52, 35 & 53.

Bell Tel.—5 A 146. l24 ont reçu 78 p.c. de leur souscription.
ce qui établit que rémission

Bien «tue les affaires ne ««tient pas 
De cette façon on pour-'aussi actives qu’elles étaient il y a 

deux ans dans le commerce du ci­
ment, «-lies commencent cependant A 
s’améliorer, a déclaré, hier, M. fr. 
I'. Jones, gérant général de lu Cana­
da Cernent Company, Limited. "En 
décembre dernier, déclara M. Jones, 
alfjrs «nie tout allait si mal dans le

....... monde commercial et financier, j’ai
avant suivi de très près toutes les opéra­

tions de la compagnie d«»nt je suis
que 

s<jnt

Londres. 14 Le Tiéaor a émis 
pour ur»,000,000 de bons de guerre, 
3 3-4 p.c. L** coin s de placement s'est 
établi A L98 2H 41). Le» souscripteurs

124 12, 25 A 

A 110, 34, 25 A

13 1-2.

8 l 2, 25 A 8 1-2,

Shawinigan—25 à 
12.

B. C. Packer»—25 
110 3-4.

Can. Car.—50 A 54, 65 A 54, 20 A
53 3-4, 25 A 54 . 50 A 54. 25 A 54, 10 A
54 jo A 54, 25 A 54 1-4,25 A 35 14, 25 
A 55 1-2.

('edAi* Rapide *25 à A4 1 2, 50 À A4 
12. 40 A 64 1-2.

Textile—50 A 70 1 2. f. A 70 1 2. 50 A
70 3-4, 100 A 70 3 4, SA 70 7 8. J0 A
71.

Detroit—5 A 62, 5 A 62, •» A 62. 6 
à 62, 5 A 62. 5 A b2, 15 A 62, 13 A 
62.

Sa i.ada Steamships—100 K 8 1 2 ; . 0 
A S 1-2, 20 A 9. 5 A 9, 5 A 9, 25 A 8 
3-4. 25 à 8 3-4. 40 A 9, 10 A 8 3 4, 25 
A 8 1-4, 5 à 814.

Brazilian—25 A 57 1-4. 5 A 57 12. 
Hillcrest pfd.—50 A 70, 10 A 70. 
Union Bank—3 A 140, l à 
Wayagamark Oblig.—16,000 A^74.^ 
Can. Cotton pfd.—5 A 74. 123 A 74, 
Royal Bank.—5 à 221 1-4.
Toronto Railway—25 A 116 7 8.

117, 25 A 116 3-4, 25 à 116 7-8,
116 3-4, 5 A 116 3 4. 25 A 116 3 4, 25 A 
116 3-4, 25 A 117, 25 A 117, 25 A 117, 
10 à 117, 15 A 117, 10 A 117, 25 A 117, 
5 A 117, 10 à 117.

Tram. Power—25

été
plu» que couve! te.

Dans, 11 — Le marché est calme et 
ferme. Lu rente cote 72 frs. 40 cent, 
au comptant. Le change sur Lon­
dres s'établit A 25 frs. 35 cent.

LES KLE< TIONS
A WALL STREET

La compagnie préteml que cette usi- le gérant, et je puis vous dire 
ne lui aura conté trè» peu, compara- depuis ce temps les affaires se 
tiveinent A sa capacité génératrice améliorées et de beaucoup.

On doit prendre en considération ce " La construction ne sera certes 
fait que le Laurentlde n’a pas subi le pas active, ce printemps, surtout 
stimulant «les commandes du War Of- dans les villes, néanmoins H se fera 
fice et «jue cependant elle a pu trou-,des constructions Importantes et 
ver A New-York les fonds qu'elle cher- mms av*>ns «lécldé d'ouvrir quelques- 
chalt. C'est d’abord un symptôme de ! unes <!«• nos fabrique», 
reprise des affaires et c’est de plue Tout en admettant que le commer- 
l’indice «lue nos société» industrielles re «lu ciment, est loin d être aussi 
sérieuses jouissent aux Etats-Unis actif et rémunérateur qu il 1 étaU il 
«i’.m prestige qui leur assure le moil-J v a quelques années. M. Jonc» n eu 
leur accueil. pfit P** moins <*<>nfinnt en 1 avenir.

Du fait que les émissions et les cm--------------------—————
prunt» canadiens H«»nt facilement né- \tJ? DIVIDENDE Dl 
gociés aux Etais Unis, certains tirent PACIFIC GAS
la conclusion «pie b s Américains veu­
lent nous attirer et nous éloigner de 
Londres. D'autres
que le centre du marché monétaire se 
déplace de Londres A New York. Ne 
nous pressons pas de tirer trop vite

Cours Excelsior
15.1 VILLENEUVE OUEST 

Montréal, Canada.
25 CENTS UN CAHIER 

D’ESSAI
l-l-J-n

portntion «le l’or et de diamant en 
1914, n’ont été que de C20,543,966 et 
de J25.512.919 respectivement.

AVET-VOlff» L’INTENTION DE VOU» MA­
RIER ? I.r meilleur journnl matrimonial, (ira* 
tia par In poste. The Correspondunt, Toltdo, 
Ohio. 22X.«iO>-P.A.

Dominion carurt ukatino co..
aeul bureau. No 'J«Vi Dorch»»t#n 

Ouest. On nettoie le* tapie, répare «o# 
meuble*, lea matelas n.iaal les renibour- 
rures. Tout eat emporté et livré çr*- 
•ultement. Têl. Main 4414.386-»

IDOUR RKP ARA TION de flynamo*. mo­
teur» et antrea appareil* êleotrl

ques. H’adresaer à
uni d ’ Fleet r Ici» é. '••7 
Bell Mal» 2101.

la Ole Internatlo- 
ru# ni«Jiirr. Tél.j«T 1

Petites Aenonces
Rervlce gratuit ft toute perrn-ne avant 

besoin d'un erinln' quelconque, et por­
teur d’un numéro dti "Camvlii" <1#, l*t 
date du jour prér«dant la d-rmind# «1 in­
sertion ou a.j «nor 'o*tti#.fT IreftMn o + « >

MARCHE AUX
GRAINS DE CHU AGO

Os cours nous sont fourms par H. 
Tessier & Co., 13 rue de l’HApltal. 
Montréal.

Montréal, 14 Avril,

Ouv.

BLE : — 
Mai. f 158 
Jull. . 124

nous f’ioïKiin ur -------- , ••
more prétendent1 On croit qu’il sera declare vers Ma». . T?

le mois de mai prochain.

Ir comité de mise en nomination des conclusions de c«. genre. B«.rnons- 
u ; „,indirlntfci •ni\ rlif. «4 enregistrer le» faits hv«m- »a-

a choisi les candidat. « U. tisfactloo, puisqu'il» nous «ont fuvo-

Jtlil.
AVOINE 

Mat. . 56
Jull. . 53

Haut. Bas

16:’. 157
133 \2Ù 5-H

DE :—
74 3-4 72 3 R

3 4 77 3 8 75

5 H 57 7 R 56 1-4
3-4 85 1 R 53 1-2

1915.
Form.

160 1 2 
129 12

74
76 12

APPRENTI .— Jeune hnmm» d-manil* em­
ploi comme apprenti dan* n’Import • quell* II- 
«ne. S'adreawcr à boite 5? le “Cnrada’ .

BOULANGER Demande emploi, u •!•• !>>•' 
péri-m-e et peut fournir bonne» référencei, S'a- 
dr-»u«er à boîte 120. ]« ’'('aiiada”-

«'OMPTABLK - Domino partant ptuileur# 
hing-ue, demande position enintne com. tan!#. 
S’adr-—». i boite 63 1# "Canada'*.

FEMME PE JOURNEE — Pouvant t'.r# 
toutes sorte* d'ouvrauea demm.de t rition é a- .1 reare- A boite 141. la ‘‘Canad»’*.

JEUNE FILLE IIEI.GF. demande j..urn-es. 
très trnvailb-uae. me naît# et lavage. Casier 42. 
Le "(■.mad*»".

57 l 4 
54 3 4

10 A 
25 A

41. 10 A 40 34. 

A 30 1-2, 15
5 A 41, 10 à 4t.

Wayagamack —10 
1-2, 50 A 30 12.

Power 50 A 224 1-2, 5 A 221 1-2. 
I auront i«»e 10 A D*7, 10 à 167. 
Montreal Cotton 45 A 52.
Steel of Canada—75 A 14.

10

férentes charges.
L.*« liste suivante a ét* présentée 

,mr if. comité <l«. mise en üomimttlon 
ilu Stock Exchange «le Nev, York, «ur 
laquelle devront voter les membres 
.le lu Bourse, l«»rs de l'élection an­
nuelle qui aura lieu 1” 10 mai : H. 
U, H. Noble, comme président ; <’h:ir- 
leg M. Newcomb, trésorier ; comme 
gouverneur» pour une période d*- un­
tie ans, William Gibson Borland, S. 
],, Cromwell, Bayard Domini k, M- 
bert B. Fish, Ernest Gmesbeck, W. 
Ht.ruthers .Jones, \D*«Tt H. Me.rck- 
wî I !, Newton E. rftout, Arthur Tum 
bull. Willi» D. Wood ; pour une I é- 
i«|n«l de deux «m», L. E Hatzfeld.

Les nouveaux candidats «ont Cti .r- 
1e M. Newcomb, au Trésor, •••» rem­
placement de Henry t • ilvonls, «t, 
pour les gouverneurs, William Gibson 
Borland. ‘4. L. Cromwell. Mbert H. 
Marckwald et L. K. Hatzfeld.

râble».
Quoi qu'il en «oit «le ces émission» 

«t emprunt canadien» récemment né­
gociés à New-York, un enseignement

New York. 14. Le fait que le» 
diresteur» «le la Pacific t*as ft Kle«;- 
trlc Company n'ont pus déclaré de 
dividende commun A leur assemblée TR A V \U\ D’INVENTEURS 
annuelle de mardi, n'indhiuc pas qup j 
le paiement «le ce dividende sera dif- ^ j^<|B if>cteur»
féré* indéfiniment.

On apprend

.1 AKDINIFIt FLEURISTE. .-onnapMinl l'i-- 
«rneni-’tilalc. *<*i-,inii« txlll^i icref- 

f.-r, c«-uaii"tinei, ■l^•^llUl!i<• plac* t nin<:ol» Tn- 
bitry, Uni.ii National»- Françaii *?, AVinUf \ i- 
if* r. Cuvier Se.

HRiqi'ETIEK DF PKKMIKRF. t'I.ASKF. *le- 
t.mnilr omrag". pourra »loniu-r m» .,l*-ure» 
■. f-r. nr.-«. s'a'lreiv r pnr lettlo . b*ôt- l •, I #

I “«’arm.l»".

s'ep «lé-gage le» Américains nous np- |(.H directeur» ne prendront pas 
prennent A apprécier A leni valeur n*»s (lérigion à ce sujet avant le premier

......__... trouveront plu» bas
une ILt.e de orevet» obtenus cett*- ee- 

de sources certaine» nmlnf> i entremise d»- MM. Manon
-----------* — * '"*“ ......... de nrevêt»,

Washington,
industries et ceux qui les dirigent.

EN -ASKATf’HEWAN 
Les cultures en blé sont de 15

mai, ait» « «pie certain» détails Hu­
ron» été réglés. On croit que les dt- 
recteur» annonceront un dividende 
pour le premier semestre «le 1915 au 
taux «b* 4 p.c. par an. On ne peut 
dire si ce dividende sera payé comp 

stock commun, mais ilpoui cenl plus grandes que l'an t«*u ..u^ ()u.H ^ payf r„
dt’l mei . «.t,,W r-ummtin A 4 p.C., CO qui équl-

ft Marion, solliciteurs 
Montréal, Canada, et 
B. U. , . I

Tout renseignement A ce sujet scia | 
fourni gratis en s'adressant au b't* i 
renu d'affaire» plus haut ment humé, j 

No 161.779 - MM. J. E. Menam.ou ,
„ ,, beky.r, Muotréal.^ Vluft. ^

vanta «mit

Cité de Westmount

The Merchants Bank
of Canada Ewm-CW—Montré»I labile en 1864

$7,000.000
$7,248,134Capital Payé » • * * * * „ \ *ronds de Réserve et Bénéfices non I art âges

succursales et agences en Canada, de l'Atiantiquc au Pacifique

Finance» et affaires de banque en général
Attention spéciale à la collection.

Département d’épargne dans toute» les »uccursa.es.

211

Tor*»nto. 14 Le "Globe” reçoit 
<!«* mn cnriTHpondant d«- Régiria, la 
dépêche suivant** :

"La température a été très douce 
an Haskntrhewnii pendant la semaine, 
nn conimonce à semer partout. De 
12n régions on apprend que la super- 
f ir je «i«s culture» en blé a été aug- 
n enté* sensiblement. Dans l'ensemble 
h-s «-ulttires en blé «ont de 15 pour 
cent plus grande» «pie l’an dernier. 
Dans 13 distri«'ts «tir 120 dont on a 
de» indication», on signale une dimi­
nution d*-« cultures en avoine. La 
récolte d'avoine «"ra augmentée de 5 
pour cent au moins. La diminution 
des cultures de lin sera très sensible 
cette année. On l’estime A 25 pour 
cent. Le» rrain» de semence «ont très 
abondant.» et «le qualité »uperbe.

Les région» qui ont subi 1» séche­
resse l’an dernier ont très belle ap­
parence. La terre est très humide et 
les semailles sont faite» dan» les

stock commun 
vaudra «1 2 p.c. « oinpLmt.

. ♦ -------------
(V

LE ( OMMEIH K 1)1
SUD-AFRK AIN

Trappe pi i fectionnée pour prendre vi 
ut et «liseaux, «‘t les cm- 

péchiT «le ue blesser.
No. 161,793 Samuel 

Holly O.ik, Delaware, K. U- 
pour r«.Kv mbler le» uifffit-ntes pièce* 
d,. fermeture «le bouteille».

No. 161,831

Bond,
Machin**

(Dittlieli Kundig, ’/*»- 
Machine A aiguiser lesrich, Suisse, 

outils.
No. 161,817 

Cliquet, N.R.
-------- pour barils.

Le total «lea importations ad Sud- ETATS-l'Nltf.
Africain, pendant l’an né" 1911 .« été J v-(1 i ni 286 Joseph

Les exporlation» ont 
considérablement en

diminué
1911.

— John U. Nicolle, <’a- 
Fennet n re perfect t< >n né «i

wj[.xoeÜi»ure« condition*.

«le 1131,322.590, tandis qu’il avait été 
de JL'38,526,381 en l'année 1913. La «ii : 
minution la plus considérable se lit 
dan» le» chiffres des importations 
«les vivre» et boissons «jui sont de 
.1:5,975,958 et de C7,584.290 respective- ' 
ment. Le» exportations ont diminué i 
de .C65.114.634 cn 1913 A £38.495,076 i 
en 1914. Cette grosse diminution I 
est due au fait que l'on a exporté 
moins d’or et de diamante en 1914 
En 1913,on u exporté pour £37,589, 
379 d'or et p«jur £12,016,525 de dla 

j.mant-, lundis flUt IftE flhlürM d'»X*j

Pelletier,
Montréal, gué. Machine A

Demandez un** copie gratis du *u‘ 
de «le l’Inventeur.”

H. TESSIER 4. CIE
CQURTIKHH 

Il RITE HOFITAL
Command## ramalle* «ur msrs# poor I# 

blé. bl4-d'(n«t* ««4 «vote* par fil «Ur#«-t.
Pour roirt. appal*»:___

TEL. M. 42«&. TEL. M. 4626.

A VIH BUBLIU est |»ar P-* iiré^ente* 
dunné «ur Instruction» dii <*on«e|| <!«
Ville, «ju’ll . «■•»* préparé "t «léposé «tnns 
!•■ Iiur« au du Hecréi aire Trêxnnet un rftls 
Rpè. in) ijo perception générale de» ta*e» 
mi eotUntion. pour pourvoir ua pnte- 
tii e n t de llntérét et tondu d'nniot ’ ts»«- 
ni< ut sur lu part de lu ville du «-oftt d#1 
• eituins truvaax publie» y romprls égout» 
ci . lietultiH tnacudiitnlsés et pour fait» 
face «l'uutraH oblIgAtiona civiques

Ladite tuxo eut prélevée au tau* d» 
deux «-t trot* quart» n.llle dan* In pias­
tre «ur In propriété mipoualde de In «VA 
ex« lusion fuite <I*-k lifttl#*« H et le r«Me fut 
soutnl» nu Conseil pour hotnolo^nt ion \ 
une sesKlon <lti «’onsoll de Ville tenua 
mardi, le O nvrll. Utlô, ft huit heure* du 
Soir ft l'IfCtni d«» Ville

Toute per8«»nne dont In nom pnralt «ur 
(ledit r^ln pour le paiement de toute co­
tisation ent. requise par le» présente» u»

1 Paver tel montant au ■ou««lKué dan* le» 
vlnxt Jour» do cette date iana autre 
nvt»

ARTHUR F BELL.
S M Hecri t aire Tré»or 1er.

I,F5 CANADA eet Imprimé et publié ta» 
LA UIK 1»F. PUBI.H’ATION DU CA­
NADA Limitée, «lont M. J. B Là- 
point# r«t le nérant général, au bu­
reau, Numéro 7» Rue Rt-Jasqu»». 
Montréal. V-M<v-««M-» J

«
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NOS LIEUX Les taxes de la guerre [J||[ flSSEilUBLEE
T

(Suite de la dernière page i 
«teliéa «t h* greffier de la l'ouronne 
:*icl ensuite 1» distribution des <ii 
'et h paitia politiques et les

tiidnintu indépendants seraient
prévenu^ par les offieiers-ruppor- 
leurs de la distribution c* les 
-iiitloppeK seraient oiiveites en la 
\v «m e. des repréti-entHats des candi
• • ! euiniitr (lia huile ordinaire de
• ulletin.

I ‘ sénati ut Davis: “je cicis qu’ils 
préft reraiert |. a voir mettre dedans 
due de les voir sortir.”

Le >< ni» ‘Ut t'hoquette dit qu'il est
• ,•1 osé au pi’todpe du Idll et il 

votera eoutre ' :i ou eontie tout a-

( ONCKKTS A 1/ARENA
Les gérants de l'Kxposition ti’arti 

des “faits au Canada," MM. Morris 
méritent les plus chaleureuses félici­
tations du public amateur de muai 
que pour la série de concerts qu’ils 
offrent gratuitement iliaque soir du 
ran» cette semaine. Lu célèbre fan 
fare des First tlrenadiers, bous l'ha 
die direction du professeur Gugnier,

’ exécute un programme choisi de mor

ELLES SONT MAINTENANT EN MOI El K. — l NE LISTE 
A RETENIR.

Les laies de la guerre sont mainte-'une banque sans que chaque chèque 
liant en vigueur. Ion billet soit muni d'uu timbre de

.Vous iémettons sous tes yeux de deux sous collé ou imprimé aur le 
nos lecteurs une liste de ces taxes, chèque nans encourir une amende ne 
que nous leui recommandons de dé dépassant pas cinquante dollars II 
couper et de conserver. même pour les reçus pour

' ,m‘' argents reçus d'une banque. Toute
MESSAGES TELEliK \ 1*11 L 'lui omet de se conformer aux

i h 'it'v 0*1* />4i/i (exigences de la présente loi encoure'H ES El ( ARLOULVM* lune pénalité «!s $100.
MES i,es banques sont aussi obligées de

payer par versements trimestriels,une 
vent charger une taxe d........ -...........- ,ttXP UD <lu‘*rt <«e un pour

DE
CE qui fait le succès de notrei, 

industrie, c’est le cnnooursrf 
actif et dévoué de tous ceux quit 
y ont contribué.

M. COUSINEAU, LTIOTE DU 
CTA’B MORIN.

('’est aussi ce qui nous permet
___  de mettre à votre dis. les

il».^ ^ meilleurs vêtements qu’on puisseDeux outsiders ont bien payé tr0UV(
leurs preneurs dans les cour­
ses de mercredi.

Les compagnies de tnrssagen<>s doi- 
un sou par 

au-ceaux classiques et populaires; c'est VTs^dénè |,e&b,OKrThl‘'‘ ,“1 c^^cuÏm i on,1('l!n''u!r \ï'« trois H!t‘°n A ‘,unUHrtal,t f,‘ pU*

ü^l/r^Vq^r‘ remarqUWble' -- — £t\er^f^: ! —Men équilibrée. naux. Klles doivent tenir des régis MANDATS-POSTE

Howie, Ind . 14. [)eui io pour n 
Knviron deux cents personnes usnts ‘’"t ^ l’ussé victorieux sous le Ml cet 

talent, hier soir, dans la salle de ,ll»i « f* midi. \ „iCi résultats des 
l’ancien hédel de ville du Mlle-lCnd, <’re',v,H
A l'assemblée organisée par le Club 1ère course, Prince George 1'»
Morin en l'honneur de M. Phllémon ans, 4 1 2 furlongs - 1.
t'ouslneaii, le nouveau chef de l’oppo-

ark. 2 
Clnl l ngur,

10à, Ambrose, 10 A 1, ;i i ,q 3 ^ / 
2. Margaret O., at. Louder. 15 A ï. 
•> A l et J A 1 , ,1. Kdith iilga. lOfc.

Mademoiselle Faille Kébronte, de re . ». ir« \
i 0 p trlcrnent na haH le droit k?. tourilée tVlx ftHU‘ tousle» trois mois. Les pénalité 1-^ contpaicnies de meisasene*

I..pie! iim h,l ou M-ra mis^m vi- L obtient A chaque représentation polir refus ou négligence ne doivent «cxpressi doivent appliquer un tim
•1-1 J lït i ui-'er 11 luT seinble .n e ,/r S.?UCcèB S''' vn,x d u''® sonü: l»a» dépasser ÎLOtlo et il faut ajouter »*rr de deux sous sur tous les man

i- loi . 1 tu si'imooKsii,!,. O. •imitni ^ *'! d u,w‘ Purcté remarquables est $25 par jour dans les cas de retard, dats (money orders» qu’elles émet 
Le clairon'p.mn jt Ippélei dans , MV'V ai8e «‘ans l’immense iimus les eus de faux rapports, il y a t<’nt ^ r"™ doivent chur rer cette
! « tranchée*» nu 11 ..rent .ft Ms von' rta e de 1 ArfDa- ,:il« « obtenu hier emprisonnement ne dépassant pas scninie A l’acquéreur du mandat.
........ .it nu,..,.", üu,, bUk.in ;;'ir 4j«. mWM. rt 4j. lui ont çin, n„. „ part troU an. ,lnn. I» eu

Tou- ce|.-, lui semble absurde el im- ?! ^r^"- M»l’‘ F^hronie est. une de négligence A faire rapport,
praticable et on fait perdre le temps ' ‘‘Oadienne française. File l-hantcru ('UK^JIXS DE UER ET TR V\^-
du Sénat. Au lieu de proposer des: ",K 's 8,'IH *’n Malien, en français POfiTP\lî r«'\!T
amendements il suffit de s’opposer A' <n 1 l,K1 1 AK ‘"Al
la seconde lecture du bill et il croit Jos Leprobon, éléve du proies- La taxe sur les billets de chemin de
que la Chambre sera satisfaite, car s,M,r Saucier, chante «le sa superbe fer s*- résumé ainsi Au-dessus de un
p* rs mm. ne prend ce projet de loi hii ! v'>ix de baryton des airs patriotiques dollar et ne dépassant pas cinq d<>l-
^ •lieux, “le gouvernement veut agiter,d’opéra. Son brillant slice's est lacs, cin«| cents- au-dessus de cin«t • . . r* .

bien mérité. dollars et pour ehnque montant de J LETTRES ET CARTES
Ces concerts commencent A 8 heures <-mtl dollars additionnel ou fraction j POSTALES

chaque soir. -

I - Dlgu, 106,
d. Mclaggart. 10 A 1. 3 A 1 et 3 A 
2. Temps, àt> 2-5.

Miss l’bilbln, Fbaban, Active 
t inciunat! ont aussi couru.

-èmc course, A réclamer, 4 ani

et

•\uciin mandat-poste (money or­
der! ne peut être «'mis par les bu 
reatix de poste sans ce timbre de 
deux sous pavé par l'acheteur et obll

blic pour la première fois depuis qu’il 
u succédé A M. J. M. Tellier, M. <’ou 
stneau a fait en quelque sorte un dis 
cours-programme , il a surtout traité 
deux sujets (pii intéressent les ci­
toyens ,1e Montréal M. ('oustneau
s’est déclaré en faveur de l'autonomie plus. 5 1-2 furlongs 1. Hraudwine. 
de la métropole et d'une loi inoratoi- 1 io, i rai, 3 A l, mi pair et 2 à 5
re. Il a aussi dénoncé les expropria -■ Martin Casca, 111, .McKw.-n, 16 À
lions et, si on veut l’en croire, « est ■’». (• A à et 2 A 5 , 3. Klnmbdi, m,
Sir Lomer Gouin qui ,-st responsable ( *>rrey, 4 il 1, s à 5 et ; h p).
«le toutes les eipnqudations et no- L'iups, L08 3-.r>.
tamment «le celle du Utrulevard St- Ancon, Faim Leaf, et Golden

ver au Uanada.
^ j
( e que nous vous offrons pour

la saison prochaine, ce .sont des 
; complets et des pardessus dont 
l’excellence vous est Karanl»»* par 
la conscience de chacun de nos 
ouvriers et par le bon renom de 
notre maison. *

Dans votre intérêt, venez au. 
moins les voir.

Prix: depuis Slô.
Faites votre choix dès mainte*' 

nant aux magasins

téré de la manière ci-dessus Indiquée. Joseph dans laquelle le tier** arbitre ‘“«tie ont .«iihsi couru.
\1,.aw «-htisc pour 1rs bons postaux, a été nommé par le Frocureur tîéné 'aie «•ouïs,-. A r -<lam«-r.pour 1rs bons posti 
(postal notes! A l’exception «pie le ral agissant conformément A la loi 

timbre ne doit être que d’un . - i au générale, c'est A dire .tux art idea 7583
lieu de deux sous.

le drapeau avec ce bill et si nous ne 
voulons pas qu'il agite le drapeau, 
nous n,- voulons pas qu’il le damne'’.'

Le sénateur Clorai» «lit qu'il a de 
innnd* aux candidats qui 6,,nt dans 
les r 'es

Le no 
«léJuré 
règle t«

Les amateurs «le musique 
vr,Ment pis manquer cette

d Otfnua s ils veulent de (d'aller applaudir c<s artistes cana- 
"• t° L’» ”( D» lui ont répondu «pi'ila (liens français A l'Aréna durant c»tte 
n-- voulaient pas faire d»» politique semaine.
ni voter tant qu'ils ne seront pus re- 1 _____
venus des tranches. !,è gouverne-1 ,>,3,v
ment « présenté Je bill pour s'aider LkS 1 1 °1 R
« ar.s lrfl prfichaines élections géné- 

Tl dit que si les hom- 
n «‘s dans les tranchées apprenaient 
•a f w•'Inlions faiD^s eécemment dans 

Me comités Us seraient tentés 
Reniement de tourner leur vote 
Dv Je gouvernement 
leurs fusiln.

non 
con- 

niaia aussi 
11 est de l’avis du sé 

nateur Fboquette et rr«.1t qu’«*n dr 
• 'ait suivr--* l'exemple «i«s Anglais et 
ne pas demnnder aux soldats de vo 
ter tant qu’ils ne seront pas de re­
tour.

l.e sénateur Hostoek a alors pro 
poré l'ajournement et le sénat a’est. 
ajourné .1 io heures 3n, jeudi matin.

(!«• ce montant, cinq cents, l'ne taxe
ne de de d‘x vrnts par lit dans les wagons- . Sur toutes les lettres et cartes pus 

occasion l'ta p,t aussi imposée, ainsi qu'une talcs dans les limites du Canada, il 
taxe de cimi cent pht fauteuil dans faut désormuis ajouter 'in timbre de 
les wagons de luxe. un kou, sur lequel est imprimé le mot

Quant ans compagnies «le naviga “War Tax” par le département des 
tlon, l acheteur d’uu billet pour une postes
destination, mitre «.n** Terreneuve, les ia,s compagnies de messageries re 
Antilles. l*-s bermudes, la Guvanne fusant ou négligeant «le se soumettre expropriations

A la nouvelle loi sont passioles d’une Fii autre point sur lequel M. Coini 
amende de 5100. neau a attiré l'attention «les Mec

ic m- xitri'i/P' m.' PIWTF t,‘unL '’'rst frI’,i 'Fune l«.i rmtrut.dre.AVlN DI MAURE DE I U> I E M rouslneau prétr-id qu’un désastre
je Maître Hi' Poste est informé par financier menace actuellement dans

et suivants dea Statuts Uefomliis 
Le nouveau chef «!« 1\pp. siti«in a 

que «*Vst la législature qui 
outes les affaires imp«>rt mtes 

des cit«»ycns «le Montréal. C'est le 
premier ministre, dit-il, qui est rcs 

ponsable de tout cela «t il n'est pas 
étoiinnnt qu’il y ait beaucoup «le 
sans travail A Montréal, ("est pie la 
niétroptdc n’a plus d'argent pour s<-s 
travaux, parce qu’on l'a dépensé en

I UHANTEI’RS Honduras et les Flats
. " ‘ Fois, d«>it fiayer une taxe de un do)

l no innovation do la chonile Fia- ,ar- si •e prix du billet dépasse dix
mondon dollars; la somme de trois dollars si

(lnfl. . le Prix du billet dépasse $40. et la
uulle ,,‘K cachets que ses membres somme de 'r> si le prix du billet dé 

peuvent se faire A chacun des concerta passe $»;.'.. La personne qui refuse de 
de la société, j| a f ié annoncé au juc payer cette t ,xe encourre une amende 
tnier banquet de ia Chorale Flamon- ne dépastmnt pas $50.
«Ion «pie des prix divers formant an / u mi’icc in' 
total de $500.00 seraient accordés A ’ * 1RES
ceux des membres «'étant le mieux si ' I>ILLE1S
f<-ur concôurrtT* cTit’difi!»'rhtau''«'"hin ? 'l’“ »>"»>' W«n i,u- »nr l.s Iptlre» „ Vu
nomhrpiise, ..(,**«, .( action ,„-ol,re "'vSl à "nnT h01' "
hi Ko«iêfé au cours de chaque saison.

timbres-poste 
d, guerre sur les chèques de banque, 
les lettres de change, les billets pr» 
missoires, e'c., sur les mandata «Fex 
press, sur les remèdes brevetés, la 
parfumerie, l«s vins ou le champagne,

LES TAXES 
IE LA EMC

AVIS A NOS LECTEURS

pie ou par 1rs mandats dr poste
L annonce «le ces différents prix par 

le présicient de la société, M. Achille 
Lu Ion de, obtint le plus vif succès. Le 
banquet avait lieu A l’Organisation 
«les Concert» Plamondon et était of­
fert aux membres par le direcleur- 
fondateur de la Chorale. M. Arthur 
! ’lamondon Pes discours de circons-l

furent, prononcés par le prési- 
par 1** vice président, M. Th., 

par MM. J. O’Brien, trésorier,*
-efebvre. censeur. Frirent au»-! ______

p’- la parole : Mme Th. Abran, oon-’
s-MUèrc, M. O. J. Prase «rd, assistant- IL REMPORTE UN JOLI SUC 
directeur de la Chiirale et professeur 

IA 1 Fcole «le Chant TMamondon, M.
\rthur Plamondon, ainsi que plusieurs 
autre».

plus, 5 1 2 'urlongs i i 
106, J. McTaggci t, 10 A l 
J A 1 , 2. blue Jay, 112, F 
'' A 5. 4 A à et 2 A 5 ; 3.
112, Corey, 10 à 1, 4 A I et 2 
Temps, 1.08 4-5.

l’t'-c rradf*, Di wdi'op. li« «rthstoue, 
Father Hiich. (’apt. Flliott, (irtys, 
Inlnti <t Fasces cuit aussi couru.

ténu* («turse, A réclamer, 3 ans et 
idue. G furlongs 1. Anavri, 92. 
Metcalfe, 13 A 5. au pair et 1 A 2 ; 
2. Bob H., 107. I rai, 10 A I, 4 A 1 
« ( 2 1 ; 3. Joe Knight, 109. Sclnit-
! mgei, G A 1, 2 J-2 A 1 et G A 5.
Temps, 1.15 15.

Nellii t’., Cunnock, Fat Gannon, 
Madge’s Mister. Ibvnetta V! , York 
Lad et Cogs ont aussi couru.

5ème course, The l’otomac, A ré- 
nier, haudicap. 3 ans et plus, 1 

mille 1. M<iueoler, 10G. McTagirurt, 
3 A 2, 10 5; 2. Yeodeling, 108,
A min ore, )S .1 55, 7 A 5 et 3 A 5 ; 3. 
Little Fng’and. 110, rtcbiittinger, 9 
à 2, S A 5 rt 1 A 2. Temps, 1 43, 

Progressive, Lar.uli et. Kustling 
braso ont aussi couru.

t'-<'tti(* course, A rêclatner. 
plus, 1 mille et 20 verges 
vuto, ion, Anthros», 4 A 1 
3 5 ; 2. Fl y Home, 94,
à à, 1 A 2 . 3. Weyanoke, 
thews, 8 A 5, 3 A !

Lady Spirltuell

3 ans et 
- I. Tro- 

7 A 5 et 
Loud'-r, s 
112, Mat- 

Temps. 1.46 1 5. 
Henri beat et

Friwcr ont aussi couru.
------- ,4...-----

(ES.

Tous nos lecteurs sont priés
de ne pas oublier que c’est à par- ----------------------------------
tir tl’ailjouid’luii que la taxe de

^TuüZ^z^ôrtor u„ Message d’Espérance 
“ .s. à Toutes les Femmes ?j
bons-posiC, devront porter uni 
timbre de deux sous.

Le Guatuor Duhois n terminé mar 
di soir, sa cinquième saison, pur un 
joli concert, au Ritz-Cnrlton. M. A. 
Pansercnu, violoniste, qui est main 
de, était remplacé par M. A. Del 
court, un musicien fort remarquable, 

quatuor op. 2, de Grctcbuninow,
_____ _ et le quatuor en mi-bémol majeur, de

___________ T. Dubois, étaient inscrits au pro-
()n peut se servir à cct effet Mary Sahourin dit comment R^imme. Ces «leux ouvres ont per-

1 e itiu>«-»*- de Poste es» informé par x , ,
le Ministère que l’on peut se servir de c«*tte province tons les propriétaires (| 

pour acquitter la taxe d'immeubles et que le premier minis' 
tre s'est trompé en disant que la pro 
vluce u'avait pas iicsoin «le loi niora 
toile. Heureusement, dit il. que la 
province a fait son emprunt de six 
tnilMons. car c'eût été un désastre 
pour son propre crédit. File paiera 
ainsi les comptes qu elle a et» Jouf 
franco pour «le forts montants, nour 
la \oirie.

M. Cousineau rat en faveur de 1 ins 
truetion systématisée en vue du Lien 
publie et A la portée de tout le mon­
de et de toutes les bourses. H désire 
aussi «pie l'on donne des terres col» 
nisables aux ecdons et justice aux 
marchands de bois, dont, pour t.n 
grand nombre, les exploitutionp Rjnt 
une source de revenus pour In provin­
ce, pour les populations ouvrières et,

DES E( HE* le colon.
L’honorable M. Blondin. ministre HAvrcde-GrAce. 14. f a réunion 

du Revenu de l’Intérieur succède à Printemps «ouvrira jeudi après
-------  M. Cousineau. 1! déclare venir rendre m,<h aVec ,0 Programme suivant

. témoignage avec ses collègues de la !,'ri. course, 3 ans et plus, A récln-
I oui muter . exemple donné ;»ar les députation fédérale, A M. (’ousincau. mer, 5 furlongs, - Dinah Do 109. Ga- 

autorités militaires et. navale» an- Après quelques félicitation» adres- ( lore 101, xKmeruhi Gem 105, xYr.rk-
laire 103. 
ranto 101,

___ , _________  __  ^............ .. ...... « a ..*<%•« $ a*? TJ***.. m r>.. « t. 1 na
ferme adhésion A la cause de l’Hmpi- Ich tranchées est plus dure que dans 1 ,
re, les éche.vins de Westmount ont dé- 1» mêlée. Nous, partisans conserva- r'm0, 1 ' st,'f'P'('r|la8C( ■* a,is ‘d
cidé A leur dernière réunion, dm-,s une teurs, nous avons couché dans la , 1‘ i,<,0ll8le, 1 lBr
fièvre de snprèmc enthousiasme de tranchée, depuis la déclaration de la 'C'"’* 1 • 'lv' *’2, ( hester
renoncer intégralement, privêment et Kl,vrrP- H fallait agir ainsi pour le 'îj,u” IF’,, Duck thorn IL, A her fold y
publiquement, A l'usage d«s vins de Ralut commun. Cette conduite, nous . ■ 's‘r ( 'lcd<jre 132, xWooltax FL.
• **---- ’ • -1—*----- ... . Judge Walster 142, Abdou 149, Little

r ii>* M -1 m «iiif 
Str-( nltier.nc 1 ■»! 
s athmiic

». i> • (U
i astarn

ndergast,
\uiericus

SERViOE
PAR

\ ' ’jiiiii mïïfiiihi

■J

I'omhlc l'rancsi".
Sy*t<mc llrevelé.

LES PLUé BAS PRIX
I «rAuvrntn det« Marchanda l.trc»

W N «tre-Dan' l ut. Main JiüO.

P.\( TE SE( RET 
VINS.

LE MKETLMi DE
H.W RE-DE-(iRA( E

AVIS
Aux Créanciers de !a Oanijus 

de Sl-Jean, en liqiiidalion
don-

glaises et donner une preuve de leur ?!;rB fV,x "ff1id,’irfi du ,,"h !S,or,n' M- ville ni. Andrew 106. Idad 
... blondin parla de “la trêve . Les soi- rUiir-v »<l ii<>l»L» nv» ntr«cour.rt,m,.,t int*r!,ur ,-t dp leur p„ivc„, ...... t„ vio („,,. PZ lw

A\ IS von* es» pm Jph présente»
r.é un. i,. au avril courant, |e- |ivn......
la Hanc n* ,ie Hf.-.lean. en liMutUntlon, f 
leront définitivement friiufa dans t», ^ 
1<I1* de prépHrei en bordeicn» d.- olio.
< u» I- n

Tous ( eux. Kiit i i-x aur le» tlépo ivnts, 
«lui l’euvcnt avoir dt n rérlami' l»ni et 
•im ne Itn- ont p.a^ cncoro pro-' t(w, de- 
M.-n» le faire «rlri n-ti da’<-. .> i ,■ 
dre-se ,|,i ilnnidnteiir, K-!;tire HarnUS 
Itovale d.i Cnniid.-i. St de-n. I* tj 

L«*:t déposants seront , ollouué* u- 
près te montant aPI-aralsstin» rt it- «ré- 
dit dans U-s livres de la Imnpia.

TANf’HF.tîK. I'1 K N V KVI' 
Liquidateur de In Pan-pie de St lean.

K AV -WACH. I.X.IOIK A t.At'OST'-l 
Avoruts du Liquidateur. s i:> IV

de timbres-poste ordinaires. elle trouva la santé.

LES PERTES
LA DERNIERE LISTE 

RUEE FAR OIT A WA.
Fi­

la

Thurso, gué.. 14 avril. (Spécial.) 
—Les femmes fatiguées, épuisées, li­
ront un message d’espérance dans In 
déclaration «le Mlle Mary Sabourin, 
une charmante dame d'ici. Voici ce 
que Mademoiselle Mnbourin déclare 
un public:

I “J'ni souffert pendant trois ans.
1 -1 étais toujours fatiguée et nerveuse. 
Mon sommeil était irrégulier et peu 
'épurateur. Je souffrais de maux de 
tête et de douleurs dan» le dos. J’a- 

lisle suivante des pertes du corps ex- |'ats «m outre «les palpitations de 
péditionnaire catuidien sur les champs ,'',1(- -le fus sous les soins d’un mé- 
«ie bataille en Kurope: decin et d'un spécialiste, mais rien ne

ocm,-,»t.-».,-. i. . .. semblait me soulager Réricusement
SM I ri.MK, HA I AluLON jusqu'il ce que je fis usage des Pilules

Sérieusement malade, le soldat Ja- fb'dd fiour les Reins et j’en ai pris 
men Daniels, 13 avril i! l’hApital sla- jx^tc trois boites.” 
lonnaire St Orner, No. 10, appendici- ! n<*'if dixièmes des maladies des

te. Fins proche parent: T. Daniels, femmes proviennent des reins main-1 
•son père i Hazelgrove, l’heshire,

Ang.

corrme Mme Archambault-Thomê, il a 
été très applaudi.

nus au Quatuor Dubois de faire va
lolr ses grandes qualités et le publie b* moindre sacrifice.!
a maintes fols manifesté son admira- 

Llie a souffert trois ans sans fi011- Mme Aiehair-irp't-Tbomé, ac- 
pouvoir trouver de soulairc- comI>aRn,'(, î1ar ^ pianiste m w. Pel-
ninnt Hiit-iLU letier, a récité avec charme "T.n fian-

-. i-1..'* ® JU. (|U à OC QU elle Cép du Timbalier”, de Victor Hugo,
cul lait usafre des Filules de et ’’Fn Kvangile”, de François Cop- 
Dodd pour les Reins. pée. M. J. B. Dubois a joué A la per­

fection une romance de C. Binding,et,

la bière, des boissons et de tout C" ,a tiendrons aussi longtemps que les 
«jui a In propriété d’enivrer ' Cet en rn''f,"rPS de nos adversaires ne ions 
gagement a éfé pris avec une cheva- forceront f’118 en “PPHcr au peu- 
leregque fierté sms aceitser apparem

:>iNtr - t <i," MmitlfHl.
No 21324.

Le ministre de l’Intérieur déelare 
que le résultat immédiat de la guerre 
a été de donner l’élan A l’essor in-

Hugh 149, Astute 149, xMyatic Light l’KOVlNCK OK QttFHi-x: 
il42.

3ème course, maidens, 2 ans, 4 fur- 
longs. — Celandria 108, Gentle Wo­
man 108, Broom Corn 108, Moonstone 
108. Dnnhi 108, Honey Hill 108, King

Cour
Supérieure

A LU K H T (lURF.NBKIO L couiir.i: vovm 
ire-ir, <lo la «htê (>t Instrict <le Mont­
réal. Pemandeur.

•v».—

L’HOPITAL NOTRE-DAME
lions. Il prévoit qu’à la conclusion 

. „ . i de lu paix, l’Allemagne sera obligée
/ v daraîf Pat rotin esses de l’hApl- «le nous rembourser tontes les dépen- 

: otrc*D®n!c remportent un joli ses faites par le gouvernement caua- 
i8irr«s avec leur vente de rlmrité A dieu pour aider 

Arena, et l’on escompte un joli bé- t n’insistons fias 
néflce qui aidera l’œuvre à accomplir ; Blondin.
charitéstCmP,, ri,?OUreUX’ de I M. Blondin déclare que le parti

conservateur veut l’idéal de In défen-

dnstriel du Canada. Notre commerce Tuscan 108, Whirnay 108, Regina 108, TDK CRKSOa company, rot!" t- H 
a été protégé jiar les marines alliées Casoa 108, Bernice 108, Lily Heaven»; 
et F Angleterre nous envoie des mil- 1Û8.

4ème course, 
ans et plus,

handicap Hanford, 3 
1-2 furlongs. — Ten

tique rt Incorimré. ayant ton Inmean 
ctief m la Cite de New-York, dmoi n 
F K t At de New York, un des K.'ihk 
Unis d'Atnéruius, et ayant proiinétê d<* , 
la Ct'ê de Montréal, District de Mnr.t ..' 
réal, l»éfenderess«*

l'Angleterre. Mais 
1 A-dessus, dit M.

Mardi soir, le thé servi par Mme 
Fdrnond Brossnrd et ses amies, fut

Ottawa, 15 — Le ministère de 
Milice a fait Paraître, ce mutin,

DANS “LA DAMNATION DE 
FAUST”, LA CHORALE ST- 
LOUIS DE FRANCE SE

H U HT KM K BATAILLON. 
Dangereusement blessé, le clairon 

('hurles Francis Hussey, 14 avril,bal­
le dans la tète, No. 3 tulpital

des. Les reins malades ne remplis- France a donné, hier soir, au Monu- 
sent pas leurs fonctions qui consis- meut National, son concert annuel, 
sent A chasser les Impuretés du sang. Tout comme l’nn dernier, elle a exécu

se, c’est-A-dire, In répartition des dé
--------, penses entre toutes les nations de

très brillant. Hier après-midi, Mme l’Kmpire pour assurer le maintien.
J. O. Marchand présidait au thé, f' déclare qu’il n’y a eu que quelques
assistée de Mmes Alex. Martin, H. irrégularités dans les fournitures des m‘*r' 1 mille 70 verges. — Ray o’ 
Purgeon et de Mlles Lehouthillicr, bottes, r e nh-st pas étonnant, dit-il, Light 107, The Rurnp 107, Bermuda 
Forget, Lamothe et Rodier. Hier Hunt donné le Pcu de temps «|iie les 1°". Jawbone 107, Love Day 110, xJoe 
soir, les rafraîchissements furent ser-' manufacturiers ont eu pour remplir Finn 102, baton 105, Mexcurium 107, 
vis par Mmes Bienvenu et Dtirnrhor l<M,rs contratfL fl termine en disant Supreme 107, Dr. Duenner 102 

TAILLE UN FRANC SUC*| gracieusement aidées de Mlles Fau- qüe, pBr5i ^miHervutetir ne refloat
‘ .... .................................. *

j Forget, K. Doré, G. Deniers, Ô! Du- r°' Fred Levy 110, Uncle Ben 107, xBuzz
-------  puis. M. Décarie, baule Duhault et (înt ftU88i adressé ia parole, MM. Around 95, Wooden Shoes 102, xTow-

Mlles Bienvenu, et la soirée se passa Arthur M. P. F., Léo. Béru tonfirld 100, Mycenae 107, Fenniless
L’Association Chorale rtt-Loiiis de i charmante A lu jolie salle «le thé t*1 M* ^ f’-» Alban Germain, Anto-

dont Mme O. F. Mercier fait les bon- nio avocat»,
neurs en qualité de présidente géné- Avaient pris place sur l’estrade, 

de grftce aimable. A. A. Mondon, M. F.. Dr K.

point 12G, Isidora 105, Keweena 107, R ordonné A lu défenderesse d** eom- 
Waterbas» 120, Pomette Bleu 100,
Slumber 11 108, Mlramichi 106, The 
Masquerader 1(>6, Boxer 97, Brave Cu- 
narder 105.

Sème course, 3 ans et plus, A récla-^ 
mer, G furlongs. — Vida 102, Idaclai- 
re 105, Den Levy 109, Fugle 107, Alla­
nt 104, Carlton G. 114, Klwah 112.

Gèine course, 4 ans et plus, A récla-

parattrr dans le m«ilM.
Montréal. G» Avril. 1015.

T DKFATTK. - 
tléput .« l’rot onnt :,u e I 

DEBBAU1-LE8. OAUNKAtJ A Y VN)KUvj 
Avoi-ata du demandeur I" .

UNE LIGUE D’OPPOSITION
La ligue de base bail de lu Oté n 

tenu une assemblée hier soir et les ' 
clubs étaient tous représentés.

Deux clubs ont été admis dans la 
ligue. Quatre clubs feront partie de 
cette organisation. Les clubs Nutio . 

,, xAb- nul et Canadien ont été admis et .
............. .. ..... , . e botsford 97. Gordon Russell 110, Ar- mettront des éauiDe» en lice

Mne Bcrtrund, Loui» Landry. I-. n ■'""-■Itntion nopalai- Or.l* (02._la,dy l„„«t„c, .00. u> AthwtlduM de Hilly lane, roi,-:
tinueront tandis que le quatrième 
club sera choisi A une assemblée qui » 

103, Oakhurst 102. Beni tenUP Prochainement.

raie, avec tant
H s’en suit que le poison et la mala-, té l’œuvre célèbre de Berlioz, intituléel Madame Raclcot se tient au como- M. F., Armand Grenier \r
PHrtiérdusTtème ? dC “’‘Y’ ’ et oUe 8’y itoir «'» '^nger aie”, et Mlle Boî- |thur Plante et pinceurs autres.’ ‘
partus du système. Il s agit de guè- est taillé un franc succès. rassa sert une délicieuse crèniP A ’

Ituucu. proebr ................... •0” ' '

LEUR TABLEAU

Hussey, Plymouth, Ang. fait usage, parlez-en A votre voisin. leur, Monsieur Alex. M. (Terk, elle a 
11 piini«u ,iu n^ni r\i i» . f" «c fairp applaudir par l'additoire SIXIKMK BRIG A DK d’A RTILLKRI F. Dnodd « 'T R*lnall^ nombreux et choisi qui était allé cn-
trouvent dans presque toute f»m 1 #» . - * , __

(Jravenienl malade, le sergent F. .1. 
Hurty, an sanatorium «le Midburst, 
«‘onsoiiiptlon. Fins proche parent : 
Alfred Hurty (son père| No. 6 Krnes 
tettle Rond, 81 Hudeaux, Devoiiport, 
Ang.

presque toute famille courager de sa présence et «le ses ap-
10-1-g.

I/ENQUETE EST REMISE

( ''est
Alfirs. itnin pauvre 

VHiiivcz srquitier votre ternie 
probublement d(! A lu guerre *

Mais non. > csl «P!. nu propnétai 
t e.

14 1 ' iii-i-a. plaudissemrnts notre Association Cho­
rale la meilleure et la mieux organi­
sée.

L’œuvre de Berlioz est trop connue 
' pour qu’il soit nécessaire d'en faire

L enquête des jurés du Coroner aur iCj Fitnulyse. Les paroles sont plei-
-------------- ?K causes de la mort de Mme veuve nés de poésie et la musique en est

Bourgeault, dont le corps a été trou- superbe et agréable A entendre, 
vieux Vous ne vé sur un terrain vacant près du pa RUP „ été enlevée «le maîtresse fa 

tmoir Jubilés, a été remise. çon pnr |a ('hornle St-Louis de Fran*
De nouvelles informations étant ve- CPt hjpr s«dr.

nues de la part de la police, le coro 
ner A eru devoir différer l’enquête.

Sonne liouvelle Pour Ceui Qui Foutfrent Des Rhumes— 
Soulagement Instantané- Guérison en Quelques Heures

\ut un remède ion nu de la scien- ; respirez, n guéri 
ce n’opère aussi su renient '1.

(lue “Uatarrho/.one”

l| suffit île respirer ( atarrhozone

ne”, écrit J. H. Galvin, de Fort L»

La cure à l’air ozoné, mieux enn 
nue sous le nom de “Cal arrhozone”, 
esl In mort aux rhumes.

Mes vapeurs curatives renferment [mon, C R. Contre le catarrhe, sous 
les esse n ces itulsniniqurw «in pin loute forme, les affections de gorge

Adoucissant H. antiseptique, il sou ou les bronchites, (’atarrhozone est 
lape instantanément, prévient les nau ,11(1 spécifique. Je connais une infinité 
*écs, les grnillonnrmcnts ci éternue de gens qui emploient (’atarrhozone 
tuent». et en font «les éloges enthousiastes”.

Le imieus et 1rH plilégmes sont ! Procurez vous Fappareil

Mademoiselle Fnbioln f’otrier. mez­
zo soprano, A chanté avec grand art 
le rftle «le Marguerite.

Klle a été fort gofttée dans l’air du 
"roi «le Tliulè ", et durw son duo avec 
Faust.

Mademoiselle Poirier est douée «l’une 
fort jolie voix et elle sait nous en 
faire goftter les charmes.

Monsieur Joseph Saucier, notre 
11 guérit Mûrement les rbu "ymputhique baryton canadien, n 

parce qu’il en dé- chanté «ver le talent qu’on lui con­
trol! la cause. Les médecin» décln- nn'*- *c rAlc de Méphistopbèles. 
rent <iu’i! n’y n rieti de plus eonfor a fort applaudi, notamment
me à la science, rien d’aussi efficace ^HnB •» ''chanson” «le 1s sixième scè 
contre les Itialadies de l'hiver. c' dans 1H ••serrnsde de Mephlsto-

“Four chasser un rhume des nari . , ....
nés et en une minute ou deux rendre . ”,,a,p"1 J°h. K. Monday, ténor, a
la respiration facile, je ne puis cnn ChHr,nf '°" HUdltoire «>«>•« l'Interprê 
revoir rien «le mieux «ine Catarrhozo

1_ ,
giaee. Aujourd’hui, le thé de | 
l'après-midi sera présidé par Mmes i 
R. Archer et R. Taschereau,assistées i 
de jolies jeunes filles, et re soir, ! 
Mme G. A. Marsan recevra les invi­
tés de FhApital Notre-Dame, dans le 
coquet pavillon des thés A 1’Arena.

Demain après-midi, ce sera au 
tour de Mme René Buusct, et vendre­
di soir, Mme Huguenin recevra, as­
sistée de Mmes J. I. Tarte, M. Mac­
donald. L. J. Tarte. A. Ricard .1

Plusieurs applications qui ont été 
présentées hier soir A l'assemblée se­
ront étudiées et l'autre club sera 

ivurxv’vn’ij ch°>*L Ln ligne a conclu des urran- D HONNEUR gements satisfaisants avec M. 8nm 
Lichtenhein pour jouer les parties au

AU MEXIQUE
I renie membres du club nauti- terrain du National, 

cjiie Britannia d’Ottawa sont 
sous les drapeaux.

Ottawa, 14. — Depuis le commen­
cement de lu guerre actuelle, peu d'or- 
gunisationu ont répondu avec plus de 
spontanéité A l’appel aux armes lan­
cé par la Mère Patrie, que les 
sportifs. Certains clubs ont vu la 
presque totalité de leur» membres 
s’etirAler sous les drapeaux. Le» 

Washington. 14. — Le général Villa ClUb" dlJ CanH<la.*u génzral et. d'Ot-

YILLA VICTORIEUX

EATAL ACCIOENT
DIX PERSONNES TUEES

Jr-.nCf,v,T- •'l°ncpl. R. Duckett et paVatt avoir remarié les honneur^ tî4Wa ™ ParticulieV ont fait leur d^l ^
de Mlle» Marguerite Lévy, Marguerite dans la première journée de ln hntail Volr nohlen1ent- l'p club «le canotage Détroit, 14. — Au moins dix pt 

mi dînai, Marguerite Turcotte, M. iP nvor |PH (roUD , p-énér d -thré Iirita"ma H'est tout particulièrement HonncK ont été tuée* et une trentui 
Mlgnault et Alice Crevier. g«»n près de (>1hv r U v i i' miH rn «""» " rapport. Tren blessées, tard, aujourd’hui, dans r

°-----J'---- ‘ a.ion ,tnJ „ , y** te de ses membre» sont en cr * — *-----------  J *'nage, selon des dépêches consulaires q.)llM
au secrétariat d’K.tat aujourd’hui ia,- i i ’ 1^ Jl,,.CS 
émanant a- st,.n T..i- n » , ’ dans les tranchée», d atémanant de Sun Luis Fotosi. A Salisbury Plains et d’autr

chassés, la respir^tioii devient facile 
et (»til svmptAine de catarrh*' dlspa
i.-itt 'itilarrhozone est «gréitble et - ('hez les vendeur», partout 
'«•••tie A oreodre. üare* une voit» le I

tation superbe qu’il a su donner au 
tAle de Faust, et M. Kd Clerk, batv 
• «•n, A chanté avec succès le tftlr «le 
Brnnder, notaimnent “la chanson du 
fat qui avait le diable au corps”.

^ Les chœurs oiet chanté juste, et 
l’orrhestre s’est «rquitté ,1e fa rftehc 
aver honneur.

Monsieur Alex. M. Clerk dirigeait 
complet (’Vpt tout dire.

Samedi après-midi et soir, Mme L.
J. Tarte dirigera la salle du thé, 
aidée de ses nombreuses amies.

Le pavillon des fleurs, présidé par „„
Mmes A. Tourville, et L. H. Hébert, rprn* J 
est fort admiré et fréquenté, les jeu 
nés et gentilles vendeuses font des 
u''nires «l’or !

par- 
trentaine

. ° te de scs membres sont en ce moment c°lli»ion entre un tramway de Dé­
mis sont troit, Toledo et Tronton. 

autres sont L’accident s'est produit sur les H-
, rt - ------------------- -très encore mites ouest de la ville.

t»n dit que le général Obrégou est n’attendent que le mot d’ordre pour
que sa retraite est complète Partir du Canada et aller défendre la '

ment interceptée.

RIO AUD

t ('ornvpondancr pei mi,»

Le comptoir de Mme Marion est de 
venu l’endroit gai par excellence «le 
l'Arena,et tous les amis de l'hApital 
se donnent rendez vous autour de la 
roulette qu’un “crieur” aussi spiri 
tuel qii'amusant annonce dans une 
réclame appropriée. ! Rlgaud, 14 - Les conseils mutuci

Que tous les «uns de I bAtuta! d* la Vlll*> e‘ d'‘ 1,1 PHro,,‘^ 8ont

A 1 expost ion de I Arena, et «prés du marHdum 
axoïr rendu hommage et justice aux conté 
produits canadiens, ils iront saluer. . * . --------ipiet renient «le leur eheniln: nous es
es ( âmes qui se dévouent si gêné (comptons que plusieurs mille

reusement mu sucés de l'iruvre '
mér.

de fl.no ; il opère Sdrcmcnl. Petit Toutes nos félicitati«»ns au direc- 
format, .'idc ; format d csshi. 25c. leur, aux solistes, >011 musicien* et

»ux membre» de ia Chorale Ht-Loul» 
IM-c Idc Fi

.4^

set ont
constrnits cette prochaine saison. Il 
est réellement encourageant de cons 
tnter la bonne volonté 
A re sujet.

L'Kmpereur Francois Joseph iu: 1 La récolte du stro(» e» sucre d'ê- 
niol, Guillaume, pmirnuot, m MleitiHcnc T«b1r est complètement manquée ici. 
.rte* vous tons • «Joe rue,, ,hrtt,o i \0 - Le Rév M. Morin, de l'évêché de 
«Utarrr Vnlleytield et cl-dev»ut vicaire A Ri-

1.* Kaiaer. -- Paire «tuy noua a r rar- gaud, était en promenade ln au 
vaaa as a as 4 tempi de Pàauea

iustlre. Il est fort possible que d'au 
1res membres s’eurAleront avant la 
fin de la guerre, si le gouvernement 
canadien demande 50,000 volontaires 
additionnel».

Voici le tableau d'honneur du rlub1 
Britannia :

Le capitaine K. R. McNeill, ex pré 
si,lent ; Capt. W. H. Wood», le major 
K. T. R. Gilllmore ; major F. H. 
Honeywell, rapt. C. K. l^ng, lient.

. , . „ , ”CW Dion. L. C. Allen, F. ürad-
Hdam. T.uites les p'ar.ds^du ‘ JacV Edd‘P

.on, , faire On, H.rr"Tï:
Hazlett. C. Laskey. A. K. Lewis. 1). 
McDougall!, C. H. Pcaker, K. McKee, 

Neils,in. Rmmett O'Leary. W. a!B
•;«t,l «le cons Hjcbard». O. W. Ross, Dan Simonda

""t”*** n rtlad.n. O. Bow„, J wM, rt B.1
McLean.

Loa Ptfelc* d* Dndd ruértKornt trnitev Ha 
• • «loJoalaa da /ocnona. auast riL-natiatir 

- r^lftrt4?. *r,*h,• dlabau Ct m»! <U d,».^, b* «hehé el-haut «at un aodéL S« U bo it*.

i.

441199

4045
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LA SESSION
I/HON. M. OLIVER REPOND AUX ATTAQUES PORTEES 

CONTRE LUI DANS LE RAPPORT FERGUSON

Sir Wilfrid prend aussi la parole ainsi que Thon. M. Lemieux

UDf uotre lorreapoiuittn' PHilementaire > |ot qu*»l leur Hiirait donn6 dea Quuvel

rfnfRAI r L'ENQUÊTE SUR LES
GHAUSSURES MILITAIRES

LES AUTOS
"JlîNEÏ”

Ottawa, 15. I.c travail de la 
0i‘88ion est terminé «-t la proroga 
tlon aura Ihm »*et aprèa midi, A qua­
tre lieurr-8 Hier ou u parthA toute la 
Journée A diBcuter lu queHtion du 
rapport de M. Kei ^uson, au aujet de 
l'administàatiori du département, de 
l’Intérieur, de à l'Jll.

leu eneouragcantfu.
Sir Wilfrid I.aurier admet que M. 

Robert eut un de ueu amis ; unuiu, 
e.'eflt là tout re qu’il y a de vrai danu 
l'ineiuuatiOD de certainR journaux.

Sir Wilfrid ajoute “Jaqniiu je ru1 
me unis intéresué A cette affaire, et tu 
toutefoia une alliiHion y a pu être 
faite indirectement, c'eut loiuque j’a 
giBH.tiu comme ministre intérimaire de 
l’Intérieur, et dans ce eau, ça deve 
naît tout sirnplemeut une eboue A eu 
ractère départemental."

Pourquoi, ajoute Sir Wilfrid Lau ( 
sur- 'ricr, M. Ferguson ne m’a-t-il pas fait;
____I ____________ A. A  ^ -.«It M.

Nos lecteurs trouveront en pave 5 la traduction du rapport de ILS REMPORTLN I l N SI ( 
la minorité du Comité des Communes qui a fait une enquête sur CES. 
les chaussures fournies par le gouvernement Horden à nos volon­
taires en service actif.

C’est un document a lire avec soin et à conserver.

A la Chambre
de Commerce

LA CHAMBRE VEUT UN BUREAU DE RENSEIGNEMENTS 
COMMERCIAUX ET INDUSTRIELS ET LA SUPPRES­
SION DES TRAVERSES A NIVEAU.

L’inspection de l’Ecole 
des Hautes Etudes

ELUE CONSTITUERA UN EVENEMENT I)’l NE IM PORTA N 
CE EXTRAORDINAIRE.

.‘Ulté de Théologie, Kir Horace \r 
cbainbaiilt, juge rn chef de la pr >viu 
cc de cjtiébec, de la Faculté de Proll, 
le docteur k\ P. Lachapelle, de lu

1. hou, M. Oliver a (ait une élo­
quente répouue, hier, au rapport de 
M. Ferguson sur l’administration du
département de l’Intérieur et ..... ......................... .. ......... ... ...............____
tout Roua celle du régime libéral, comparaître comme témoin, «’il soup 
Dans ce rapport, comme l’indique i çonnait que ie pouvais être mêlé de Ainsi que nous l’avons déjA anuou ; doyens des facultés de Laval . >i.
M. Oliver, M. Ferguson est ultra sé- ;près ou de loin A cette affaire. Non, la visite que feront aujourd'hui l’abbé Lelandais. P. S. S.. de a Fa 
vêre contre l’administration du dé lil a préféré créer l'impression par les autorités civiles et religieuses de 
parlement de l'Intérieur lorsqu’il Ides mots A couvert, dans le public, la province à l’Kcole des Hautes Ktu
était dirigé i)ar l'honorable M. 011- tqne j'aiirnis pu y être mêlé. des ('otuinerciuleH sera d'une impor
jrer. Les insinuations sont «es seules ar- tance capitale pour l’avenir de cette

M. Ferguson, dit l'honorable M. , mes. et il n'a pus le courage de por institution. Les invitas pourront se 
Oliver, avait ét/* nommé commissai- ter une Hccusation directe, fdt-elle ]a rendre compte d*' la nécessité >b' cet
re-enquêteur en vertu d’un arrêté en plus légère. te école el de sa parfaite organisa
conseil qui lui conférait des pou I L’honorable M. Lemieux a protesté tion
voirs presque inimités. Il s’agissait j lui aussi contre le fait que sou nom Parmi les personnalités qui ont 
d’une action générale, de •jrut.cr et avait également été mêlé A cette af promis de s'y rendre, on remarque 
qui s'était pansé dans te départe- faire. Il u y a rien cependant, qui in ^on Honneur le lieutenant gouver 
ment de 189fi A 1911, et de trouver ! diqiie qu’il (M. Lemieux) a rencon neur. Sir Lomer tioiiin, LL. P.tL 
quelque chose à critiquer de l’.idmi- tré M. Robert pour lui parler de Po- NN. SS. Bruchési et (iauthier, de 
Tris)ration Oliver M Ferrnuon . pération en question. 11 défie «pli que Montréal. P. K. Roy, archevêque «lepour K «tte Sc hopo b, .oit ,1, prpnJr. I. rr.poü.u;.ilué ........
rable la somme de quarante mille I de dire qu il a Parlé de iette affai.c 
dollars A M. Robert.

M. Ferguson a travaillé ferme et I ^honorable M. Pugsley défend son 
Ta preuve c’est q^ie le rouvernetnent l^llègne et dit que plus d une tms 
« déposé ses rapports écrits qui «e- des compagnies de chemins de fer
présentent une colonne de deux oleds : in1tér«‘“é« df.D.« de\Jf^1";tJ|x
a- ft il cite le "Herald de Montréal,de Hauteur. ......... >oU8 1r dlrection lIe M. Peter Mit

L honorable M. ( livei 11 « •' I- | chell, M. Bennett de Calgary, dit que
K.rKtiPon h Pt# nommé en 1913 .'t un , populHti>m r|.:st „r ,ait pM
nn plus turd . présentait son rap- l'ouest pen ___
porl. Ce dernier a «6 trouve trop , ^ |tt(.,. !.. pou ---------
doux, et M. Kerpison a ret'u .ns- rt>al, ot ,,, limites .1 bols ont
truction d en faire un autre basé sur ... ull .i,.

w ■ a .4nn La séanre hebdomadaire de la Tain, de la Chambre de Commerce et 
Le service des automobiles a iinq (,h|tmhrf, df Commerce a eu Beu. d’un groupe important. de citoyens 

cents (jitney cars» . A déjà eu des aDrès-midi sous lu présidence des quartiers intéressés, parmi les
résultats étonnants Bans 'a J«>u. J‘*r “pr“* * J courrler quels MM. A niable Lallemand, J. H- -.r, huit — « .lrfv„m^r ...... ... J Mono,,... urtavo Patn

.1, svitn. i s'tt’ '.-onsldéré oontbreuse. dvnmndss dv rensvlKnv d baud,
dix. en rT..t^.« d»n. IM cl * monts Industriels et commsrtUux. 
constances^ l^s^récettes d’bier ont b’u comité spécial nommé récenuoeut. 
îté Île beaucoup supérieures A celles s’occupera de répondre A ces deman­
de 1» journée précédente, chacune des des. t . .?oitare“ avant rapporté de douze à î-h chambre a ensuite entendu le 

\ , rapport de la comniiHSlou d Muden
^Lf7nombre des voitures est loin d’é nommée par le conseil de la «hauibre
tir suffisant pour accommoder tous pour étudiei ave« le Board of Tiad ()frt on( exposé brièvement l'tihjet d»
. eux qui veulent profiter de ce servi et l’associât ou des Mamuactm ici s , la démarch<> de llt chambre. ...............
,r de transport à la fois agréable et canadiens, la nécessité d établir A 
peu dispendieux, mais si l’on en croit Montréal un bureau de renseigne 
leu organisateurs de ce système, cet meats commerciaux et Industriels, 
inconvenient s’effacera bientôt de Cette commission 
vant le nombre toujours croissant de avant hier, sous 
ceux qui dans quelques jours entre- J. N. Cabana, 
ront dans le mouvement et feront le : MM. U. F Benson, président 
transport, des passagers. .

Ls mise en vigueur, à Montréal, de (Jeo. Hadrill. secrétaire, reprêsen- : M Mri^,)d> ingénieur de la ville,tn
T I rade. . Arrogé par le Bureau, a répondu qu

,, ,oow. ..Av..,.. «les Manufacturiers jj travaillait, é des plans qui sont de
b» rrtriml'ntlob drl’Krolf dr M^Urrinr ••omm.rrr de. »utom.ddlrx S«m; ^nsdlrb. H.lt «JfgwMe «r MM.     -~
Com|mi«.'. Krnrat Marcrau, pré«ldMH brrux H.,nt rrux qui dirent .cbe'M r i Hoaaid pifaidrnt. rt M. 1.
d- » ron..,ration de l'BcoK' fol, de» voiture» pour taire du «errlce * Me|dium. MCrftaira.
Iechniaue docteur Fiubue DubeaU dn<l „ I<fs représentants de la Chambre
t résidcnl de la corporation de l'Kro- i ^ Bussell Spaulding, vice président do Commerce étaient, outre le pré 
b de nur figie Dentaire .h s l’on dr l’Association insiste sur le fait que'Bldfnt du comité, MM. Frank l’auzé,
faut prévînt tle la iorporHHo.Î T 1- rhauffeurs sont soumis à des ^ A Fortier A. S. Lavallée.
l’Feule de T'harinacie M \ K Pré- glcuients sévères; qu ils se feront un RmUe Rolland et Léon Lorrain,
fontaine,’ président de lu corporation ^voir rigoureux de veiller h l* sécu; [ Après délibération. le comité à

. . ... ..if A #4 AO vn rrrxnru ot il OnRi'rVPr TOU

cette innovation
Faculté de Médecine et président de effet de donner plus d’activité dam» le | Association

J.
chaud, André Leroux, Phlllas Va 
nier, Ur W. Monette, ovlla Bourdon. 
F. Fusion, Dan. (iallery, Jos. Thi­
bault et les échevins N. Lapointe et
O. H. liétourneau.

La délégation a été reçue par 8on
Honneur le Maire et. Messieurs les
Conin'.issaii'pH

MM. Frank F’uiizé et Alfred l^am 
mê brièvement _

.................................... MM. L
P. F.mard, Léon (îagné, Dan. (ialls- 
ry, J. II. Foisy et les échevins L. A.

......................... ........ . Lapointe. N. l^oointe et l/tourneau
..... --------- »i<>n s est réunie, on^ HllBSi pris |n parole.

^ ------ la présiden-c .e M. ,.:n réponse. M. le Maire Martin a
assuré les délégués que le Bureau des

iiii-uv x-> .a.----  — j ....... ... • • —------ . ,................. . ‘,jé |Commissaires a hâte de régler cette
gers. phlrin Hébert, 1er vire président, et iniportaute question,
r, à Montréal, de (Jeo. Hadrill, secrétaire, reprêsen- : M McLeod, ingénie 
eu en outre pourraient le Board of Trade.

Caron, Narcisse Pérodeau, 1 muré ce et inspection générale de l'établis 
Mercier, Mgr Laspanl Bauth, vice sement. La visite commencera A deux

«le rPniversité Laval, les heures el demie «le l'après-midi. >’
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AVIS POSTAL

des instructions plus préibses. Ce 
n'est pas de l’enquête dont se .ilaint 
M. Oliver, mais c'est du motif ptji 
honorable et des conclusions 

Le rapport de M. 
tienne le fait que le 
Pacifique a pris pour Slâ.OOO «l'ac­
tions dans le journal "Bulletin" de

été exploitas au bénéfice des amis «lu 
parti libéral. Il en fut ainsi pour les 
mines et les pâturages. Tout a été 
soumis A une immense conspiration

--------- libérale, «lont. le centre était le mi
Feeguson men «nj^tp,, df, l'Intérieur. Le gouvernement 

(•rand Tronc i ju,érHi a dépouillé les sauvages mais 
cela n'était pas suffisant, il a été 

non» uuun ir j.j........ ... i jusqu’à chercher A «orrompre l’opi
M Oliver. (e «lernier explique 'l11” | nion publique, maintenant le zèle de 
ceci n’engageait nullement le dépar-| M oiiv,.r défendre tout ce qui cun- 
lenient «le rintêrieur et n’en achetait pprne ]p r,.T.V.
pa® plus son influence. Les actions Bennett dit. que pendant le ter-
Raient sur le marché et le Grand ; m(! d-0f[ice dr m Turriff comme com 
Tronc Pacifique en a pris tout i missaire des terres, un certificat de
plement, jiarce qu il croyait que c - 32tooO acres de terre en faveur de M. 
tait un tion placement commercial. Adamson, beau-frère de M. Turriff a 
0 était son droit. , modifjè en un contrat de vente

L’honorable M. Oliver en vien ’’H' . de Brt.ouu acres. Ce dernier a vendu 
suite à une chose signalée pour M. J32 000 ce qu'il avait payé $600. L’. r 
Ferguson. Voir ce dont il s agit et l ' ■ 4 • - - - -

La question
des tramways

LE ( O.M.MISSAIRE MtDONALD NE VEUT BAS LA DISCUTER 
A l/HEl RE CONVENUE — ON AJOURNE A TROIS 
HEURES, DEMAIN ADRES-MIDI.

Il était entendu que le Bureau dt's avril. p<i' 1 re «pie la discussion
commissaires étudierait la question des tramways a été ajournée à onse
«les tramways à trois heures hier *1P" 18 a ni'’ H.

ce que M. Ferguson appelle l’affaire 
Cruise.

M. Oliver explique qu'en 1906 le 
gouvernement jugea A nropos de sec­
tionner lu réserve appelée "Riding

Ce n’est nas cela, remarque le mai- 
après-midi. A I heure |T?eise. MM. rp Qtl H aj()iipnè A trois heures de

reur n’a jamais été expliquée d’une Martin, CAté et Hébert étaient A l'après-midi et tout le monde lésait,
manière suffisante et ce système d’ex leurs sièges. M. McDonald arii\a Les journalistes peuvent eu fane foi.
ploitation a été maintenu par les 11- bientôt, puis M. Ainey. Ma ont annoncé dans le temps et dc-
béraux pendant quinze ans. Bureau étant au complet le puis que c’était à trois heures p.m..

• , Ces remarques terminent le débat, maire annonça* qu’on va se mettre le H. qu’on devait reprendre l’étude
---------- _ it L'honorable M. Oliver souffrant d'une aussif.t ù l’étude de la question des de la question. Comment se fait-il
Mountain Reserve , au nombre des ^xtjnct^on dp Vnjs np poUVajt faire la Tramways. ainsi qu’il a été résolu «|ue la résolution du Bureau n’ait pas
:olons, il y avait M. < mise, t e der- piipijqu^ la semaine dernière. M. McDonald été consignée dans le livre des minu-
iler \ouhP plus tnl^ , ^r,^ T1,*/-, po a L’orateur annonce la prorogation s’objecte. 1! faut, d’abord expé<lier les les ?
homestead en ajoutant un h,a1’ ‘ a polir qUatre heures cet après-midi. «ffair s «le routine, dit-il. Le maire Le se-fêtaire explique qu’il n’v > a
voisin et il se soumit «m* r gi m _____ inj rappelle que le Bureau, la dénué- pas eu de résolution adoptée, qu on
jui veulent qu’un proprietaire ai re fois qu’il jiarla du Tramway, a avait convenu tacitement d’ajourner
lu moins vingt b tes A cornes, t'’j* AL ^LNAI décidé unanimement d'ajourner l’êtu- A ia date et A l’heure in«liquées |)lus
SSîoermenàtla0'ioî Lanïme'rhose^e A l’ouverture de la séance du soir, ^ <lf' >» ,roi“ h71re8. d« haUt: .,N1' r7°nd rW" ,nP
toit dTîeste de la même façon, au- hier au sénat, on a lu une cornmu- l'aprês-mldi. le 14 avril. Il n y a hP fait tacitement au Bureau des
o^.f’ïui inication du secrétaire du gouverneur- dü»‘' ‘R1 * ^ . commissaires. Il doit v avoir des

Dans son rapport dit l’Honorable général annonçant que Son Altesse MaU M-, M^onal, ne veut nep en minutes four tout ce que nous fai-
M Oliver M. Ferguson se sert du Royale le «lue de Connaught serait tPD,,';e- { ^ "|r;p‘,t' rppren(1 lp n,iai; ,,',ns . «lo.Bed-il Cependant pms-
mot "Fraude" en ce que concerne cet- à la chambre du sénat, jeudi, A 4 re N|' M‘ l,on1n,d npost.* que, si c est que M. McDonald veut absolument
moi e'"1 . 4 . ur-’ent polir le maire Martin, ce ne parler d autre chose, il ny mettrate affair.* afin d essayer de créer dans heures pour proroger le parle,n-n . lui u a..aJoUte-t il, pas d’obiecti (ju’.m prenne les af-
1 Opinion ' ‘AmL”* r‘nHenne 'a ' D ^ subventions d’hôpitaux à faire fairrs «le r ctine. VA M. McDonald
peu] b* a e ihu« e" .i s n.i «ni ‘,,,u ' • ' "ti n a pas voter, ce <|ui pour lui est plus impôt- j commence lentement,
administration, «-e qui vaut une «olon-|fa,t de démarches auprès ou gouver- tnnt ()iir dp(; tramways. t»r!. M. CAté, necondé
ae. ncinent brttMDiqus OU dtt ministère

L’Honorable M. Oliver passe ensui-; de la guerre pour savoir s’ils donne- 
te à une autre partie du rapport. de ) raient la permission n*'« essaire pour 
M. Ferguson ou celui-ci eriti'iue 1 sf- permettre aux soldats de voter en 
faire de la "Southern Alberta Land dehors du Canada. Le gouvernement 
Company". Le gouvernement Lau- canadien n’a pas cru nécessaire de 
tier et notamment le ministre «le 1 In- fairo des démarches de ce genre an­
térieur est blâmé pour avoir vendu près du gouvernement français. Si 
des terres A une piastre de 1 acre. Or. jeg permissions sont obtenues le sê 
Il prouve par les rapports officiels de nHteur est d’avis qu’il serait 
1902 soit «lix nns après 1 affaire dont possible aux volontaires catia- 
il est question, «lue les terres, se ven- difMjH d’exercer librement leur 
riaient à raison «le une piastre et «lix drojt dl. vot,. Httns être g«-' 
cents par arre. 8i plus tard les ter- pn riPj) par les règlements de
res ont augmenté de valeur, ce n’est lu dip(.jpiinp rilnitaire, sauf en ce 
qu’une évaluation naturelle. quj regarde les obligations suprêmes

On « blâmé, dit M. Oliver, dmw ce du (|PV«)ir militaire, 
rapport de M. Ferguson, le gouverne-( j, h«.n. sénateur offre ensuite une 
ment d’alors «l’avoir permis à une|motion pour la seeomle lecture «lu 
compagnie «l’avoir acheté ces terres A I \\ djt qu’on ne pouvait présen-
si bon marché, sons le prétexte que,ter (j’nhjcri ion soli-li* ou valide A 
ret.te compagnie lerait de l’irrigation nrlncipe. !.e droit «le vote est, ,l''at,on son principe.

( eci est lp p|Ug Kran,| que les citoyens p«)Shè 
comme dpril on ,lP devrait les en priver

ipagnii
sur une grande éi helle. 
considéré par M. Ferguson
étant une nouvelle fia’tfle. dans aucune circonstance. Le grand

Kt pourtant ajoute M. (Hiver si gervice qUH icH volontaires ren«lent 
l’on consulte les crédits «lu gouver-j aU (’ana.la et A l’empire suffit p«)iir 
Dement de cette session, on y trouve- inciter le gouvernement a créer «'«s 
ra une somme de $140,000 pour cette muyPfls p«>ur permettre aux homme* 
na'iTie compagnie mentionnée plus qui servent, leur r««» et leur pays en 
haut pour commencer les travaux gprvice actif d’exercer ce droit. Le 
d’irrigation. devoir du parlement est de faire des

L’hon. M. Oliver se plaint ensuite ij0 
de ce que M. Ferguson s’est 
vouloir

.. ... _________________ . , ... ____ ... . ______ par
Le mnir» envoie alors quérir le li- M. Hébert, n proposé d’ajourner Lè­

vre mA sont consignées les minutes tvde de h« uuestion «les tramways A 
«les séances «lu Bureau «les commis- vemlredi, le B; avril, A 3 heures p.- 
suir s. !,e messager r«*vient. bientôt, m. Cette résolution a été a.lopt.ée A 
()n «îtivre le livre, A la date «lu 9 l’unanimité.

An Conseil
de Maisonneuve

L’ASSEMBLEE REGULIERE A EU LIEU. HIER APRES-MIDI

Le conseil de Maisonneuve a tenu 11 ette année du moins, vu le marasme 
s«>n assemblée régulière hier après qui règne «Inns les affaires ; le con- 
midi. «•> affaires «le routine ont sell étudiera cette question avant le
/. * A a • a A I’#-. /lit 11 k 11 y n y * * 1 fi I • • • > • 11 • ■-Artitiiv .11 ri. #

Le Maître de Poste attire 
tout particulièrement l'atten­
tion du public sur lu taxe de 
guerre, (pii prendra effet le 
leudi mutin. 15 courant. Pu 
timbre de guerre d’un sou 
«ou un timbre-poste ordinai­

re également d’un sou i devra 
être posé sur toute LKTTRK 
ou C A RT K POSTALE A des 
tination des Etats-Unis, 'lu 
Canada ou du Mexiq n*. de 
même que sur toute lettre 
mise A U*, poste en Canada à 
destination du Royaume-Uni 
«>ti «leu poKsessmus britanni­
ques, pour lesquelles le port 
ordinaire est de deux sous.

En autant que possible on 
devra se servir du timbre 
d" guerre pour l’acquittement 
de cette taxe, mais lorsqu’on 
ne peut se procurer le timbre 
de guerre, l’emploi du timbre- 

4 poste ordinaire est ;oRré.
•i- Le timbre additionnel exigé 
1" pour la taxe devra être posé 
J A l’ancle droit supérieur de 
4- l’enveloppe ou de la carte 
-j- postale, près d«*s timbres 
d- d’affranchissement ordinaires. 
T, «le manière qu’ils puissent 
.T être «oblitérés rn même temps 

que ceux-ci. %
On devra veiller avec soin 

A ce que le timbre «le guerre 
ne soit, <*n aueun cas, omis 
sur les objets de correspon 
dance désignés plus haut, car 
s’il l’était, l’objet eu ques­
tion ne serait pas expédié. 
On le retournerait A l’en- 
voyour s’il portait l'indica­
tion «le nom et d’adresse ; 
«b<im le cas contraire, la let­
tre nu la carte postale se­
rait. envoyée au *.re;\u des 
rebuts. Il en sera de même 
«lans tous l‘*K cas oh l’on se 
servirait «le timbres «le guerre 
pour l’affranchissement ; ces 
timbres spéciaux ne devant 
servir qu#* pour l’acquitte­
ment de la taxe.

mandés il In Ville par la Gomir.tsiflon 
des Cheiiians «le fer, et qui conip««, 
tent l’élévation des voles «ans la fer 
ineture d aucune rue existante. M 
espère terminer ses plans et estimés 
dans une semaine.

M. le Commissaire Oôtê a assur* 
que les parties intéressées seront prê 
tes à se présenter devant la Commis 

' fer au cours ds 
’avril.

McDonald a rap 
dentier, le Grand 

utorlsatlon de 
nouvelles voies

^ .... ........ ........Commissaires «
res puis présentée A l’administra été alors informé «pie la Commission 
tion municipale de la ville de Mont, des Chemins dr fer, en reconnaissant 
r(kH, •• le bien-fondé était disposée A faire

4 La Commission des Affaires Muni droit & cette demande. Le Bureau de» 
4 Ici pal es a aussi rendu compte de sa Commissaire* accorda I autorisation 
T mission auprès du bureau des Corn- demandée et, en échange, fît s1Rnpr; 
fi missalres afin de s’enquérir des eau | Par les représentants a»^Hsês du 

ses «lu délai apporté par la ville à se « rann-Tronc. une lptt.r;r 
-b rendre A 1» demande de la Commis slon des Chemins dp fer. la pilant d* 
•! Mon des Chemins de fer relativement tendre jugement je plus tôt POB»lblp_ 
4 au tracé des plans des modifications ; relatlTement A 1 élévation des votes 
4 q,,,, ja ville veut apporter au projet dans la partir ouest de la -t d’élévatIon «les voies du Grand concluI : "Il ne reste don- P >•« <iu A 
f Tronc s’entendre sur un plan définitif et A
a. Ia délégation qui est. allée devant faire déterminer par la Commission. 
■r Ira' Commi«»»lrra bic-r. »•• .ompo»,.H la ,,»rt qae doit
4 dr MM Frank F’aitzé, Alfred Litm ressé. (es «leux rapports ont pt * 
4 bert. J. U. Emard. .1. O. Labrecqne. doptés A l’unanimlB nnr les membres 
4 Arthur I.éger. A. A. Labrecque, Emi- «le la Chambre et la s ance n 1 

le Rolland. Léon Gagné et Léon Lor-!vér. 
-L —1111
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Au Club de Réforme
CONFERENCE DE M. T. LINDSAY ( ROSSLEY. SUR LA FA 

BRK’ATION DU PAPIER.

M
Sc.,

T Lindsay Crossley, M.A., M. ] M. Lindsay Crossley Mt un ingé 
P, . , ,w meur expert dans la fabrication du

a fait hier son au ( lui) m.nirr 11 » visité les navs d’Europe

4
H-
•X

%

papier, il a visité les pays d’Europe 
forme une intéressante causerie, axe« ^ pr0(,père l’industrie du papier et. 
projections lumineuses, sur la fabri-, ji n’y a certainement pas un moulin 
ration du papier. Il en a énuméré \en A papier en Canaha qu’il n’a pas vu 
différents procédés de même que les; et étudié. U «’est surtout applKluê 
perfectionnements «lu’elle a subis «le- dans son étude A décrire les transfer
* « ■ i   « _ 1.. A** u 41 rx rx o ixn r 1 Plttl UP i 1 >1 VOpuis quelques années. L’industrie du 
papiei est une des riehesses indus 
trielles de la province «le tjuébee et 
les perspectives qu’elle offre nu* 
grands manufacturiers sont très ften

mations pur lesquelles a successive 
ment passé la fabrication du papier, 
A foire voir l«s machines que les dé­
couvertes modernes ont introduites 
dans cette industrie et A faire pass**,-

$
$

44.4 44 -r -i-444444'~’' 44444444

été traitées, l’ordm du jour ne rela 
tant aucune affaire de grande impor 
tance.

La foule était encore énorme dans 
la salle, et «lès le début d»* la séance 
M, le 'luire Tremblay s est levé et a 
demandé au publie «le ne manifester 
en aucune manière, et d’écouter l«s 
délibérations du conseil avec calme et 
respect.

1er mal. époque du renouvellement 
dea baux.

L'érhevin Pichet a soumis une pro , 
position au «•onseil que re dernier étu- ; 
«liera avec soin, car elle peut rendre 
«b* grands «ervices A la classe i.uvriè ' 
re, si on lui donne l'Issue que semble 
préconiser M. Pichet ; ce n« rait. de 
mettre en valeur les terrains de cul 

Mont-Lasalle, |.roi>i'iM.ê ac

E
11

LES FOURNITURES DE 
GUERRE EN ALLEMAGNE.

___  tare du ____ ______ .
Le maire a éf obéi en tous points t’ielle du Parc de Maisomeu.’e. il est

• • * ---- J —------------------ '• ...........  '* fa

-------- n.ia pour «pie les ‘•■'.U'U* ( niuidiens en
plu A service actif en Europe jiuisserxt jouit ltr c ^ ... ....... — - -- - ■ .

faire croire que M. Frank ,io leur franchise électoral** aiis^i li* et, la séance s’est terminée .lans vrai, mais que le conseil pomti.ll
Pcdley avait des intérêts dans la e«>m- brement «lue les citoyens Qui sont «le- qU*aucuti applaudissement eut •*tê en i cilement obtenir
>agnie d’élevage «jui a pris une par- meurês au jiays. l.e l»iil «levant le tendu ; l’êchevin Pelleiln west levé A . .
tie de la réserve' sauvage appelée sénat contient un exposé «1 i système Bon hiège, et a remerriê le maire en
‘Blood Indian Reserve.’’ Du reste, et «les précautions. Eu résumé le •><.., n'*n* “* “t* n,’n' «'e si-s collègues,
lit M. Oliver, la partie de la réserve en systèrrn* consist) A préparer i n Iml-
liiestion «pii n’était presque pas cul- Min «le vote qui .«e: « en'-'oy «ux sol
Livable à moins d’y apporter les .imê- dats en service en Euroj-e. Pour .* ■»
durations fui louée A raison «le cinq troupes en Europe res documents s«
«nille piastres pur année et les saU ront envoyés au Haut Commissaire

«lès «pic les brefs d élection* seront 
••mis. celui « i les r«*mettra au payeur 
en chef «les troupes qui les fera parve­
nir aux payeurs d** chaque régirient 
pour les remettre aux officiers «le chu 
que camps mi unité .le corns en Angle 
terre, eu France, n Belgique ou ail

■ Servl'-e spécial j

Amsterdam, M. l'n journal démo­
cratique «le Leipzig a dénoncé trois

dues Avant longtemps, le Canada devant les yeux de ses auditeur* les
,1,”;, r*....... »bs bo» .ins .•> aux .llltfrent. prooM*» qui concourrai n
exigences des autres pays, en autant; la manufacture du PHp’cr.”,c uùr» provifiion» Z pnpctcric non, M <'r..»slry » «« X.'T r^l’c" 
eoneeniêes et «le toutes les provinces conférence s en P«"ti but «le r % 1 
du Dominion la province «1«* Québec, de nombreux faits intéressants et 
est celle «jui pourra mettre sur le bons & savoir sur « ette hi an* hr «1
rnareâ" la plus grande quantité de notre commerce que plusieurs ttrno 
P„picr de bonne uimlité et d’un prix rent et qui constitue une de nos plus 
relativement peu élevé^ ■ grandes richesses nationales.

échapper le mot. les commissaires ont 
un peu parlé des "Jitneys.” ce non 
venu service d'automobiles de louage 
«lue l’on vient d’inaugurer A Mont 
réal. "Je me demande, dit M. Mar­
tin, quelle protection vont avoir le'* 
femmes et les enfants qui monteront 
dans les "Jitneys.” J«* me demande 

j aussi qui sera responsable s’il arrive 
un accident.” M. McDonald répondit 
que le pauvre a tout autant, le droit 
d’aller en automobile que le riche et 

! que, si une automobile s’offre A lui,
' avec prière d y monter, le propriêtai 

r«* y consentant, «'’est son affaire. 
“I.rs "Jitneys,” dit M. Ainey, sont 
venues A Montréal pour y rester.”

DE $6,000 POUR LES (’ON- \u cours de la séance, le muir- 
/•t'ij'rJ V VC I PVIHN Martin n a pas caché sou mécontente
CERrS DANS LLS I A Kl a. « d.„n ,irtjPiP «ur le Tramway

.•%: z • 4 iiw «i.* viii\ll#TPA I. i da|)(l |P “Daily Mail.” et où il
est «piestion «le son pr«i.iet. Il a an­
noncé qu’n se lèverait au ('oiiB0il sur. 
une question de privilège, pour réta­
blir les faits.

M. Martin n’a pus encore «ié«-i«té 
d’apposer son vêto su rapport adop*

ILE CONTRAT DE LA BIBLIO­
THEQUE* — (/EXPROPRIA­
TION DE LA COTE DES 
NEIGES — ALLOCATION

-UN GARAGE MUNICIPAL 
LES JITNEYS’

vage ont été payés régulièrement e 
en étaient enchantés 

L’hon. Br Roche, ministre «à* Fin 
téricur, s’est efforc’* de défen«lre b* 
gouvernement en « • qui «oric riu le 
rapport Ferguson.

Il a déclaré que, u le ) nvi rn« mint 
avait jugé à propos «b* poiirru>vie nu1 
enquête, c’est qu’il se •huilait q t’il y 
avait eu d«s eh'ises rteprèhe:-.sibles 
bous l’ancieniie administratii. n..

8ir Wilfrlil Laurier «lit 
pas au courant de la mention «|tii 
discute «lan« le moment, seulement 11 
désire appeler l’attention cl i gouver­
nement sur un point qui le t ■niche.

Hlr Wilfrid «lit que, dans une c.<r- 
taine prrss'*. on veut donner A en­
tendre qu’il (Hlr Wilfrid) a été mêlé à 
un achat par les frères RoVrt, de 
Montréal, de 69,000 acres de terre dan*

son nom et au nom «le ses collègues, 
pour les bonnes parohr qu’il .«valt 
prononcées «*t. «jui permettront A 1 a- 
venii «l«* tenir (l«s séances avec tout 
le décorum que permet une assemblée 
délibérante.

1,’ordre de faire de rmnibtrux i < t- 
ti>lt's pcnnaTients été donné au sur­
intendant des travaux sur la motion 
de I'(< hrvln Morin |)i'êsiderit «|.i «.uni 
té de ht Voirie el seromlé p;ir l'éj-i.c 
vin Vigeant l«s trottoirs seront

M. Biciiet croit 
de «es terrains 
un» foule «le gens qui pourraient les 
cultiver et dont 1< s uro.luit* jour 
raient être sageine’it répartis | our 
des fins chuiitables.

Comme nous le dison* (dus haut, 
l’échc.vin Richet fera part sou-- peu, A 

1 «h collègues «lu plan «pl'il .» « i «i. 
des bon* l'ésii tats <|n’il .!i.Teiiil de 
son projet.

L» directeur de l'Harmonie «le Mai 
sonnenve, M. LegaiiD, .«liesse une de­

que

M. le commissaire Côté a annoncé A
rratiqur «ie unpzig a .ir„o„,;r v.o.» collègues, hier après midi, que I» .............
puissante* maisons allemandes corn- question «le la bibliothèque de Iv-t (<i lundi par le Conseil, relativement 
lnP ayant livré A l’administration de serait réglée aujourd'hui même. Lest nu prolongement de la rue Drolot. 

que l «xploit uion la rrp !|n Krand nombre de four- dire qu'il s’agira de l’octroi du con- .. j.att<,ndBi «1-11 «lit. uu rapport (t«« 
rail |.ro .f i ih- A .p wm-rre intérieures à des trat pour la construction de 1 êdi- i,aV0eat. en chef.nitures de guerre intérieures à des trat pour la construction de j l’avocat en chef, 

prix très élevés. fR’c- M. Côté a dans la suite déclaré,
Le gouvernement n'nyiint pus p«»ur- aux Journalistes qu'il proposerait1

suivi l'auteur de ces révélations, le d’acrepter lu plus basse soumission.
publie admet le bien-fondé de l'ae.-u 
sation et est consterné. Il s'agirait 
d’une somme «le plus de vingt «-inu 
militons. Le journal annonce d’autr»* 
révélations.

D'alltle part, la police de Budapest

Au cours de leur séance, les com- 
miSRaires ont voté 13R.00U pour ter

r/ExrosiTioN ivart

Rest

que can ; * o i uuu*- .n-< vin \ i-rai « hs irortf.irs H« r«»' «  ....................... • .
terre, en France, n Bel *ique o i ail f tltBH„r |nH ru,-s l/tourneiix, .’ie IX, ‘nande au eonsidl ; SI \ •,,'l,*"l bu« 
leurs. (V. i donnera aux hommes tous .Vjrd ,, d;in, i’Hutrei rues au fur et I “ii é«h un kiosque ib

: à mesure qui cela sera nécessaire. ,«)ù 1 Haïm“m<' «h.iimu ut (es .«.n
Les homines ne voteront pas pour j,« Dr. |.ussi«-r, ehef du département 1 rr 8 1 ,lrutl H ' , sa‘8*,'.,.L rP 

«les candidate, mais simplement pour d'hygiène, écrit au conseil, rerom- r«*riu ° •"’ta i . • a i « •« •

Jet de c/dte onératlnn commerciale.

«les eanuiaais, mais simpo ujeax poui d nvgiene, ecri« au conseil, .i-vom- • ..
511 . le gouvernement ou l’opposition. Les mandant 1<* balayage des rues après f,'», r «'«"p *
'!“ •* ,,h commandants préviendraient les boni- «rrosage, afin d éviter la poussière j j ‘ 1 1
ton qui se jn<iB uotivernernent leur donne l’échevln l’ellerm président du comité

le droit «le voter, le bulletin leur se- de santé demande au conseil que la 
rait d«>nné et le m*mo système ««■er«,t réclamation du Ur. Lussier soit prise 
serait employé qu’au (’anadu. '.tta- en c«jnHtdêra'Ion, et que des « rdiea 
ehé à l’enveloppe contenant chaque soient donnés en eonsé«iuenee nu srr 
bulletin se trouverait un blanc d’offi vice de 1 arrosage ; le conseil est una- 
davlt que le votent devrait remplir nime A comprendre la n.ccssit de 
pour dire où se trouve s tu* son dis- 1 arrosage avant le balayage e? ' c-*
trtrt électoral ; cet affidavit serait or«lres a«)nt donn s A c/t,pITPv

requête des locataires du *n ir- 
: est devant le conseil. lar 

i i>t*iucllc ils demandent que les prix de 
uivre. A lu nage 7) location an soient pas modifiés pour

d'v .1 •nner une '

................. ...... ............... aujourd'hui, le H» nvril, le
miner l’élargissement de la Côte des dernier jour «le l’exposition d’art 
Neiges, sur le côté ouest, enlic les laqutirelles el estnmpesi «le M. Lu 
nies Sherbrooke et McGregor. On duvie Leblanc, A l'Ecole Ménagère,M

.. r__  procédera par expropriât on. On a rue «'hureh.
a arrêté deux grands commerçants j aURgt votê une allocation de t6,0(i0 l/exposition rompreiul «les .ruvres 
qiri ont livré d«i mauvais drap "«air pour |Pf, concerts publics dans les fort remarquables de diffêrenis arils 
l'armée. parcs, au cours de la belle saison. tes modernes et anciens.

1 . , , Elle est ouverte de 10 heures \ St 0 t 11 est probable que I «ni verra bien
j tôt se construire un garage nmnici- 

LES MARCHANDS I P»r. atelier «le réparations, A
DE NOUVEAUTES

bellies. 1,'entiée est gratuite.

aonireai, ne os.uw aciee «ip veirr ua.m trlrt Mfrtr,rai ; pet affidavit serait ormes nom 
’Ouest, (es jo'irnaiix, dit 1® chef de agHermenté. t*ne fois le vote pris, ' n* r?.ri” 
’opposition, prétendent que MM. Ro- toU(| ,,,. dfjcuments seraient envoyés rh'' Pabl f 
>ert ont vu Sir Wilfrid Laurier su su- i |lu«iuelle ils
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l'angle des rues Cllarke et Lugauche- 
tière. c’est A-dire sur un terrain qui 
appartient A la ville. Le bureau des 

L'assemblée régulière de la Section Commissaires a prié l architecte in'i 
des Marchands de Nouveautés, suceur- nicipal (’haussé de souniettie un P «n 
sale de Montréal de l’Association des ù cet effet. Ainsi «pie 1 a fait remar- 
Marchands Détailleurs du Canada. «P'er M. Côté, il en a coûté 1.»,0fln a 
Inc., aura lieu jeudi, le 15 courant, à ls ville depuis les derniers trois moi», 
A.30 h. p.m., préciBf», au No 80 rue soit environ $30,000 par année, pour ( 
St-Denis (soubassement) . réparer le matériel du département

A cette assemblée, on s’occupera de des Travaux Publics. Le montent que 
toute question concernant le commer- 1ô ville êpargivrait en ayant son ate- 
ce de nouveautés, et l'on procédera A lier «te réparations vaut la peine «pi «> 
l’élinrtion des officiers pour l'année! y pens® sérieusement, 
courante U® êcbevln grésent avspt IstM®

NOM DKNT8 mM 
«t*» hrllra, nstu- 
trllee. xarsnllM 
INSTITUT PEN- 
TAIKF FKANCO- 
A.MBKirAIN <i«t-
.orporé), IS2 rne 
Si Drill». Monlrésl. 
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